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Le général de Gaulle opposé 
à la nouvelle constitution 


PARIS -— La campagne sur le nouveau projet de constitution a 


DIEU ET MON DROIT! 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


sera érigé à Battleford-Nord 


S. Exec. Mgr R. Duprat, O.P., évêque de Prince-Albert, annonce l'ouverture de la campagne de souscription 
pour l'érection d'un nouveau collège à Battleford-nord. Il prie les membres du clergé et les fidèles 
de collaborer avec les directeurs de la campagne. 


Prince-Albert, Sask. | ont été ouvertes à la culture, ces lil ne laissera 


Le 29 septembre 1946, 
Mes chers Frères, 
Après entente avec l'Autorité 


dernières années; _des chäpelles | nous préparer 
ont été érigées; hélas! nous n'a- | sont plus tard des hommes de va- 
vons pas assez de prêtres pour as- | leur et des chefs. 


|mis à 


commencé en France, On sait que ce projet de constitution sera sou- 
l'approbation populaire dans dix jours, dimanche le 13 
octobre. Pour sa part, le général de Gaulle s'est déjà prononcé de fa- 
çon catégorique et il à appelé la nouvelle constitution “une constitu- 


| tion qui conduira à l'anarchie et à la tyrannie”, 


De bonne heure dimanche, l’as-#-— 


psemblée constituante a approuvé |jigue du parti communiste, M. 


ce projet de constitution par le 


, * |Jacque os, a déclaré devant 
vote de 440 à 106, L'on sait qu'en Jacques Duclos, a déclaré de 


| une foule à Houilles, près de Pa- 


dans notre 


diocésaine, les Pères Oblats de 
Battleford ont conçu le projet 
d'établir un collège ratholique à |que profondément catholique, 
Battleford-Nord. |préparera le recrutement sacer- 
Une telle institution manquait | dotal et missionnaire, 

diocèse et ie besoin | D'autre part, Nous avons éga- 
s'en faisait sentir depuis plusieurs | lement besoin de catholiques ins- 
années. Grâce à Dieu, à force de |truits qui nous feront honneur 
dévouement et de sacrifices de la | dans les diverses professions et | 
part de nos communautés reli- | les postes de commande. Bien que | 


surer un service religieux régu: | 
lier, Une telle institution, parce 


|cèse également; 


| 
| 
Nous voyons photographiés ici devant leur église, quelques-uns | 
des habitants de l'Ile de Kazurushima, dans les Iles Goto, au 
Japon. Tous les habitants sont catholiques. Ils sont réunis ici pour 
accueillir les deux premiers prêtres américains à venir sur leur 
Île, L'un de ces prêtres est le KR. P, Patrick O'Connor (à gauche, 
en khaki), des Missions de St. Columbus. Avec lui est le KR, P, J. 
Lambert, chapelain d'armée de l’archidiocèse de Dubuque. 


Réunion prochaine des fédérations 
des sociétés Saint-Jean-Baptiste 


D'ici là, sur l'invitation du co- 
mité exécutif, les Sociétés St- 
Jean-Baptiste du pays, au cours 
de leurs congrès régionaux d'au- 
tomne, s'attacheront à réfléchir 
sur la vie interne de leur Société 
d'une part, et d'autre part, à étu- 
dier-le Hi ant problème de l’au- 
tonomie 


és provinces, 
Commandant 


À la suite d'une réunion du co- 
mité exécutif de la fédération des 
Sociétés StJean-Baptiste du 

ays, tenue dimanche aux Trois- 

ivières, le secrétaire général, M. 
Roger Varin, vient de transmet- 
tre aux journalistes la déclara- 
tion suivante: : 

“Des assises canadiennes-fran- 
caises se tiendront en mai pro- 
chain dans la capitale ou dans la 
métropole du Canada, et les di- 
rigeants de toutes les Sociétés St- 
Jean-Baptiste du pays, de con- 
cert avec vingt-cinq spécialistes 
de Montréal et de Québec, y pro- 
mulgueront une charte des Cana- 
diens français, base doctrinale 
propre à inspirer un vaste plan 
d'action des Sociétés et une prise 
d'attitudes réalistes sur des pro- 
blèmes aussi concrets, par exem- 
ple, que l'immigration, l'autono- 
mie des provinces, etc. 


Le congrès annuel d'octobre des 
Sociétés St-Jean-Baptiste devait 
se tenir au Château Laurier, à Ot- 
tawa, les 5 et 6 octobre, mais de- 
vant l'ampleur du programme 
d'étude et devant l'afiluence des 
délégués, les officiers de la Fédé- 
ration viennent de fixer en mai 
la date définitive de ces impor- 
tantes assises. 


Le congrès affichera le thème 
général “la patrie”, une nction 
tant et plus galvaudée durant la 
guerre, et l'on s'y emploiera à en- 
visager l'avenir des Canadiens 
français sous les quatre grands 
aspects culturel, social, juridique 
et économique, 


Outre les Sociétés St-Jean-Bap- 
tiste régionales, diverses associa- 
tions féminines seront invitées à 
participer à des réunions spécia- 


M. J.-P.-A. Savoie, de la Royale 
Gendarmerie à Cheval du Cana- 
da, vient d'être nommé comman- 
dant de district, sous-division de 
Winnipeg. M. Savoie a été com- 
mandant de la sous-division de! 
Brandon 3 ans. Il fut inspecteur | 
dans la province de Québec pen- 
dant plusieurs années. Le nou- 
les durant les deux jours du con- | veau commandant est né à Ste- 
grès que clôturera un banquet, | Anne-des-Chêres au Manitoba et 
présidé par M. Rodolphe Laplan- | a fait ses études classiques au Ma- 
te, président général de la Fédé-|nitoba et dans la province de| 
ration. | Québec. | 


| en mars, 


mai dernier, la population a reje- 
té le projet de constitution qui a- 
vait été élaboré par l'assemblée 


| constituante précédente, 


Le Mouvement républicain po- 


| pulaire, les socialistes et les com- 


munistes ont voté en faveur de ce 
projet de constitution contre les 
partis radicaux de droite et de 
gauche, L'item principal de dis- 


|cussion sera certes l'article qui 


prévoit l'élection du nouveau pré- 


isident de la république par la 
| Chambre plutôt que par une é- 


lection populaire. 


Le générai de Gaulle 


Le général de Gaulle s’est éle- 
vé avec vigueur contre ce nou- 
veau projet de constitution dans 
un discours qu’il a prononcé ài- 
manche à Epinal dans les Vos- 

es. Le général se plaint surtout 
#e ce que la nouvelle constitu- 
tion ne prévoit pas assez de pou- 
voirs exécutifs pour le président 
de la République. 

I1 a demandé à l'électorat fran- 
çais de rejeter ce projet de cons- 


titution qui accorde trop d’auto- | 


rité exécutive, législative et judi- 
ciaire à l’Assemblée nationale en 
sorte qu’elle “conduira d’abord 
à l'anarchie et ensuite à la tyran- 
nie”, 


ris, que le pays votera OUI, et que 
les ‘partisans d'un pouvoir pré- 
| sidentiel fort n'auront pas la cons- 
| titution qu'ils désirent”. 

D'après ce projet de constitu- 
tion, le parlement français sera 
composé d'une Assemblée natio- 
nale formée de députés élus par 
le peuple et d’un conseil de la Ré- 
publique dont les membres se- 
ront choisis par les conseils mu- 
|nicipaux et cantonnaux. 


L'hon, S. Garson ira à 
Ottawa pour régler la 
question des taxes 


WINNIPEG — Le premier mi- 
nitre du Manitoba, l'hon. Stuart 
Garson, a dit qu'il irait à Ottawa, 
au cours du mois d'octobre, pour 
compléter les ententes entre cet- 
te province et le fédéral sur les 
taxes. Le Manitoba est l’une des 
trois provinces qui acceptèrent 
l'offre du fédéral de traiter sépa- 
rément avec les provinces, après 
que la conférence fédérale-pro- 
vinciale fût arrêtée, 

“Je désirerais appuyer, a dit le 
premier ministre, sur le fait que 
cette entente qui nous est plus 
avantageuse que n'importe quel- 
le autre, n’est pas aussi favorable 


Le général de Gaulle a dit que | aux provinces que l'étaient les 
la France se tenait entre le bloc | propositions du fédéral offertes 


slave et une “jeune Amérique 
aux ressources insoupçonnées”. 
Notre pays, a-t-il dit, a besoin 
d'un président “au-dessus de tous 
les partis”, et détenant un pouvoir 
nécessaire à la sauvegarde de 
l'indépendance de la nation. 


Maurice Thorez 
M, Maurice Thorez, chef du par- 
ti communiste, a déclaré à Mau- 


berg, que le général avait pris u- 
ne direction “contraire aux inté- 
rêts de la démocratie”, Son col- 


Le chiffre des naissances 
s'accroit en France 


Pour la première fois depuis 
longtemps, le taux des naissances 
augmente en France. La Vie Eco- 
nomique et Financière publie une 
statistique indiquant qu'il est né, 
2,009 enfants de plus 
qu'en janvier, Les premiers trois 
mois de 1946 ont montré une aug- 
mentation de 200 enfants par 10,- 
000 personnes. 


La Russie n’a pas 
de parole, dit 
le général Clark 


PITTSBURG — Le général M. 
W. Clark, commandant des for- 
ces américaines en Autriche, s’est 
déclaré convaincu que la Russie 
n’a nullement l'intention de te- 
nir sa parole et de contribuer à la 
création d'une Autriche démocra- 


{tique et indépendante. Il parlait 


alors à un déjeuner de la Légion 
américaine. Il a déclaré que les 
Russes se sont déjà infiltrés dans 


la proportion de 50 pour-cent | 


dans les intérêts économiques de 
l'Autriche, Il a expliqué qu'il faut 


|que les Américains placent plus 


d'argent en Autriche s'ils veulent 


[que celle-ci se maintienne hors 


de la sphère d'influence de la 
Russie 


La Journée de l’Association 


l'un ou l'autre des districts ain- | 
si formés. Il faut se garder d’as- 
signer un trop grand district à 


L'Exécutif de l'Association 
d'Edu ‘ation des Canadiens fran- 
çais du Manitoba a décidé d'uti- 


liser 


le poste CKSB, Radio-St- 


un percepteur, ou de lui deman- 


Boniface, pour sa ca:npagne de der d'entrevoir un trop grand 
perception cette année nombre de personnes. Règle 

Il semble que notre radio soit générale un percepteur ne de- 
l'instrument de communication vrait pas avoir plus de 10 per- 


tout désigné pour ces contacts 
entre les divers groupes de no- 
tre population et l'Exécutif veut 
en faire un essai loyal. 


Votre Exécutif a par consé- | 


sonnes à entrevoir à l'exception 
des endroits très populeux. 

Le 20 octobre chayue percep- 
teur se fera un devoir d’entre- 
voir chaque personne de langue 


quent décidé d'avoir cette an- | française ou sympathique à 
née une journée de l'Association ignement du français do- 
d'Education dans toutes les pa- iliée dans le district qui lui 
roisses de notre province, et il a | ©5t confié, et recevra sa contri- 
fixé la date de cette journée au | Pution pour notre société de 
20 octobre prochain alors que se | Préservation nationale. S'il y a 
fera la perception annuelle dans les absents, le percepteur se fe- 
chacune de nos paroisses ou des ra un devoir d’y retourner et de 
sortes les entrevoir sans faute 

Dès que la perception sera 


La Liberté et le Patriote vous 
era connaître notre programme 
dans tous ses détails 

Le Cercle Local de chaque pa- 
la direction du Curé | 
sera chargé d'organiser et de re- ! 
cueillir la perception 

A ces fins, le Cercle local de- 
vru se réunir au plus tôt, pas 
plus tard que le 13 octobre pro- 
Chain: il devra faire l'élection de 


{ 


isse sous 


tours <t assigner à chacun d'eux 
district bien déterminé, mais 
arrangé de telle façon que toutes 


les paroisses soient incluses dans ! 


un 


le Curé 


jectif de sa 
tion à | 
requis si nous voulons mettre à 


terminée che 


M. le 


ou à 
lète et exacte < 
donateu 
ntant 


1es 


au se- 
ou à M 


, qui 


sociauon 


Votre 


) Ce 


$8,00 \iant est 


exécution le programme que 
nous considérons nécessaire 
pour maintenir et perfection- 
ner l’enseignement du catéchis- 
me et du français dans nos éco- 
les, et pour y établir des ensei- 
gnements spécialisés tels que 
l'agriculture, les arts ménagers, 
les métiers et tous ces autres 


| sujets intéressants et nécessaires 


pour la formation et l'éducation 
de notre jeunesse, Ce montant, 
de prime abord, peut paraître 
élevé: pourtant il ne l'est pas et 
il peut facilement être perçu si 
tous les nôtres y mettent un 
peu de bonne volonté; après 
tout, il représente moins de 15 
sous par personne de langue 
française au Manitoba. 

La journée de la perception 
sera précédée par la semaine de 
l'Association à la Radio. Soyez 
aux écoutes à CKSB les 16 et 17 
octobre prochain. Des nrateurs 
isis par l'Exécutif, vous ex- 


ch 


pliqueront le travail accompli 
par votre Association jusqu'ici; 
ils vous exposeront aussi les 


moyens à prendre pour rendre 
ce travail encore plus effectif à 
l'avenir 

Au cas où des circonstances 
exceptionnelles demanderaient 
la présence d'un délégué spé- 


cial, l'Exécutif se fera un de- 
v d'en envoyer un, sur de- 
mande du cercle local, ou de M. 
le Curé. (Communiqué) 


au cours de la conférence fédéra- 
le-provinciale et que les provin- 
ces refusèrent.” 

Il n'a pas voulu faire de com- 
mentaires sur la demande du pre- 
mier ministre de l'Ontario au 
très hon. Mackenzie King pour 
reprendre la conférence. 


Les trovaillistes victorieux 
en Australie 


CANBERRA -- Le gouverne- 
ment travailliste d'Australie a re- 
çu l'approbation de sa politique 
de sécurité sociale au cours des 
élections générales de samedi le 
28 septembre, et il entrera dans 
le 18ème parlement sans proba- 
blement aucune réduction de 
force. 

Les candidats travaillistes ont 
remporté leur victoire décisive 
aux polls sous la direction du pre- 
|mier ministre Chifley, âgé de 61 
ans, qui était ministre des Finan- 
|ces sous le gouvernement de M. 
John Curtin, auquel il a succédé 
à la direction du parti lors de la 
mort de celui-ci, il y a un an, 

Alors qu’on ne connaîtra tous 
les résultats que dans quelques 
|jours, les travaillistes sont assu- 
rés de posséder au moins 41 mem- 
bres à la Chambre des représen- 
| tants, qui compte 75 sièges. 


S.E. le cardinal Griffin a publié 
jeudi, au nom de la hiérarchie 
catholique de l'Angleterre, une 
déclaration où il demande au gou- 
vernement britannique de faire 


|tout en son pouvoir pour obtenir 
| la libération du primat de Yougo- 


| 


! 


slavie. Dans ce document, Son 
Eminence affirme que Mgr Ste- 
pinac est un homme de grande 
vertu qui, durant la guerre, n’a 
pas cessé de manifester son pa- 
triotisme et son amour pour le 
peuple. 

“En 1941, il a protesté solen- 
nellement contre un décret-loi 
du gouvernement croate qui 
frappait l'Eglise orthodoxe et 
imposait à ses membres de se 
convertir au catholicisme, Il a 
de même dénoncé la déporta- 
tion de tous les non-ariens, et 
il a obtenu pour les Juifs le re- 
trait des lois de Nuremberg. Il 
était, comme il est maintenant, 
un défenseur déterminé des 
droits et de la liberté de l'indi- 
vidu, quelle que soit sa race, sa 
religion ou sa couleur.” 


Le gouvernement anglais 
interviendra 


[gene les jeunes filles peuvent 
|récevoir une bonne éducation ca- 
|tholique; mais nous n'avons rien 
dans tout le district des Battle- 
ford, non plus dans le diocèse, 
pour préparer nos jeunes gens à 
des postes de commande. Si le 
projet réussit, cette malheureuse 
lacune sera enfin comblée. 

Le projet comporte l'érection 
d'un vaste collège moderne pour 
pensionnaires et externes, sous 
la direction des Pères Oblats de 
la Province Sainte-Marie, Au 
cours complet du High School on 
ajoutera deux années d’enseigne- 
ment des Arts, de sorte que nos 
jeunes seront prêts à entrer soit 
dans ies séminaires, soit dans les 
universités, Vous pouvez en être 
sûrs, l'enseignement donné pour- 
ra rivaliser avec celui de n'impor- 
te quelle institution similaire, et 
la formation sera profondément 
catholique. 

Vous ne l'ignorez pas, mes chers 
Frères, le diocèse a un besoin ur- 
gent de prêtres et de missionnai- 
res, De vastes régions nouvelles 


BELGRADE — S, Exc. Mgr 
Stepinac, primat de Yougoslavie, 
a affirié mercredi devant le tri- 

aique l'avenir prouvera. qué 
les accusations de collaboration 
portées contre lui ne sont pas fon- 
dées. Il avait dit mardi sur le mé- 
me sujet: ‘Lorsqu'il sera possi- 
ble de publier des documents et 
lorsque chacun pourra parler sans 
crainte, personne ne dira un mot 
contre mon gouvernement épis- 
copal”. Il a déclaré que sa cons- 
cience est claire et qu’il se justi- 
x si lorsque la situation sera sta- 

e. 


“Le Mercier de notre temps” 


Le procureur de la poursuite 
a répondu qu'il considère la si- 
tuation stable “au moment où les 
autorités peuvent vous traduire 
devant la Cour nationale du peu- 
ple”, Mgr Hurley, de St. Augus- 
tine, Floride, qui est en charge de 
la nonciature apostolique de Bel- 
grade, assiste au procès, et a dé- 
claré dans un interview au palais 
archiépiscopal, que ce procès est 
d'une grande importance. Il a dit 
de l'archevêque accusé que c'est 


0 oo 


Appel du Cardinal Griffin 


‘en faveur de Mgr Stepinac 


centaine de prêtres comme au- 
môniers militaires des troupes de 
Pavelic, d'avoir dirigé la poiiti- 
que éditoriale du journal catho- 
lique de Zagreb, journal auquel 
l'accusation reproche d’avoir fo- 
menté la haine religieuse et cri- 
tiqué le mouvement partisan (de 
Tito). La dernière d'une longue 
liste d'accusations c’est d'avoir 
caché les archives du mouvement 
des Oustachis, de même que les 
| archives des Affaires étrangères 
de Croatie et d'autres documents 
“criminels”, 
Comme sous Hitler 

La persécution des catholiques 
par le régime Tito s'affiche ou- 
vertement. Comme sous tous les 


S. Exc. Mgr Hurley compare le 
La ‘démocratie soviétique 


| le collège projeté aura d'abord 
|en vue le recrutement sacerdotal, | 


$S. Exec. Mgr KR. Dupras, OP. 


P 


“le Mercier de notre temps”. C'est 
un éloge qui en dit long lorsqu'on 
se rappelle le rôle joué par le car- 
dinal Mercier pour la défense du 
peuple belge pendant l'occupation 
de la Belgique lors de la Grande 
Guerre I. 


Soumission à Rome 


Quinze autres accusés sont 
jugés en même temps que le 
primat. L'un de ces accusés, un 
religieux de Croatie, a témoi- 
gné qu'après la libération de la 
Yougoslavie l’archevêque a pu- 
blié une lettre pastorale où il 
prêchaît la résistance passive 
contre le régime Tito; que ce 
document a exercé une influen- 
ce sur le clergé et l’a porté à 
poser des actes illégaux. Le pri- 
mat lui aurait dit: “Si Rome es- 
time que je suis nuisible à l'E- 
glise catholique, je vais démis- 
sionner; autrement je vais con- 
tinuer à combattre pour les 
droits de l'Eglise”. 

Campagne contre Rome 


Des prêtres yougoslaves qui sont 

à Rome ont rendu public il y a 

quelques jours le texte de la der- 
[Suite à la onzième page] 


Les Canadiens fran- 
çais de la Colombie 
veulent survivre 


La Fédération Canadienne- 
française de la Colombie Britan- 
nique au cours de son 2ème Con- 
grès qui eut lieu les 1er et 2 sep- 
tembre à New Westmnister, C.-B. 
affirma sa volonté inébranlable de 
tout faire en son pouvoir pour 
aider les nôtres (au nombre de 
50,000 en Colombie Britannique) 
à conserver intact le dépôt sacré 
de notre héritage catholique et 
français à cet avant poste isolé 
de notre patrie, 

Une Paroisse nationale, nous fut 
accordée le 24 juin dernier par 
S. Exc. Mgr W. M. Duke, qui la 
confia au R. P. Henri Meek, de 
la Congrégation des RR. PP. du 
Saint Sacrement (La première| 
Paroisse Nationale dans la Métro- | 


| visiteront, 


Staline n'est pas 
re dit Mgr F. Sheen 


Le nom du cardinal Griffin rap- | 


pelle quelques-unes des déclara- 
tions les plus énergiques qui ont 
été faites contre la trahison de 
la Pologne par les Ailiés d'Occi- 
dent, et son intervention en fa. 


veur de l'archevêque de Zagreb | tie était un acte de trahison, par- 
aura un retentissement mondial. | ce que le régime de Pavelic était | 
Le gouvernement anglais a tout | séparatiste et opposé à Tito. 


de suite fait savoir, même avant 


a'avoir reçu 


ficielle du document, que la ques- | la 


| 
| 
| 


communication of-|contre les catholiques dans toute 


| régimes totalitaires, le seul fait 


| sent gouvernement, et d'avoir fait 


{me pièce à charge, la lettre que 


| pole du Pacifique, et la deuxième 
en Colombie Britannique depuis | 
1909). 


se Mgr Stepinac d'exercer sa Nous savons que nos compa-| 


grande influence contre le pré-|triotes des régions de l'Est, con- 
|scients de nos luttes, de nos dif-| 


ficultés, des écueils qui nous en- | 
vironnent, et de nos ardents es- | 
poirs, nous accorderont leur union | 
| fraternelle pour l’accomplisse- 
{ment de l'oeuvre qui nous est chè- | 
| re à tous, et pour que nous réali- | 
| sions notre devise: | 
“Dieu et Nos Droits | 
Nous Maintiendrons” | 

1 

| 

| 


de ne pas penser comme le gou- 
vernement est un crime contre 
l'Etat. La presse de Zagreb accu- 


de même contre les partisans 
comrnunistes avant leur arrivée 
au pouvoir. Un correspondant dit 
même qu'on citera au procès com- 


l'archevêque de Zagreb a écrite 
au Souverain Pontife en 1943, et 
dans laquelle il demandait la bé- 
nédiction de Sa Sainteté pour la 
Croatie, La poursuite soutiendra 
sans doute que le fait de deman- 
der une bénédiction pour la Croa- | 


(Signé) L BURNADA. 
Secrétaire Générale 
de la Fédération Canadienne- 
française de la Colombie Bri-| 
tannique. | 


Note—Nous prions nos compa- 
trintes désirant s'établir dans no- 
|tre province ainsi que les visi- 
Iteurs — délégations — associa- | 


2 2 : 2. + 1 
Les persécutions qui sévissent 


zone soviétique ont donné 


tion sera étudiée soigneusement. | maints exemples de ces procès où 

Le primat de Yougoslavie est |la justice n’a rien à voir, et qui 
accusé d’avoir aidé le mouvement | ressemblent aux#procès que le ré- 
oustachi pendant et après la guer- | gime hitlérien intentait jadis aux 
re, d'avoir coopéré avec l'Etat in- | prêtres et aux religieux. Des ac- 
dépendant de Croatie organisé |tes inspirés par le plus entier 
par Pavelic, d'avoir organisé la | désintéressement et le seul souci 
convers forcée au catholicis- | du bien spirituel des âmes sont 
me en Bosnie, en Herzégovine et | déformés et imputés comme des 
en Crostie, d'avoir désigné une | crimes, 


n 


| tions — ou groupes visitant la Co- 
lombie Britannique, de communi- | 
quer au Presbytère de notre E-| 
| glise Nationale à Vancouver chez | 
Îles RR. PP. du Saint-Sacrement. | 
13196, rue Heather, Téléphone: | 
| Fairmont 8045, qui mettront nos 
compatriotes en contact avec le! 
| Secrétariat de notre Fédération. 
. (Communiqué). 


as, non plus, de 
es laïques qui se- 


Vous comprendrez, mes Frè- 


res, qu'une telle entreprise, dans 
| les conditions actuelles de la cuns- 
[truction, sera très coûteuse. La 
[Province Oblate qui veut bien 


l'entreprendre est pauvre, le dio- 
c'est pourquoi, 
aujourd'hui, je fais instamment 
appel à votre esprit de foi et à 
votre générosité. L'organisation 
de la campagne de souscription 
sera bientôt en marche: faites bon 
accueil aux personnes qui vous 
donnez jargement. 
L'oeuvre réclame des sacrifices 
et l'oubli de soi; l'avenir de vos 
enfants est en cause. Et puis, com- 
me il s’agit d'une oeuvre éminem- 
meut catholique, prions pour en 


assurer le succès, Faites prier vos 


petits enfants qui, dans peu d'an- 
nées, s'il plaît à Dieu, bénétficie- 
ront des bienfaits de ce collège. 
La mesure de votre générosité 
sera la mesure de votre récom- 
pense. 

Je bénis donc de tout coeur cet- 
te noble entreprise des Pères O- 
blats, si digne du magnifique tra- 
vail qu'ils ont accompli dans 
l'Ouest depuis cent ans. 

A tous et à chacun, je dis avec 
confiance: Priez — aidez — don- 
nez votre ‘juste part”, et nous au- 
rons notre collège! 

Votre dévoué en NS. 

+ R. DUFRAT, OP, 
Evêque de P.-A. 


Le seul crime de Mgr Stepinac est 
d’avoir dénoncé la dictature de Tito 


rimat de la Yougoslavie au Cardinal Mercier. 
s'oppose à un régime de liberté. 


MOBILE, Alabama, — Mgr 
Fuiton-J. Sheen, de l'Univer- 
sité catholique de W 

a déclaré ici récemment, que la 
récente déclaration de Staline 
sur ja situation internationale 
était ‘peu sincère”, 


Mgr Sheen a dit que les pa- 
roles de Staline avaient été for- 
mulées “absolument par op- 
portunisme, à cause de l’affer- 
missement de la politique amé- 
ricaine”, 


De passage ici, en route vers 
la Nouvelle-Orléans, Mgr Sheen 
a demandé aux Etats-Unis de 
“restreindre la liberté” des re- 
présentants russes en ce pays, 
comme les citoyens américains 
voient restreindre la leur par 
les Soviets, 


“C'est seulement en deman- 
dant la réciprocité absolue ayec 
la Russie dans toutes les ques- 


tions e nous pouvons briser 
les politiques restrictives rus- 
ses”, 


Mgr Sheen qui s’en va parti- 
ciper à un forum, à l’université 
Loyola, à la Nouvelle-Orléans, 
a déclaré que 265 prêtres ont 
été tués au cours des six pre- 
miers mois du régime du maré- 
chal Tito. 


En —_—_—_—_—_— 


Des membres de la 
Chambre de Commerce 
du Québec au Manitoba 


La seminine prochaine aura 
lieu à Winnipeg le 17ème con- 
grès annuel des “Canadian 
Chambers of Commerce”, Une 
délégation de 75 membres re- 
présentera la province de Qué- 
bec à ces assises. La Chambre 
de Commerce de St-Boniface a 
décidé d'organiser une récep- 
tion en l'honneur de la déléga- 
tion du Québec. Elle aura iieu 
au collège dans la salle acadé- 
mique le mardi 8 octobre à 8 
heures du soir. Les hommes 
d'affaires et les professionnels 
de St-Boniface sont invités à y 
assister. L'entrée est de S1.00, 
On voudra bien entrer par la 
porte de la salle académique, 
côté ouest, et non par la porte 
principale. 


Bevin répond à Staline 


LONDRES — Le secrétaire aux 
Affaires étrangères de la Grande- 
Bretagne, M. Ernest Bevin, a con- 
venu la semaine dernière, avec 
le premier ministre Staline qu'“u- 
ne nouvelle guerre est improbable 
présentement” mais il a ajouté 
que la paix est impossible sans 
la fin de la présente “guerre des 
nerfs”, 

Cette déclaration laconique de 
M. Bevin suit de trois jours celle 
du généralissime Staline qui a dit 
qu'il n'y a pas “danger réel” d'u 
ne nouvelle guerre, affirmation 
qui a ranimé l'espoir dans un 
monde lassé par le désaccord en- 
tre l'Est et l'Ouest ainsi que les 
attaques et les contre-attaques 
de Radio-Moscou et de la presse 
occidentale, 


Converti de marque 


és 


HE 


John Eppstein, converti anglais 
distingué, fort renseigné sur les 
questions internationales, visitera 
les Etats-Unis cet automne sur 
l'invitation de la revue datholique 
“America”. M. Eppstein est ré- 
dacteur et éditeur de “British 
Survey” et d'une série spéciale 
pour la Presse de l'Université de 
Cambridge. 11 donnera des confé- 
rences sur les questions internatio- 
nales, Dans le monde catholique il 
est surtout connu pour son ou- 
vrage “La Tradition Catholique 
de la Loi des Nations”, publié en 
1935. 11 est né en 1895, fils d'un 
ministre anglican. Il est marié et 
a trois enfants. Il est devenu ca- 
tholique en 1919. 


Nouvel ordre européen 


Querelles de frontières 
et bombes atomiques 


par Thomas GREENWOOD 
(Spécial à la Liberté et le Patriote) 


L'agitation est grande dans les 
chancelleries européennes. Peu- 
ples vainqueurs et peuples vain- 
cus attendent impatiemment les 
considérants et les décisions de 
la Conférence de la Paix au su- 
jet de leurs frontières. Les uns 
craignent de ne pas en prendre 
assez, les autres d'en prendre 
trop. C'est ce qui surchauffe 
l'atmosphère des commissions 
territoriales qui siègent au 
Palais du Luxembourg. .Les 
experts vont et viennent entre 
leur capitale respective et Pa- 
ris: armés de lorgnons et d'é- 
normes cartes géographiques, 
ayant à leur coude de gros to- 
mes d'histoire et des listes de 
traités, ils marchandent âpre- 
ment pour un hameau, une peti- 
te ligne qui leur donnerait quel- 
ques arpents de terrain impro- 
ductif, tout cela au nom du 
mythe de la sécurité, ou de l’ap- 
pel du sang, ou de vulgaires 
avantages économiques. Pau- 
vres gens, voudrait-on penser! 

En effet, ils ne prennent ja- 
mais la peine de se demander 
pourquoi aigrir les caractères 
et préparer des haines de part 
et d'autre d'une frontière, alors 
que l’ère atomique a complète- 
ment changé les valeurs straté- 
giques connues jusqu'ici, Autre- 
fois, le fusil et le canon 
pouvaient rendre nécessaire la 


sécurité des frontières; car on 
se battait aux frontières. Et en- 
core, nous savons bien que les 
plus savantes fortifications n'ont 
jamais résisté à un assaillant 
décidé et bien préparé: la Ligne 
Maginot, le Mur de l'Atlantique 
et la Ligne Siegfried ne sont 
plus que des souvenirs histori- 
ques. 

Mais les bombes atomiques 
ne seront pas gaspillées aux 
frontières. Portées par de gros 
bombardiers sans pilote, elles 
seront déchargées avec préci- 
sion au dessus des villes et des 
endroits constituant les c« ntres 
nerveux d'un pays. En vérité, 
dans notre ere atomique, ce se- 
ront les frontières qui seront les 
endroits les plus tranquilles d'un 
pays: elles ne verront que pas- 
ser allègrement les détache- 
ments militaires du pays vain- 
queur allant occuper le voisin 
qui serait réduit à merci par 
les engins atomiques 

Dans ces conditions, il par 
rait absurde d'organiser la dé- 


fense des pays à l'avenir, sur la 
base de conceptions, désuètes, 
Ainsi par exemple, la France 


ne sera ni plus ni 1noins en sé- 
curité avec ou sans la possession 
du Col de Tende et des vallées 
du Tinée ou de Bardonèche. Le 
seul avantage stratégique serait 
[Suite à la dixième page] 
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On annonce 


LA LIBERTE ET 


l'ouverture du magasin 


NORWOOD ELECTRIC & RADIO 


le samedi 5 octobre 


Un micro mobile transmettra du poste CKSB les détails de la cérémonie d'ouverture 


qui sera présidée par le Maire MacLean à 7 h. 30 p.m. 


TOUS LES AMIS SONT BIENVENUS 


Vous êtes cordialement invités à venir visiter notre nouveau magasin moderne, sys- 
tème de chauffage à chaleur radiante. Les visiteurs qui s'inscriront dans notre registre 


samedi soir auront une chance de participer aux prix d'entrée. 


1 Radio G. E. — Mantel 
1 Bouilloire électrique. 


1 Lampe de poche à l'épreuve de l'eau. 


*X XX x 


Les établissements suivants offrent leurs félicitations et meilleurs voeux: 


ASSELIN  BROS. 


(Gontracteurs poùr égouts et creusage) 


COUTURE et TOUPIN 


(Entrepreneurs de construction 


HENRI 


DAOUST ELECTRIC co. 


(Contracteurs en électricité) 


EASTWOOD AGENCIES 


(Assurances — Biens immeubles —— Prêts) 


J.-A. LANTHIER et FILS 


(Contracteurs en plombage) 


D'ESCHAMBAULT LiMITEE 


(Distributeurs des fameux foyers et brûleurs à l'huile Volcano) 


MODERN MILLWORK CABINET COMPANY 


(Meubles et équipement de magasins) 


MARV-EON SIGNS LTD. 


(Signes Neon) 


1000 WATT 


(Stores vénitiens) 


NORGROVE INDUSTRIES LTD, 


(Planchers Flexatile) 


LE POSTE DE RADIO C.K.S.B. 


1250 KILOCYCLES 
Le premier poste français dans l'Ouest canadien 


TACHE AUTO & BODY WORKS 


(Réparations générales d'autos et peinturage) 


VARI-RAY VENETIAN BLIND CO. 


LE PATRIOTE 


ms 


‘ 


FA 


Le sénateur W. Duff, de Lunen- 
burg, N.-E., 94 ans, originaire de 
Terre-Neuve, a désapprouvé le 
président À. R. Mosher et le Con- 
grès canadien du Travail à cause 
d'une résolution demandant l’a- 
bolition du Sénat, Le Congrès ca- 
nadien du Travail a passé cette 
résolution au cours de sa conven- 
tion à Toronto. Le sénateur Duff 
a déclaré que le Sénat exerce une 
nfluence salutaire sur la vie ca- 
tadienne. 


LONDRES — Anthony Eden 
1 déclaré que les Etats-Unis et 
la Grande-Bretagne devraient a- 
lopter “un nouvel esprit en trai- 
tant” du problème russe afin 
l'éloigner ‘‘une menace de guerre 
imminente”. 


Taux réduits 
de chemin de fer 


pour le jour 


d'Action de Grâces 


LE LUNDI 14 OCTOBRE 


Entre toutes les gares du Canada 


BILLET. SIMPLE 
ET UN QUART POUR 
VOYAGE CIRCULAIRE 


(Prix minimum, 25c) 


ALLER: 
12 h. midi le vendredi 11 octobre 
jusqu'à 2 h. p.m. le lundi 14 octobre 
{S'il n'y a pas de trains dans l'après- 
midi du 11 octobre les billets seront 
acceptés sur les trains qui partent 
le matin), 
RETOUR: 
Quitte destination jusqu'à minuit 
LE MARDI 15 OCTOBRE 


WAGONS DORTOIR ET SALON 
AUX PRIX HABITUELS 


Renseignements de tout agent 
W46-130 


Chemin de fer 
National du Canada 


Nos sincères félicitations à 


NORWOOD ELECTRIC and RADIO 


Angle des rues Taché et Horace 


à l’occasion de sa nomination comme marchand autorisé pour vente 


AUTOMATIC IRONS 


d'accessoires 


ENERAL(@ELECTRIC _ 


La Canadian General Electric félicite chaleureusement la 
Norwood Electric and Radio à l’occasion de l'ouverture de 
son nouveau magasin, et lui souhaite ‘aut le succès possible 


dans cette entreprise. 


Le nouveau magasin est bien situé, et il aura en vente une 
ligne complète d'accessoires General Electric. Une des carac- 
téristiques du magasin sera ses commodités de service mo- 
dernes équipé d'un service de réparations pour tous les 
genres de machines électriques. Ce département aûra un per- 


sonnel expérimenté 


Vous êtes cordialement invités à venir le voir, à vous familia- 
riser avec ce nouveau centre d'accessoires électriques et à 
placer une commande pour un nouvel accessoire électrique 


General Electric, qui sera livré chez vous le plus tôt possible, 


N GENERAL ELEC 


BUREAU-CHEF : TORONTO 


REFRIGERATORS 


TRIC énre 


Il désapprouve 


(1250 hies) 
: Heure avancée 
{saMEDI 5 OCT 
100-Ouverture — Mar- 
thes militaires 
T15-—Réveil matinel 
13%--De choses et 
autres 
800-Nouvelles 
805- Musique choiste 
| 815-Prière du matin 
| 830--Déjeuner musica: 
| 900—Nouvelles 
210 Variétés 
930-Club des 
Ménagères 
10.00—Sur demande 
s tale 
1045—-Orgue populaire 
1100-Dans un Tour de 
Valse 
CRE de Latine 


1 

1 isques 

2 Musique populaire 
215-—-En Parcourant 
2 


le Clavier 
Chansonnettes 
100— Nouvelles - Seigle 
| 115 Mélodie chanceuse 
130— Extraits d'opéra 
200—Heure précise 
Fin des émissions 
5.00—Ouverture- 
| Marche 
| 5.05— Nouvelles 
| $15—Les Vedettes 
| 5.30— La bonne chanson 
| 5.45—Evénements 
sociaux 
600-—En valsant 
6.25—Chronique sport 
630—Musique populaire 
100— Nouvelles 
715-—Concert 
promenade 
| 130—Programme à être 
annoncé 
7,45—Amérique Latine 
8.00--Orchestre du bon 
vieux temps 
8.15-— Musique 
Hawaienne 
8.30—Chefs-d'oeuvres 
de la Musique 
9.00—Sur demande 
spéciale 
9.45—Intermède musical 
950—Nouvelles, tempé- 
rature, l'heure 
1000—Fin des émissions 
| DIMANCHE 6 OCT. 
| 6.00—-Ouverture: 
Orgue 
5.05—Nouvelles 
5.15—La bonne chanson 
530—Dans un tour de 
valse 
6.00—A l'Opéra 
| 530—Orgue populaire 
| 6.45-—Concert 
| pulaire 
1.00— Nouvelles 
| 710—Intermède 
| 7.15—Quart-d'heure 
| de Chopin 
730—Au Music Haïl 
| 8.00—Heure religieuse 
8.30—Les virtuoses 
| 8.45—Commentaires 
| des nouvelles 
| 


9.00—Fin des émissions 
| LUNDI 7 OCT, 
700—Ouverture— Mar- 
ches militaires — 
sur les Ondes de 
CKSB 
715—Réveil matinal 
130--De choses et 
autres 
8.00- Nouvelles 
8.05—Musique choisie 
8.15—Prière du matin 
8.30—Déjeuner musica) 
| 9.00— Nouvelles 
| 9.10--Varietés 
9.30—Club des 
Ménagères 
10.00—Sur demande 
spéciale 
10.30— Pour vous mes- 
dames 
10.45—Emission consa- 
crée aux malades 
1100—Le quart d'heure 
des mamans 
1115-—Musique du bon 
vieux temps 
11.30— Disques 
1Z200—Marché des 
animaux 
12.05-—Joseph. Ferland— 
Causerie agricole 
1215—En parcourant 
le clavier 
12.30—Chansonnettes 
1.00—Nouvelles 
1.15—Musioue de sieste 
1.30— Extraits ane 
200—Heure précise 
Fin des émissions 
5.00—Ouverture- 
Marche 
5.05— Nouvelles 
515—Forum écolier 
5.30—La bonne chanson 
5.45—Evénements 
sociaux 
6.00—En valsant 
6.25—Nouvelles sport, 
6.30—Musique onpulaire 
645—Let's Learn 
French 
7.00—Nouvelles 
710—Seigle 
715—Un homme et 
son péché 
730--Obligations d'é- 
pargne du Caneda 
735—Au Musie Hall 
745-—La fiançée du 
commando 
8.00--Chefs-d'oeuvre 
de la musique 


en larmes 
NUREMBERG 


Tél. 93 731 


| BEAUBIEN, GRIERSON 


& MONNIN | 
AVOCATS - NOTAIRES | 
No 4, Edifice Banque Canadienne 


Nationale 


431, rue Main 


._…  Radio- 


| 


1 


| 


Winnipeg, Man., 4 oct. 1944 


2%--Notre francais 
sur le vif 

t45-Concert populaire 

SO -Sut dense 
spéciale 

9 45— Intermède 
musical 

9 50 Nouvelles 
température 

heure 
10 wi — des emissions 


MARDI 8 OCT, 


100-—Ouverture— Mar- 
ches militaires 
Sur les Ondes de 
CKSB 
Réveil matinal 
De choses et 
autres 
Nouvelles 
Musique choisie 
.15—Prière du matin 
.30—Déjeuner musical 
9.00— Nouvelles 
9 10- Varietes 
30-Ciub 1% 
Menegeres 
9.45-—Comptoir 
d'échange 
10.00--Sur demande 
spéciale 
10.30--Pour vous 
mesdames 
1045-—Orgue populaire 
1100-Le Quart d'Heure 
des Mamans 
1115—Musique du bon 
vieux tumps 
11.30— Disques 
1200—Marché des 
animaux 
12.05—Intermède musica) 


88 *> 


Ï 


| 1215-En parcourant 


le clavier 


12.30—Chansonnettes 


| Frau Goering fond 


Mme Her- 
mann Goering, ancienne reine de 
la haute société nazie, et sa fil- 
lette Edda, sont sorties en lar- 
mes samedi de la prison de Nu-|a 
remburg où Hermann Goering et 
vingt autres disciples d'Hitler at- 
tendaient le verdict du tribunal 


Cartes Professionnelles | 
AVOCATS et NOTAIRES 


BERNIER et BERNIER 
AVOCATS - NOTAIRES 


Droit civil, droit criminel 
Municipalités, prêts, testaments et 
règlements de successions 


No 614, édifice Avenue | 
265, ave. Portage, Winnipeg | 


Winnipes, 
Pratique générale du droit 


00— Nouvelles 
1.15—Musique de sieste 
1.30— Extraits d'opéra 
2.00—Heure précise 

Fin des émissions 
5.00--Ouverture- 
Marche 
5.05 - Nouvelles 
515—Forum écolier 
5.30—La bonne chanson 
5.45—Evenements 
sociaux 
600—En vaisant 
6.25—-Nouvelles sport 
6.30—Musique populaire 
71.00 Nouvelles 
710-—Seigle 
715—Un homme et 
son péché 
7.30—Renée Gravel 
145--Le petit théâtre 
8.00—Obligations d'E- 
pargne du Canada 
8.05-—Chef-d'oeuvre 
de la musique 
30— Amérique latine 
45—Collines 
arlementaires 
900—Sur demande 
spéciale 
9.45—Intermède 
musica] 
9.50— Nouvelles 
1000—Fin des émissions 


| MERCREDI 9 OCT. 


100—Ouverture— Mar- 
ches militaires 
Sur les Ondes de 
CKSB 
715--Réveil matinal 
130—De choses et 
autres 
8.00— Nouvelles 
8.05—Musique choisie 
8.15—Prière du matin 
8.30—Déjeuner musical 
9.09——- Nouvelles 
9.10— Varietes 
9.30-Ciub des 
Ménagéres 
10.00--Sur demande 
spéciale 
10.30—Pour vous 
mesdames 
10.45—En badinant avec 
nos vosins 
10,55—D'un coin à l'au- 
tre du Canada 
1100—Le quart d'heure 
des Mamans 
1115-—Musique du bon 
vieux temps 
11.30— Disques 
12.00—Marché des 
animaux 
12.05—Joseph Ferland— 
Causerie agricole 
1215-—En parcourant 


le clavier 
12 “hansonnettes 
1. Nouvelles 


115—Musique de sieste 
1.30—Extraits d'opéra 
2.00— Heure précise 
Fin des émissions 
5.00—Ouverture- 
Marche 
5.05- Nouvelles 
5.15-—Forum écolier 
5.30—La bonne chanson 
5.45— Evénements 
sociaux 
600—EA valsant 
6.25—Nouvelles sport 
6.30—Musique populaire 
6.55—Causerie: Parti 
Conservateur 
700—Nouvelles 
7.10—Seigle 
715—Un homme et 
son péché 
8.00—Obligations d'E- 
pargne du Canada 
7.35—Amérique latine 
745—La fiancée du 
commando 


Saint-Boniface 


RO0-.Les amateurs 
8M- Questionnaire 
Sur cemande 
spéciale 
9 45--Intermède musica 
950—-Nouvelles, tempe 
rature. l'heure 
000-Fin des émismtont 
JEUDI 10 OCT 
1.00 » erture Mar 
L: : aires 
Sur es Ondes de 
CKSkB 
715-Réveil matinal 
130-[Dx choses et 
autres 
800-N es 
8 06 M re choisie 
8.15-Pri du matin 
830— Déjeuner musica 
9.00 Nouvelles 
9.10-— Variétés 
| #30--Ciub des 
h Ménagères 
| 945-Comptoir 
| d'échange 
| 1000-Sur demande 
Ciale 
10.30 vous 
> mes 
10.45Orgt vopulaire 
} 1100--Le quart d'heure 


des mamans 
Musique du bon 
vieux temps 
11.30— Disques 
1200 Marché 
animaux 
1205—Intermède musical 
| 1215-En parcourant 
le clavier 
Chansonnettes 
1.00— Nouvelles 
1.15- Musique de sieste 
130— Extraits d'opére 


1115 


des 


12.50 


200— Heure prècise 
Fin des émissions 
5.00—Ouverture- 
Marche 
5.05 Nouvelles 
515-Forum écolier 
530-La bonne chanson 
3 45-Evenernente 


aux 

600-En valsant 
625—-Nouvelles sport 
6.30—-Musioue oapulaire 
100-Nouvelles 


80€ 


710- Seigle 

115-—-Un homme et 
son péché 

8.09-Obligations d'E- 
pargne du Canada 

135--Au M Hall 

745-—Causerie 


| B800-Del Genthon 

830--Céleste et 
Vaientin 
pur demande 
spéciale 

9.45—Intermède musical 
9.50— Nouvelles, ternpe- 

| rature, l'heure 

! 1000—Fin des émissions 

| VENDREDI !1 OCT 

| 700-Ouverture Mar 

ches militaires — 
Sur les Ondes de 

| CKSB 
115-—Réveil matinal 

130—De choses et 

Ro? autres 

8.00— Nouvelles 

| 805-—Musique choisie 

ë.15—Prière du matin 

8.30—Déjeuner musical 

9 00 Nouvelles 

9 10 Variètés 

930--Club des 

| Ménagères 

| 10.00- Sur demande 


ÿ.00- 


| spéciale 
| 10.30-Pour vous 
mesdames 
10.45— Emission consa- 


crée aux malades 

| 1100-Le quart d'heure 
| des mamans 
Musique du bon 
vieux temps 
11.30— Disques 
| 1200— Marché des 

animaux 
1205-—Joseph Ferland— 

Causerie agricole 
1215-Fn parcourant le 

clavier 
12.30—-Chansonnettes 
1.00— Nouvelles 
1.15—Musique de sieste 
130— Extraits d'opéra 
2.00—Heure précise 

température 

Fin des émissions 
5.00—Ouverture- 

Marche 
5.05— Nouvelles 
5.15-Forum écolier 
5.30—La bonne chanson 
{ 5.45— Evénements 
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sociaux 
600—En valsant 
6.25—Nouvelles sport 
6.30—Musique populaire 
700— Nouvelles 
7.10-—Seigle 
715—-Un homme et 
son péché 
130— Obligations d'E- 
pargne du Canada 
Quizz musical 
La fiancée du 
commando 
Initiation À la 
musique 
L'argent 
parler 
| 900—Sur demande 
| spéciale 
9 45—Intermède musica. 
9.50— Nouvelles, .«empe- 
rature, l'heure 
10.00—Fin des émissions 


CAL: 


7.45— 


8.00 


8.30 fait 


sous des accusations de crimes de 


| guerre. 


Mme Goering, conduite par 2 


| femmes 


fait 


Man 


pleurait 
quand elle sortit de la visite qu'el- 
le fit à son mari, 

On n’a pas pu savoir ce qui lui 
perdre 
Mme Goering resta calme tout le 
long du procès devant le tribunal 
militaire international, 


| MEDECINS 
Dr G.-M. La FLECHE 


MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr P.-E. La FLECHE 


906, édifice Boyd 
Téléphone 98 658 


Dr E.-J. JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
| 102. Fdifice Great West Permanent 
1356, Rue Main 


Dr E. T. ETSELL 


MEDECIN - 
MEDECINE 


Soins spatiaux: Maladies de reins 


abondamment 


son sang-froid. 


DENTISTE 
Winnipeg 


Tél. 94 955 


CHIRURGIEN 
GENFRALE 


bureau 3 h 4 6 h pm ou 

sur rendez-vous 
502, édifice Medical Arts 

réi—Bureau: 23 243 Rés.: 4553 


Si l'on ne répond, appelez le 
“Doectors Registry 42 309 


Avocats de ia Banque Canadienne |Heures dg 


Nationale et de plusieurs Municipalités 


| ARGENT A PRETER SUR FERMES | 
| ET PROPRIETES DE VILLE 


L.-A. REGNIER, LL.B. 
| Avocat, notairs DR A.-G. DANDENAULT 


| 
| 
| 
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| Chirurgie - Goitre 
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613. EDIFICE MeINTYRE cn 1 
are her 312, édifice Medico! Arts - Winaipeg 
A.-J.-H. DUBUC | 
AVOCAT et NOTAIRE DR CHARLES R. OKE 
185. ave Provencher St-Bontface DENTISTE 
Près de le Banque Canadienne | 404, édifice Toronto General Trusts 


Nationale | 
Téléphone: | 283, ave du Portage Winnipez 
(Une rue à l'est d'Eaton) 


Bureau 201 801 Rés. 205 636 | 
Prêts à 412% et à 5% - Assurance feu 
À. Téléphone 94 908 


et vie estaments et successions | 
[CLIFFORD W.BROCK DR G. NORMANDEAU 
MEDECIN - CHIRURGIEN 


| 
ra 


CR., MA. LLB. | 
| AVOCAT - PROCUREUR | 


Avocat de la ville de St-Boniface Y . SPINK 
Aviseur légal pour le “’Trades and DR ROY G. 

| Labor Council’ de Winnipeg. 

648-650 édifice Somerset, Winnipeg | 155, avenue Provencher 

| | St-Bonitace 


Téléphone 96 497 


£t-Bonitace | Téléphone 201 927 


| 138, avenue Provencher 
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Nouvelle souscription 
pour Radio-Saint-Boniface 


n lira aille dans La Liberté et le Patriote de cette se- 


naine communiqué officiel du secrétaire de Radio-Saint- 
Boniface dans lequel on annonce qu'une nouvelle campagne 
: ption sera icée très prochainement en faveur du 

e CKSB. Le but de cette nouvelle perception est de per- 

e à ceux qu pas encore contribué à Radio-Saint- 

e de le faire sa iélai. On veut aussi donner l'occasion 

’ nine | nont pas souscrit aussi genereuserment 

C L ‘ iu l'année dernière de compléter leur 

n. N e doutons pas que la tres grande majori- 

des Canadie français du Manitoba voudront témoigner 
appréciation de posséder un poste de radio français 

Û crivant de iveau pour Radio-Saint-Boniface 

S, Exec. Mgr Georges Cabana, archevéque-coadjuteur de 

B e,et S. EF Mgr Gerald Murray, C.S.SR,., arche- 
yue-coadjuteur de Winnipeg, ont voulu tous deux couvrir 
de leur autorité la campagne qui sera lancée incessamment | 


fin de stabiliser la sitiation financiere de notre poste de ra- 


L'approbation de l'autorité ecclésiastique constitue un 


précieux encouragement envers une oeuvre dont l’importan- 
ce et l'absolue nécessité ne sauraient être mises er doute par 
personne 

Voici le texte de la lettre de S. Exc. Mgr G. Cabana 


Mes chers amis 
Le Comité exécutif de Radio-Saint-Boniface se propose 
erminer la souscription lancée il y a déjà deux ans. 


rconstances n'ont pas permis d'atteindre tou- 


8 C1 


es les bonnes volontés. Les récoltes moins abondantes de 
1944 ont limité la générosité d'un grand nombre. Les dé- 


penses de construction et d'aménagement ont éte plus e- 

vées que celles prévues par les experts qui vinrent exa- 
à St-Boniface. Le Comité exécutif se pro- 
pose de répondre à toutes ces objections en expliquant 
dans un avenir rapproché le bilan financier qu'un compta- 
ble vient d'examiner. D'après les renseignements qui 
m'ont été fournis, ce poste de radio française est viable. 
Il appartient donc à tous et à chacun d'apporter une bonne 
volonté et de faire l'unité, Il faut non seulement mainte- 
nir le poste, mais aussi lui faire donner un plein rende- 


miner le projet 


ment. 

“Les catholiques de Hollande avaient organisé dès avant 
1930 leur propre poste d'émissions qu'ils soutiennent en- 
core de leurs propres deniers. Ils ont compris que la radio 
est un des moyens les plus influents que Dieu nous ait 
donné et que l'intelligence humaine ait inventé pour at- 
teindre la grande masse. , 

“ ‘Depuis le commencement, écrivaient en avril 1930 les 
évêques de Hollande à leurs diocésains, nous avons ap- 
prouvé et encouragé les efforts en vue de la fondation d'u- 
ne station d'émission catholique aux Pays-Bas, dans l’es- 
poir qu'elle serait pour nos fidèles une source de dévelop- 
pement et d'approfondissement de leur vie religieuse et 
sociale et une sauvegarde contre les dangers qu'une ra- 
dio non-catholique amènerait sans doute souvent, Elle est 
en même temps le moyen de faire connaitre la doctrine et 

1 vie de l'Eglise catholique à ceux qui vivent hors d’Elle.' 

“L'épiscopat tout entier de l'Ouest canadien a, lui aussi, 
dès le début, fortement approuvé et aidé le projet d’un 
poste français pour les mêmes raisons qu'en Hollande. 

“Depuis la fin d'avril dernier, j'ai dû voyager à cause 
de mon ministère dans plusieurs provinces du Canada et 
dans plusieurs états des Etats-Unis, à part des tournées 
de confirmation dans plusieurs paroisses et missions du 
liocèse. Que de fois j'ai entendu des personnes m'expri- 
eur joie de ce que CKSB leur aide à maintenir la cul- 
ture française dans leurs foyers! Plusieurs se sont remis à 


mer 


leurs prières depuis longtemps oubliées. Si chacun 


aire 


de vous pouvait se rendre compte du bien accompli et que 


pourra accomplir ce premier poste français de l'Ouest, 


l'est certain qu'on terminerait royalement cette souscrip- 


tion que je permets dans les paroisses du diocése, apres 
entente avec Messieurs les Curés 
Georges CABANA 
rch.-coad. de St-Boniface. 
J'apt! L s scriplio dans les paroisses de langue 
e de cese de Winnipeg 
G. MURRAY, C.SSR 
Arch.-coad. de Winnipeg 
1 F Mg Archevéque-coadijuteur de St- 
Boniface suffira pour dissiper les doutes qui pourraient sub- 
ter encore da de quelques-uns sur la nécessite et 
D 1e lle campagne de souscription. Il se- 
\ êgi t stimulant pour tous ceux qui n'at- 
1 ire { 1€ autorité ecci pour 
se f e 1e 1 lé À uvelié campagne de perception 
Radio-Saint-Boniface est l'une des oeuvres les plus har- 
1 jui ait jar s ète lancée chez 1S. AUSSI nous ne nous 
es jamais es sur la magnitude des difficultés 
ec aitrait dans ses débuts. Il en est ainsi d'ailleurs de 
es et { | ne cposent pas sur un puissant Ca- 
5 = i tet isqu à date augurent pien 
La | an eestf s brillante que nous 
à évue. Les ar ces € merciales ont déja rap- 
e ! s qui s à ns espere L'aventure n'est aonc 
| ] 
IN { € 1 ur au groupe Irançais nous n- 
à t d'apporter notre plus entière collaboration à la cam- 
ea sera 1nauguree qans quelques semaines 


L. 


L. 


Une expérience 


Pendant la guerre, un débat pa- 
ifique s'engages entre un grand 
nombre de gens. On discuta de la 
cure manière de vendre des 
Obligations de la Victoire D'un 
té rangérent ceux qui croy 
vigoureuse, à 


me 


«e 
l'action 
sans 
se, de la radio, ceux qui 
taient sur les défilés, les concours. 
es discours publics et la sollici- 
lation aussi pressante que possi- 


Die 


tenait que les Canadiens n'avaient 


pas besoin de cette publicité ta-! 


pageuse pour les décider à ache- 


ter les Obligations, qu'ils étaient | 
et qu'ils en achète- | 


intelligents 
raient libéralement sans être har- 


y 
celés " 


Durant le conflit, on ne put dé- | 
avait raison. Mais au! 


ider qui 
cours d'octobre, pendant la ven- 
te des Obligations d'épargne du 
Canada, se vérifiera peut-être, 
dans une certaine mesure, l'effi- 
cacité de la méthode de ceux qui 
que 


prétendaient les 
intérêts 

De 
pas à 
pargne 1 
t vente 


toute facon, on ne mettra 


vendre des Obligations d'é- 
nsistance qui caräcté- 
igations de 
pas non 


Ilicitation 


des Ob 
fe 


la 
ctoire. 11 
en général 
A 


isa 


a V ne se n 


de 0 


pius 


à domicile moins qu'ils n'achè- 


tent leurs Obligations par rete- 
nues sur leurs salaires ou qu'ils 
ne reçoivent la isite de repré- 
sentants de courtiers en eur, 


Îles Canadiens devront fai 
mêmes les démarches nécessaires 
à l'achat Ils 
décideront d'eux-mêmes combien 
d'Obligations achéteront 

Il ne sera certes pas juste de 
comparer les résultats de la ven- 
te des Obligations de la Victoire 
| ayx résultats de la vente des O- 
bligations d'épargne du Canada. 
L'achat des Obligations de la Vic- 
toire était motivé par le patrio- 
par désir de participer 
ctoire et aussi, sans doute, 

Et, 
incita 
| Canadiens le plus 
possible au moyen d'Obligations. 
| Aujourd'hui, le public n'achète- 
ra des Obligations que pour une 
ses intérêts, c'est- 


des nouveaux titres 


ils 


tisme, le 


à la 
d'économiser en 
l'Etat 


a economiser 


par l'idée 


temps de guerre les 


|raison: servir 
à-dire pratiquer encore l'écono- 
mie, se constituer, comme en 


temps de guerre, une réserve qui 
augmentera sa sécurité, Cette 
| fois-ci, la campagne de vente se- 
{ra donc moins intensive; l'Etat 
Îne fera pas appel au patriotisme 
des Canadiens. 

| La vente des Obligations d'é- 
|pargne montrera jüsqu'à quel 
|point les Canadiens savent ser- 
|vir leurs intérêts bien compris. 


| Le communisme et 
| l'Eglise 

L'Evêque catholique grec, Da- 
niel Ivancho, ancien curé de l'é- 
glise Sainte-Marie de Cleveland, 
vient de dévoiler certains agisse- 
Moscou dans lutte 
|antireligieuse. Afin de détruire 
la réputation de :’Eglise dans les 
pays où le communisme règne, on 
y envoie de faux prêtres, même 
de faux évêques. Les vêtements 
au’ils portent leur attirent la con- 
fiance des catholiques qu'ils es- 
saient ensuite de détacher de leur 


[ments de sa 


foi 
L'Evêque Théodore Breher, vi- 
caire apostolique de Yenki, huit 


| prêtres, vingt-et-un frères et trois 


| religieuses ont été enlevés de leur 
{mission en Mandchourie par les 


| 


communistes et jetés dans un 
camp de concentration à soixan- 
te milles de là, d'après le récit 
d'un témoin oculaire, ancien fonc- 
tionnaire civil. On n'a permis à 
l'évêque et aux prêtres de rien 


apporter avec eux, pas même les 


| obiets nécessaires au saint Sacri- 


fice de la Messe. 


de 


compter de la pres- | 
comp- | 


menée par des vendeurs îin- | 
fatigables. De l'autre côté, on sou- | 


Canadiens ! 
savent servir spontanément leurs | 


LA LIBERTE ET:LE PATRIOTE 


Le Japon mûr pour le Christianisme 


“Le Japon est mûr pour le Chistianisme”, écrit le R. P. Ch.-A 


Robinson, SJ. ancien chapelain sur le USS Missouri, et main- 
tenant professeur d'Anglais à l'Université Sophia, Tokyo, où 1,000 
étudiants se sont enregistrés. Il donne aussi des cours d'Instruction 


d'entrer 
rsité St-Louis 


tudiants d'une 
enseigne 


biblique 


dans 


le « le Japonais à 


Billet du vendredi 


La Rochefoucauld 


avant et après les Maximes 
Cnliaboration spéciale à “La Liberte et le Patriote” 


Au nombre de 504, les Maximes | Rochefoucauld vit fort honnête- 


de La Rochefoucauld ne forment | ment avec Mme de La Fayette. Il 
au'un mince volume de 169 pages. n'y parait que de l'amitié. Enfin, 
La plupart ont à peine quelques | la crainte de Dieu, de part et d'au- 
lignes, deux ou trois, mais l'au-|tre, et peut-être la politique ont 


teur y condense sa philosophie de | coupé les ailes à l'amour. Elle est 


la vie, assez amère, pessimiste et | sa favorite et sa première amie”. 
souvent cynique. Parues en 1665,! La Rochefoucauld écrit de son| 
les premières connurent un rapi- Côté, dans ce portrait de lui-même 
de succès, “d'autant plus vif, é- imprimé en 1658, qui figure en 
crit M. René Ristelhueber, préfa- | tête des Maximes: “Pour galant, 
cier de l'édition canadienne (1),|je l'ai été un peu autrefois; pré- 
qu'elles précédaient de quelques sentement, je ne le suis plus, quel- 
années les Pensées de Pascal et que jeune que je sois. J'ai renoncé 
d'une vingtaine les Caractères de aux fleurettes et je m'étonne seu- | 


lement de ce qu'il y a encore tant 
d'honnétes gens qui s'occupent à 
en débiter”. Le duc François de 
la Rochefoucauld, prince de Mar- 
cillac, naquit à Paris en 1613. Dans 
sa jeunesse, il se montra fort a- 
ventureux et ambitieux, et ,im- 
prudemment amoureux. Soldat de 
carrière, il se bättit bravement en 
France, en Italie et dans les Flan- 
dres, fut blessé plusieurs fois, mé- 


grand nombre se 
dans les 
jour, 


La Bruyère, Un 
rencontrent aujourd'hui 
conversations de chaque 
comme autant proverbes: 
“L'hypocrisie est un hommage que 
le vice rend à la vertu; L'esprit 
est toujours la dupe du coeur; On 
pardonne tant que l'on aime; On 
n'est jamais si heureux ni si mal- 
heureux qu'on imagine; Ceux qui 
s'appliquent trop aux petites cho- 
ses deviennent ordinairement in- 
capables des grandes. Si on exa- 
mine de près les Maximes, on s'a-} 
perçoit qu'elles se rattachent à une 
idée première, la même presque 
suggérer que les vertus 


de 


Cinq-Mars rontre le cardinal de 
Richelieu, se mêla à toutes les in- 
trigues et cabales de l'époque, re- 


toujours 
des hommes sont des formes dé- 
guisées de l'égoisme, en prouvant 
|que cette vertu n'est que ce dé- 
faut paré honorable 
Procédant Rochefou- 
cauld calomnie-t-il l'humanité? 
On le dit et c'est probable. Car 


quelque temps et lui laissa 
yeux malades. Le calme revenu, 
il s'enferma d'abord, exilé volon- 
taire, dans son château de Ver- 
teuil, et ne rentra à Paris qu'a- 
près la mort de Mazarin. Il est 
dès lors amer, désabusé. Il a souf- 


aun nom 


ainsi, La 


ses vues n’embrassent pas toute fert des femmes, responsables des 
l'humanité. À noter que s'il nie | Pires folies de ses jeunes années. 
la bonté nie également la mé- | Il s'était jeté dans la Fronde pour 


plaire à Mme de Longueville, Se 
faisant ermite, ou à demi, il ne 
croit plus à l’amour et écrit: 
“Tout le monde en parle et peu 
de gens l'ont vu”. Il rédige lente- 


chanceté 

* 
ixcauld publia à 52 ans 
Maximes. Il avait eu 


+ 1 
La Rochef il 


ses premieres 


une jeunesse extrêmement ora- 

geuse, qui n'annonçait aucune- ment ses Maximes, que Mme de 
ment un écrivain. Il écrivit d’ail- La Fayette examine, apprécie et 
leurs peu, Outre ses Maximes, critique avec sévérité. Son petit 


livre le classe parmi les premiers 
moralistes de son pays. 


L'ILLETTRE. 


(Reoroduction interdite) 


auxquelles il ajouta de temps à 
autre, on lui doit des Réflexions 
diverses, qui suivent dans un mé- 
me volume les Maximes; ses Mé- 
moires, qui ne virent le jour qu’en 
1817, et un recueil de Lettres. Mé- 
moires et restent sur 
temps des documents de haute va- 
détails 
révélateurs 


Le Portugal 
évangélisateur 


lettres son 

Les Corporations missionnaires 
portugaises ont pris l'initiative, 
approuvée et secondée par l'Epis- 


où l'on trouve des 


leur, 
savoureux, précis, 


souvent, sur l’histoire et la société 


Car l'auteur vécut à l’une des plus } COPat, de Consacrer une semaine 
riches époques de la France. “Il! entière à commémorer l’action 
connut de leur vivant la plupart évangélisatrice du Portugal, à 
des hommes illustres et des fem- l'instar des Semaines Coloniales 


Les unions ouvrières mes du grand siècle. I1 fréquenta | Que l'on célèbre à Lisbonne de- 
l'Irlande chez Mile de Scudéry, Mile de puis quelques années. Celles-ci, 
Montpensier, Mme de Sablé. Il se | instituées par la Société de Géo- 
Une grande bataille se livre ac- rendait chaque jour chez Mme de | &raphie, se destinent à éveiller 
tuellement en Irlande autour des | La Fayette, à son hôtel de la rue la conscience impériale des Por- 
| unions ouvrières. Il y a deux for-  Féro 1 coin de la rue de Vau- | tugais, la notion des responsabili- 
|tes organisations dont l'une a ses girard, et l'on sait qu'il fut pour tés individuelles et collectives 
|quartiers généraux en Angleter- beaucoup dans la conception de La d'une nation qui possède outre- 
re, l'autre en Irlande. L'évêque Princesse de Clèves, ce chef-d'oeu- | mer de si vastes territoires à co- 
le Galway, S. Exc. Mgr Browne, e de n a! Il fut contempo- | lonise développer et civiliser 
est intervenu dernièrement dans rain de Corneille, de Molière et! Le programme de ces Semaines 
le conflit en faisant remarquer le Racine, de Mme de Sévigné, Coloniales ne manquait jamais 
1) que les Irlandais avaient le de Charles P« lt, de Boileau. ! d'évoque de quelque manière 
droit d'être maîtres chez eux et de Nicolss Poussin, {1 put cau-|que ce fût, la tâche de nos mis- 
de diriger eux-mêmes |! u- ser avec La Fontaine, lire ses car on ne saurait ou- 
nions: 2) qu'on ne pouvait met- Contes, en édition originale > Portugal, tout en mé 
tre en doute leur dévouement à Quand il mourut en mars 1680 it ses découvertes et 
a i e © ière et habile- B et ême t de 1 at ours dévelop 
té à déféndre ses intérêts pport es sex s de la religion tion d'ordre spirituel 
L'évèque a insisté sur la néces- À 48 ans, La Rochefoucauld s'ins- elever l’entreprise hu- 
sité pour tout pays de posséder 1 à P rue de Seine, maine, à vues impériales. Ca- 
iépendance économique. Cha n Hôtel de Li t. Il con- ! moens à pu écrire que le Portu 
un doit pouvoir adopter une p eu après Mme La Fayet- | gal dilatait Foi et l'Empire 
tique indust le et f ncière et { à elle comme son M on a estimé aver aison 
qui serve ses intérêts et non ceux D'aw s prétendirent que |q apostolat ort 
l'un autre Etat ; } | Portug: mer: 
ne nie s M e étant de 21 ans p péciale, De-là est née l’init 
BEL M c'était Jlà, de la Semaine Missionnaire. Ses 
nier e-t- ‘ »nmnie organisateurs l'ont placée sous la 
A CRT a * protection du bienheureux Jean 
gr mb Scudé jui çor -|de Brito, grand et glorieux mis- 
tes tivité t n et l'autre, & t | sionnaire de la Compagnie de Jé- 
ain ‘infor 0 ronique :- | sus, qui, dans le Maduré lointain, 
t que la distribution, par Ce | mateur de es: “M de 1 lonna sa vie pour la Foi chrétien- 
ice, de propagande antiyo i 
anéluve noie bei Le SEE ne et pour le salut de l'âme des 
| Yougoslaves à la haute trahison”.| (1) Editions Variètés Montréal. | infideles. 


me gravement. Il complota avec | 


çut finalement en plein visage un | 
coup de mousquet, qui l’aveugla | 
les | 


La Chronique 
«« « « Jnlernationale 


Correspondance spéciale à ‘ 


Le Liberté et le Potriote 


Per André LAFLECHE EEE 


Que faut-il penser de la déclaration de Staline? — L'O.N.U. 


| 
i La surprise inter 


semaine 


interv 


OTTAWA 
inationale de re 
a été assurément que 
le dictateur communiste a accor- 
| dée au correspondant du London 
| Sunday Times à Moscou. Il n'est 
pas dans les habitudes de M. Sta 


la dern 


Ju 


line de condescendre à répondre 
là des questions posées par des 
journalistes étrangers. Plusieur 


|observateurs prétendent que Sta- 
| line se rend peu à peu à l'éviden- 
Îce que la politique ouvertement 
acerbe de l'Union soviétique, de- 
puis la fin de la guerre, fait du 
tort au régime communiste. D'au- 
tres voient dans les réponses con- 


ciliantes du chef d'Etat russe, un 
changement radical de sa polit 

que à l'intérieur même de son 
pays. Staline n'est pas sans savoli 
que le peuple russe, comme tous 
Îles peuples de la terre, en a as 
sez de la guerre et qu'il faut, à 


vant tout, le rassurer 


Réactions françaises 


A Paris, dans les journaux 
terviou de Staline a pris la pre 
mière page. On y a vu une coin- 
cidence heureuse pour clore la 


une no- 
1 


| Conférence de la Paix sur 


te optimiste car, par ailleurs, le 

succès de ces délibérations pro- 

longées semble bien aléatoire 
Dans la France dévastée, en 


Normandie surtout, les affirma- 
tions de Staline ont calmé la po- 
pulation qui vit depuis la fin des 
hostilités dans la hantise d'une 
autre guerre possible 
vit dans la peur continuelle: peur 
de l'Allemagne, peur de la Rus- 
sie, peur que la campagne fran- 
çaise soit encore dans un avenir 

bataille 
entre 


Le paysan 


rapproché le champ de 
d'une lutte 
puissances de l'Orient et celles de 
l'Occident. “La peur, écrit un 
journaliste du New York Times, 
sape leurs énergies donne 


leur effort désespéré une futilité 


sans merci les 


et a 
angoissante.” 

Staline, en déclarant ne pas 
croire à un danger de guerre, 
|redonné au paysan de France un 
peu d'espoir 
| Est-il sincère? 
Ses déclarations comportent u- 
{ne visible volonté d'apaiser l'opi- 
|nion internationale assez tendue 
| depuis quelques Mois au sujet de 
la politique extérieure soviétique. 

Il est permis toutefois de se de- 
|mander à quel point Staline est 
sincère, quel sens exact il con- 
vient de donner à ses déclarations, 
et quand la Russie posera des ac- 
tes en conformité avec ces mêmes 
déclarations. À venir jusqu’à pré- 
sent, les actes officiels de l'Union 
soviétique ont été, en maintes cir- 
constances, en contradiction fla- 
grante avec certaines paroles du 
chef d'Etat russe 

“Je crois fermement, a dit Sta- 
line, dans la possibilité d'une co- 
opération amicale entre Moscou 
et les démocraties occidentales.” 
S'il est sincère, le dictateur so- 
viétique doit reviser la politique 
extérieure de son pays et faire 
plusieurs concessions aux points 
névralgiques comme en Hongrie, 
dans l'Adriatique ou aux Darda- 


a 


nelles, où la Russie exerce une 
pression extraordinaire sur la 
| Turquie 


Aux Etats-Unis 

On prétend, dans certains mi- 
lieux américains, que l'interviou 
de Staline contribuera à augmen- 
ter le crédit de M. Byrnes, prin- 
cipal responsable d'une politique 
américaine ferme et agressive vis- 
à-vis de la Russie. Après son atti- 
tude d'une haute et 
très digne dans la « 
entre M. Truman et 
ce développement dans 
tons puissances 
dentales et l'Orient, 
place au premier rang des person- 


diplomatie 
rise récente 
M. Wallace, 
les rela- 
occi- 


le 


entre 


celles de 


nalités marquantes de l'heure, ce 
qui ne veut pas dire grand'chose 
penseront les réalistes 
En Grèce 
Le roi Georges II est revenu en 
Grèce après cinq ans d'exil. Il est 
entré à Athènes samedi dernier 
où la police émit des ordres sé- 
vères interdisant de lancer des 


fleurs ou tout autre objet le long 


de la route conduisant le roi au 
palais qu'il a 1 é en 1941, deux 
ours seulement avant l'entrée en 


Grèce des armées allemandes vic- 
torieuses 
Le roi Georges IL repr 


trône pour la troi 

1922, après l'abdication 

père, Constantin, il ne 

15 mois, son régime ayant éle ren- 

é par une faction militaire re- 

publicaine. En 1935, il repris son 

trône, un plébiscite lui ayant don 

né une majorité de 95 pour-cent 
Le roi Georges LU retrouve son 

pays en pleine guerre civile Car, 


dans certaines zones de Thessalie 
et de Macédoine le fai 
rage entre les communistes 
|troupes du gouvernement. 


la batail 


et les 


serait une faillite complète. 


Le gouvernement de Washing- 


ton, inquiet de la t nure des é 
vénements, songerait à interve- 
nir en accordant une aide finan 
cière à la Grèce. Il est évident 
en effet, que si les puissances 
l'Occident ne réagissent pas, Mos 
cou prolongera son influence à 
travers la Grèce et jusque dans 
est de la Méditerranét 


L'O. N. U. 


Une organisation indépendante 


s'est constituée en marge de l'O 
N.U. et a publié dernièrement à 
Londres un mémoire, signé pai 
31 hommes d'Etat, diplomates, 
professeurs et savants de six pays 
l'Angleterre, la France, la Belgi 


le Danemark et 


la Hollande, 


que 


la Norvège 


Cette organisation qui s'appel 
e “Le Comité international po 
l'étude des problèmes europééns 
prétend que l'O.N.U. est une fail 
lite et recommande la création 
d'une fédération mondiale des 
pavs amis de la paix. Ce comité 
a signé un long mémoire dans le 
quel est déclaré qu'advenant 
un conflit entre les grandes puis 
sances, l'O.N.U. serait incapable 
d'éviter une autre guerre, qu'à | 


cause du droit de veto le Conseil 
de Sécurité ne peut empêcher au- 
cune puissance d'agir à sa guise, 
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que les Alliés n'ont pas réalisé 
leurs obiectifs de guerre et que 
a situation du m de 
même, avec tendance $ 
in autre Contut 

La fondation d'une le 
organisation prouve une fois de 
plus le Fr Î ie ON 
U. ex: ] € L.4 L: 4 
e monde. Le f ge \ 
le Se te tre 

: ' se 


Le 3e centenaire de Saint 
Isaac Jogues 


Le } nage ganisé par 
ACJIC. 1: ‘ | vre d 
P. Jogues a remporte beau 
s cès. Il fal t meme : < 

pélerins | af € 1 

mandes, Parti de Montréa sa 
medi matin, le group \ à 
\ ville le s nême è 
avo ongé le te CR p n ef 
le lac Georges su es tract ir 
saint missionnaire, Le din he 
matin, messe et cérémonies spé- 
ciales pour les pélerins, pu Î 


conduite d'un guide 


4 


Une enquête 


Le gouvernement de la Saskat- 
chewan a institué, lors de la der- 
nière session, une Commission 
pour étudier d'une manière 
profondie les conditions et le mo- 


ap- 
de de vie des internés, des crimi- 
nels dans les prisons, les maisons 
de correction et les pénitenciers 
Cet organisme officiellement con- 
nu sous le nom de “Penal Com- 
mission” aurait été suscité dans 
le but de trouver une formule ef- 
ficace pour la réforme des moeurs 
des criminels par l'amélioration 
des méthodes de correction. 


La recrudescence des crimes et 
des délits est sans doute une me- 
nave grave pour la société. En fa- 
ce de cette vague montante, les 
autorités de cette province tà- 
chent de trouver un moyen plus 
effectif d’enrayer le crime et le 
brigandage. Par l'intermédiaire 
de la Commission pénale, elles 
possèdent maintenant un état dé- 
taillé de la situation des institu- 
tions où sont détenus les viola- 
teurs de la loi et de l'honnêteté 
Les membres de la Commission 
viennent de terminer une enqué- 
te dans toutes les maisons de cor- 
rection et de détention de la pro- 
vince. Nous ne connaissons pas 
encore tous les détails de cette é- 
tude. Toutefois, l’on rapporte que 
les conclusions de l'enquête con- 
cordent avec les suggestions du 
travail accompli dans ce domaine 
par la Commission Archambault, 
il a quelques années, 
n'auraient pas toutes été mises 
en pratique 


y 


L'une des conclusions insiste 
sur un problème très sérieux, le 
“récidivisme” de criminels qui 
ont purgé leur sentence. La pro- 
portion des récidivistes augmen- 
te toujours. Il appert donc que 
leur séjour à la prison ou au pé- 
nitencier n’a pas eu d'effets sen- 
sibles dans leur disposition d'es- 
prit et sur leur conduite. La Com- 


mission de la Saskatchewan at- 


tribue ce résultat peu encoura- 
geant aux méthodes inopérantes 
en usage dans les institutions de 
correction. Ces méthodes seraient 
démodées. Après conviction, l'on 
interne les coupables, on les gar- 
de derrière les barreaux durant 
un certain laps de temps, puis on 
les remet ensuite en liberté en 


leur disant: Allez, ne péchez plus 


sans les avoir équipés convena- 
blement, durant leur stage din- 
carcération, au point de vue mo- 
ral pour leur réintégration dans 
la vie civile. Aussi, à peine en 
berté s'adonnent-ils de nouveau 
au crime et incitent-ils des amis 
d'occasion à sé lancer dans cette 
voie pernicieuse. Entre-temps, les 
contrib versent de l'argent 
pour protéger rs familles et la 
société: ils s'attendent que les 
stitutions de correction don- 


nt de meilleurs résultats et ré- 
forment les*criminels de telle fa- 


çon qu'ils deviennent des citoyens 


respectueux des lois 

Les membres de la Commission 
ont raison. Tous de t cette ré 
forme des moeurs si nécessaire à 
la tranquillité et au bonheur de 
la société, Mais nous aimerions 
connaitre la méthode ou les me- 


thodes que suggere 

sion, Le rapport de la. Commis- 
sion 15 doute, insistera sur les 
améliorations matérielles, sur les 
conditions de travail des détenus 
et sur l'hygiène, etc. C'est tres 


et qui! 


Le 
cours 


te, sous 
expérimenté, du lieu même où 
le martyre accomplit. Il v eut 
and'messe pontif c 
de n : le pêéle 
ains et r« à Mont 
neme \ute enc l 
sd 1 tbe : à 
ème cente e du! 1 
P. Jogues, de ér« I Ù nt 
eu h que ser ne en s&s 1 
neur «a \ctuaire d'Auric e 
ATHENES Le vénér Tt 
mistocles Sophou agé le 86 
an a cette semaine bloqué les 
efforts du premier ministre rc 
aliste Constantin Tsaldaris en vue 
de former un cabinet de coalition 
incluant tous les chefs d'opposi- 
tion, à la demande du roi Geot 
ges II 
bien, mais ce n'est que peu de 
chose, si on néglige l'amélioration 
morale et le côté spirituel. 11 faut 
remettre un peu plus d'idéal dans 
ces âmes déchues et leur faire 
comprendre les devoirs qu'ils doi 
vent accomplir pour être heureux 
dans la société.Cette tâche d'édu 
cation des facultés de l'âme, ce 


travail de persuasion réclament du 
doigté, de la bonté, de la ferme- 
té, de la persévérance de la part 
du personnel de ces institutions. 
C'est une oeuvre très délicate qui 
exige beaucoup de discernement 
et de psychologie, Ceux à qui l'on 
confie cette oeuvre de rééduca- 
tion devraient être bien prépa 
rés. L'on exige des instituteurs de 
longues années d'études et de spé- 
cialisation avant de leur confier 
la direction d'une école. Pour- 
quoi n'en serait-il pas de mêmê 
pour ceux qui composeront le per- 
sonnel des maisons de correction? 
La rééducation des délinquants 
est une tâche beaucoup plus dif- 
ficile que l'éducation de l'enfant! 

Un autre point que souligne le 
rapport de la Commission est le 
fait que l’on néglige le délinquant 
à la sortie des maisons de correc- 
tion, ce qui le met dans une gra- 
ve occasion de récidiver, Ce point 
mérite une attention 
Lorsqu'il quitte le pénitencier ou 
la prison, le repris de justice peut 
meilleures 


spéciale, 


être dans les disposi- 
tions, mais pour les citoyens il de- 
meure un repris de justice et con- 
séquemment personne ne Jui of- 
frira du travail. Aux prises avec 
il aura de nouveau re- 
crime ., ,, Les autorités 
devraient pouvoir trouver un 
moyen d'aider, de suivre et de di- 
riger ceux qui ont purgé leur sen- 
une manière de 


la faim, 
au 


tence. Ce serait 
simplifier le problème du récidi- 
visme 

La réforme des prisons, des pé- 
nitenciers et des maisons de cor- 
rection est une excellente idée. 
Ces institutions 
venues une nécéssité en raison de 


toutefois sont de- 


la déchristianisation des masses 
La réforme des moeurs que l'on 
désire dans ces maisons sera tou- 
|ljours un travail à recommencer, 
aussi longtemps que J'on n aura 
pas enlevé la racine du mal, le 
foyer de contamiiation. C'est en 
vain que l'on s'évertue à l'épura- 
tion d'un fleuve la ‘rce est 
empoisonnée, Les sources qui - 
taminent la jeunesse sont nom- 
breuse la rue et se nr ais 
exemples éducation far ale 
négligée, la littérature e film, 
la presse sans principes école 
neutre, enseignement atnée 
Pour nous en rendre compte 
d'une manière plus convaincan 
te, écoutons parler le eur et 
assistons à leurs eux. Ou ls 
brandissent le revolvé e fusil 
de bois, mais en attendant demain 
le “Stick them up”, avec le revol- 


ver chargé de poudre gt de plorr b 


Si nous voulons diminuer 1e 
ombre des delinquant et les 

iminels, commençons tout d'a 
bord par remettre à : nonneé ja 
véritable é ition f: " par 
rechristianiset enseignement, 
puis épuror la p e, le film 
le livre 

Er réiorr nt ed tior de 
la jeunésse, on réformera la s0- 
ciété, et l'on videra plus sûrement 
les maisons de correction, les pri- 

cs pénitenciers. 
J. Y. 
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SAINT-BONIFACE 


Nos organisations 


Dimanche prochain, le 6 octo- 


vre, aura lieu la perception à do- 
micile pour le “Fonds des Oeu- 
vres 

Chaque payeur de dime, c'est- 


dire chaque personne qui gagne 
in salaire, est invité à contribuer 
à un fonds comnan qui sera em- 
ployé aux oeuvres paroissiaies 
Pourquoi ce fonds? 


Afin de supprimer une multi- 


tude de sollicitations Pour ac- 
complir leurs oeuvres, nos orga- 
nisations RE pourront 
donc puiser à ce Fonds. De plus, 
elles pda À encore organiser 
partie de cartes, thés, séances, 
etc etc pourvu qu'elles ne “sol- 
citent personne Exemples: 
Telle ausociation organise une 
partie de cartes Elle l'annon- 


invite parents el amis, 
mails on ne demande à personne 
d'acheter un billet. Ceux qui, vo- 
lontiers et de bon coeur, iront à 
la partie de cartes, y auront éte 
invités, non sollicités 

Les Scouts monteraient un ba- 
rar. En dehors du local où se tien- 
drait le bazar, avant ou pendant, 
s#nnonce propagande, mais aucu- 
ne vente de billets, sous une for- 
me ou ine autre. Tous se- 
raient invités au bazar. Mais un 
bazar comporte tirages, 
ventes, etc. Aussi, celui qui, li- 
brement, irait au bazar saurait ce 
qu attendrait 

Ains Associations Parois- 
siales pourront, en plus de rece- 
voir un don du “Fonds des Oeu- 


ce on 


ous 


les 


vres”, 
menter leurs recettes, pourvu 
qu'on ne sollicite personne: c est- 


à-dire qu'on ne demande à per- 
sonne en particulier, un don ou 
l'achat d'un billet( billet de rafle, 
de partie de cartes, etc.) 


A quoi servira l'argent perçu? 


1A aider l'oeuvre magnifi- 
que de “l'Enseignement Postsco- 
laire”, sur 2 points: aide finan- 


cière pour tenir et développer 
l'ancienne bibiüothèque paroissia- 
le; 
local pour le musée historique, 
au soubassement de la Cathédra- 
le 


2-—Pour permettre aux Dames | 
du Service Social de réaliser leur | 


oeuvre de bienfaisance. 

Si les Fonds nous je permet- 
taient, une personne pourrait é- 
tre entièrement consacrée au Ser- 
vice Social, après être allée 
prendre quelques mois d’expé- 
rience dans un Service Social à | 
base paroissiale. 


Automobiles Incendies 
Accidents Effets personnels 


PAUL PAQUIN 
Agent général 
ASSURANCES ET FINANCES 
sur automobiles et camions 


TélBureau: 95 184 - Rés.: 205 227 
612, rue St-Jean-Baptiste 
ST-BONIFACE, 


TAXI CATHEDRALE 


(Affilié au Veterars’ Taxi) 
SERVICE DE JOUR ET DE NUIT 


158, avenue Provencher 
St-Boniface, Man. 
Téléphone 201 348 


J. A. Lanthier & Fils 


Entrsproneurs de 
PLOMBERIE ET SYSTEME 
DE CHAUFFAGE 
Mt, AVE TACHE NORWOOD 


Téléphones: 


Bureau: 204 004 Rés.: 203 777 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Toutes sortes de matériaux de cons- 
ape” +" charbon et bois de 
hauffage, etc. etc. 
Ameublement d'églises et boiserie 
fine, etc. etc. 
Coin Provencher et Des us, 


#t-Boniface Téléphone 207 


GENE GAUTHIER 
PHOTO STUDIO 


205 Bloc Melntyre Winnipeg 
Téléphones: 
Bureau: 92 091 és.: 202 652 


Pour les mariages, un de nos pho- 
tographes se rendra à l'église et 
vous accompagrisra jusqu'au lieu de 
a réception. 
Photos de bébés, de groupes de 
familles et portraits pris chez vous, 
si vous le désirez. 


Les élèves de 


l'Institut Collégial St-Joseph, de St-Boniface 


présenteront 


Les trois Enfants de Fatima 


par une Ursuline 


à le salle de l'institut Collégial St-Joseph 
LES JEUDI ET VENDREDI 17 ET 18 OCTOBRE 


BILLETS: 


Service approuvé par les fabricants. Service de lubrifac- 


tion complet. 


2 Nos artistes locaux, sous la 
direction de M. Marius Benoît 
ont réalisé de beaux résultats en 
chant et musique 

Nous VTrIrIOonS 
à eux bien éclairée, 
trayante ’ 

4-Que de développements 
nous pourrions accomplir au 
Camp, sur les Terrains de Jeux! 

Le Fonds des Oeuvres à con- 
tracté une grosse dette dans l'a- 
chat du Camp à Albert Beach 

5Et ce sont les Scouts, 
Guides, les Jocistes, les Jécistes, 
la Fanfare LaVérendrye qui ont 
été aidés par le Fonds des Oeu- 
vres 

Administration du Fonds 
des Oeuvres 

Pour le moment, M. le Curé 
ds la cathédrale partagera la res- 
ponsabilité de la distribution des 
Fonds des Oeuvres avec M. Ro- 
land Couture, M. Maurice Achet, 
Mme Frank Sevoie et Mile Ur- 
| sula Muller 

Un peu plus tard, nos organi- 


lle 
at- 


lenr ou ne Sa 


vaste, 


les 


LA LIBERTE E 


Radio-Saint-Boniface 


Encore l'enquête | 
L'enquête faite par la Compa- 


gnie Elliott Haynes est tellement 
complète qu'elle peut renseigner 


dans les domaines connexes et 
non seulement exclusivement 
quant à la radio. Ainsi on y trou- 
vera cembien de journaux et quels 
sont les journaux que lit notre 
population. Cette enquéte a été 
faite auprès de 250 familles et est 


|jextrémement instructive. Le fait 


dominant c’est que notre popula- 
tion écoute CKSB et aime notre 
poste et s'y déclare très attachée 
Quand on pense que 90% des nô- 
tres écoutent notre poste radio- 
phonique, on est agréablement 
surpris 

Le programme pour nos amis | 

de langue anglaise 

Le programme pour nos amis| 

de langue anglaise, qui se donne | 


| tous les lundis soirs, est extrême- 
|ment populaire, La première se- | 


maine nous avons envoyé par la 
poste environ 200 copies du cours: 
la seconde semaine les demandes | 
| se sont élevées à 400 et nous nous 
attendons, au train où vont les 
choses, à avoir 1000 élèves d'ici 
quelques semaines. Le poste fait | 
[tenir à chaque élève une couple 
de feuilles qui leur sont envoyées 


| nement. 


raisonnable qu'il en füt ainsi 
puisque le poste appartient à 
notre Le reste de la 


mes à l'avenir. 
“Chante Clair” 

Notre jolie revue paraîtra avant 
bien longtemps. On est à en faire 
imprimer le second numéro. ! 
“Chante Clair” contiendra encore 
cette fois des détails fort intéres- ! 
sants sur le poste et son fonction- 


Appel du comité des 


oeuvres des bourses 


Le comité des Bourses fait ap- 
pel à tous les amis du Collège 
St-Boniface et de la cause fran- | 
çaise et catholique encore cette ! 
année. Les premiers boursiers qui 
ont été aidés par le comité arri- 
vent en Philosophie; ils sont ac- 
tuellement en Rhétorique et sc- 
ront en Philosophie l'an prochain. | 

Or, il y aura une classe de Phi- 


jeux, | 


prendre des moyens d'aug- | 


aménagement d'un meilleur | 


—|à Los Angeles et à Long Beach, | 


à8h. précises 


Lavage, Réparations, Remise à neuf. 
sayage et réglage de freins. 


par CKSB et qui contiennent le 
cours qui est donné par le profes- 
seur 


Pour terminer la souscription 


L'exécutif et les directeurs se 
proposent de faire appel à tous 
ceux des nôtres qui n'ont pas eu 
l'occasion de faire leur part en 
faveur de Radio-St-Boniface 
quand la souscription a été lan- 
cée il y a deux ans afin de ter- 
miner la souscription Comme 

| on le sait, le Manitoba français 
a donné environ $860,000.00. Or 
nous croyons que nous pouvons 
faire encore mieux et nous vou- 
drions pouvoir dire que le poste 
en entier a été construit grâce à 
la souseription manitobaine. Il 
faudrait donc encore à peu près 
525,000.06. Et il ne serait que 


sations paroissiales seront appe- 
lées à choisir les membres de ce 
Comité et à en approuver les at- 
trbutions | 


, À la cathédrale 


Mois du Rosaire 
Durant le mois d'octobre on fait 
les exercices du mois du Rosaire 
tous les soirs à la cathédrale à 


1» 


7 h. 30 


Heure normale 
Or est revenu à l'heure norma- 
le à la cathédrale dimanche der- | 
nier. 


Premier vendredi 
Cette semæine a lieu le premier 
vendredi du mois. Le Saint Sa-| 
crement sera exposé toute la jour- 
née de vendredi, 


Petites Notes 


M. et Mme Adrien La Rivière, | 
d'Edmonton, Alberta, sont en vi- 
site chez M. et Mme an 

| 


La Rivière, de la rue Provencher. 
ee L2 
M, et Mme Oscar Saulnier et 
MM. Antonin Saulinier, Albert | :. ë: 
Chevrier et Marcel Nobert sont | dès le 7 octobre et restera avec 
de retour de leür voyage à Gra- | 
velbourg, Sask, 
LA 


é | section des plantes, 


Mme G. Larivière et sa fille, 
| Lorraine, sont parties le 22 sep- 
| tembre pour un voyage d'un mois | 


[Monsrel, et de M. Blakeman, de 


Ferland d'ici, n’est pas inconnu 


Calif. Elles sont les invitées de 
M. Aurèle Normandeau et de| 


| l'heure, Mais cette fois sa visite 
| sera plus longue et surtout le dis- 
tingué agronome pourra se servir 
| de la radio pour atteindre notre | 
population rurale. 

| M. Ferland parlera surtout de 
ce que fait et de ce que peut faire 
| pour les agriculteurs, la division 
| fédérale des plantes. Il renseigne- 
ra les fermiers sur les actes fédé- 
raux qui ont été passés pour leur 
bénéfice, l'acte des semences, ce- 
I1 | lui des engrais, celui des insectes, 


une visite au Manitoba dans le 


| Mon Guide au Cinéma 


| Joe Palooka, a ad 
| Miss Susie Slagle's . 
| Personality Kid . 
| Sunny # 
The Unseen , 
Canyon Passage 
This Love of Ours 
Spiral Stairease 
| 2 egfeld Follies 


Because of Him Le etc. etc. Ces causeries et ces con- | 
Within These Walls . un tacts devront être éminemment | 
| Frisco Sal Er 1 pratiques pour nos cultivateurs. 
| First Man in Tokyo . À à À Ana At 
| To Each His Own . U| 
| Saratoga Trunk . I! 

Queen of Burlesque . If, 

She Wrote The Book … En | 

Her Kind of Man I! Le dimanche 22 septembre, les 


; HI membre s du conventum de Rhéto- 
|rique de 1936 se réunissaient, a- 
PR nn | DS IX ns, au COURSES. TA EroU. 
| pe complet de dix-sept, onze pu- 
rent répondre à la convocation. 


| Summer Storm 


| Woodridge, Louis Bédard, curé- 
| desservant de la paroisse Ste-Ma- 
rie, Edouard Fontaine, vicaire à 
Bruxelles, les RR. PP. Louis Au- 
|bin et Zéphirin Magnan, OM, 
| respectivement préfet de disci- 
| pline au Juniorat et vicaire à In- 
ternational Fails: MM. Raymond 
Poitras, de Winnipeg, Alfred Pé- 
|lissier, Armand LakRivière, Emile 
Pelletier, Léo Rémillard, de St- 
| Boniface, 

Six manquaient au rendez-vous: 
| le capitaine François Deniset, dis- 
paru à la guerre; et cinq autres, 
que les distances et les Tr 
| retinrent chez eux: le R. 


Hub Service Station 
Taché et Provencher 
ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
Ouvrage garanti et satisfaotion 
assurée 


H. ASSELIN, Prop. 
Tél: 202 96: 


Téléphonez à 203 069 


TAXI SILVERLINE | —= 


SERVICE DE JOUR ET DE NUIT 
Angle Taché et Notre-Dame 
St-Boniface 

On parle français 


des Trois Rivières 


Tél.: 203 619 


50 sous 


Es- 


| Winnipeg. M. Ferland, cousin des | 
parmi nous puisqu'il a déjà fait | 


même but que nous dirons tout à | 


Réunion d’un conventum 


. Gas-| 


A VENDRE 


A DES PRIX 
D’ECOULEMENT 


Jolies plaques artistiques de 
Jésus et de Marie non peintes 


Aussi cadres pour images non peints 


S'adresser à 


107 rue Marion, 
de 9h. a.m à6h. p.m. 


re 


COUTURE MOTORS . 


losophie l'an prochain comme on 

en a jamais vu encore. Un des Pè- 

| res du Collège nous disait récem- ! 
ment que c'était dû à l'Oeuvre 

des Bourses, | 
! Désormais, grâce à cette oeuvre 

providentielle, les classes univer- 

sitaires seront plus nombreuses 

et partant il devrait y avoir plus 

de finissants et plus de vocations 

religieuses et plus de profes- 

sionnels. D'où l'on voit combien 

l'Oeuvre des Bourses a été pro- 

videntielle et comment il faut la 

maintenir et la fortifier 

| Allons-y donc de tout coeur, 

peste année, et que chacun fasse 
| 


encore sa part. De nouveau le 

| clergé s'est fortement taxé à l'en- 

| de oit de cette oeuvre impor tante, 
Tous et de bon de bon coeur!" 


M. Joseph Ferland 
au Manitoba français 


M. Joseph Ferland, agronome du gouvernement fédéral à la 
visitera le Manitoba français la semaine pro- 
| chaine. M. Ferland arrivera le samedi 5 octobre et sera à la besogne 


nous plusieurs semaines. 


M. Ferland vient sous les auspices de notre Société d’Enseigne- 
ment Postscolaire et grâce à la bienveillance des autorités fédérales 
l-et notamment de M. Thomas, dette | 


Radio-St-Boniface se fait un 
| plaisir de coopérer et a donné lar- 
|gement de son temps. Ainsi M. 
Ferland, pour la première semai- | 
|ne, parlera à Radio-St-Boniface | 
| CKSB, lundi, mercredi et vendre- | 
di de 12 h. 05 à 12 h. 15. 


Mardi soir M. Ferland visitera 
la paroisse de Ste-Anne et par- | 
|lera à la population. Les autres | 
paroisses des environs sont con- 
viées à Ste-Anne, Lorette, Thi- | 
baultville, Ste-Geneviève, Ile-de- 
Chênes; jeudi soir, il sera à La | 
Broquerie où également les autres 
centres sont conviès, Marchand 
Vassar, Woodridge, South Junc- 
| tion, St-Labre. Cette visite de M. 
Ferland devra porter ses fruits | 
et nous sommes heureux de lui 
| donner tout l'appui possible, | 


|ton Lebleu, O.M.I., économe du! 
|{Scolasticat de Lebret, Sask.; le | 
docteur M. Bourgoin, de Rouyn, | 
P.Q,. le docteur Georges Sabourin, 
qui est actuellement à Québec: le 
docteur Gérard Létienne, qui é-| 
tudie à Toronto: et M. Jacques | 
chimiste à Hartell, Al- 


Peinturage et déceration || Ce sont: MM. les abbés Roland | 
T > Lavoie, président, curé de Mc- | Mondor, 
out ouvrage garanti Creary, Louis Morin, curé de 


Téléphone 23 789 


berta. 

Le programme comportait une | 
réception chez les Pères et chez 
les élèves, une messe pour le çcon- 
disciple défunt, une journée pas- | 
|sée au Collège à revivre les souve- | 
[nirs, puis une réunion intime à 
St-Georges, dans une maison gra- | 
cieusement mise à la disposition | 
| du conventum. 

Le mardi soir, on revenait à St- | 
Boniface pour terminer la fête par | 
une entrevue au poste CKSB. A- | 
vant de se séparer, on décida de | 
se réunir de nouveau dans cinq | 
ans. Tous partirent enchantés, unis | 
plus fortement dans l'amitié et le | De 
souvenir, Le secrétaire. | 


| 


St-Boniface 


| Decloux 


| Fontaine et 


| Midgets 


PATRIOTE 


L' LR 


nsons Da 


Winnipeg, Mon., 4 oct, 194€ 


Style de 1947 pour manteaux 


CONEY 


(lapin teint) 


de nuance vison 


$129 


Ce manteau Coney de nuance 
vison vous donnera de la cha- 
leur, de l'élégance et un long 
usage. Choisissez un tuxedo 
avec manches rapportées, ou 
un style droit, uni, avec collet, 
Autres styles comprennent 
manches larges, poignets re- 
tournés et manches bouffan- 
tes. Tous ont une doublure en 
satin de rayonne et poignets 
intérieurs. Grandeurs pour de- 
moiselles, 12 à 20; pour dames, 


38, 40 et 42. 


Termes en rapport avec règlements 
de ia Commission des prix et du 
commerce en temps de guerre, 


MANTEAUX D'AUTOMNE 


pour jeunes filles 


$25 


Voici le genre de manteau que la jeune 
fille au collège ou au bureau désire 
pour tous les jours. Balmacaan, avec 
boutons jusqu'au haut et poches en 
biais, style droit avec revers arrondis 
et poches de côté. Doublure chaude en 
chamois jusqu'aux hanches et pleine 
interdoublure, Vert, jaune-or, rouge- 
vin et mélange de bleu et brun. Gran- 
deurs, 12 à 20. 


Soubassement de la Bale, 


u Compann 


INCORPORATED 2? MAY 1670. 


| Au Cercle Ouvrier 


À Bas les Quilles! 


DIVISION “A” 
Equipe Gagnées 
Lavallée 
Huot 
Nash Taxi 
| Cusson Lumber 
| Western Fur 

Cie 


Lévêque 
Marion 
C.K-S.B. 


Chaput 
| Couture Motors 
Haute partie individuelle 

Flore Toupin 
Gérard Lavallée 

Hautes 3 parties nr ue er g 
T. Turcotte 89-195-229. (613) 
|R. Lévêque 225. 211-266 (732) 

aute partie d'équipe 


14 09 03 00 de de de de Où =3 00 C0 
CORTE LP LEO ET ATOS 


Nash Taxi (1106 
Hautes 3 parties d'équip 
Lévêéque . 1037-95 “807 (2891) 
DIVISION “B' 

Equipe 


Muller 

Bert Cusson 

DeLeeuw 
Bon. Creamery II. 

Dufauit …e 

| Ritz Confectionery 

Lions 

Laflamme 


Martin Paper 
St. Bon Creamery I 
Le Cercle Ouvrier 
Haute partie individuelle 

Anna Leclerc 
Jo? Laflamme 

Hautes 3 parties individuelies 
A. Leclerc 197-183-264-(644) 
J, Laflamme 211- 375-154 (746) 

DIVISION “C” 


Gagnies Perdues | 


14 09 NS CO de de de de =3 =3 00 C0 
O0 =3 4 D UN ON On EN NS DS +4 pi 


Equipe 
Blanchette 
Pepsi-Cola 
Laurin 
Boissonneault 
Chenier 


Volrano 
La Co-opérative 
Haute partie individuelle 
Jeannine Savoie 
Claude Hébert 288 
Hautes 3 parties individuelles 
J. Savoie 159-305-371 (735) 
C. Hébert 219-288-195 (702) 


© + 09 00 de de En ù D -300 co 
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Fourrures 


Ce qu’il y a de mieux 
en fait de qualité, de prix 
et de coupe. 


Conditions faciles 
ENTREPOSAGE 


Antonio Lanthier 


306, rue Main Tél. 93 891 
PLUS DE 
40 ANS D'EXPERIENCE 


Perdues | 


90 
209 | 


Gagnées Perdues | 


#8 


Ba ptêmes 


Le ler septembre Joseph- 
| Paul-Hubert, né le 22 août, fils de 
| Marcien Bergeron et de Louise | 
Emond. Parrain et marraine, M. 
et Mme Paul-Siméon Bergeron. 

Le 1er septembre — Marie-Thel- 
ma-Doreen, née le 4 juin, fille de 
William-John Lindsay et d'Yvet- 


|ry-Jacques de Moissac; marraine, 
| Alma Levasseur. 

Le 8 septembre — Edouard-O- 
|mer-Joseph, né le 25 août, fils d’A- 
| drien Desrochers et de Célina 

Sauvelet, Parrain et marraine, M. 
et Mme Omer Desrochers, 


Le 8 septembre — Marie-Rose- 
Hélène-Thérèse, née le 28 août, 
fille de Wilfrid Gervais et de Lé- 
ontine Gingras. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Adrien Char- 
bonneau, 
| Le 8 septembre — Joseph-De- 
nys-Paul, né le 29 août, fils de 
Léo Giasson et d'Agnès Tétrault, 
| Parrain, Napoléon Gaudreau:; 
marraine, Mme William Drewry. 


| rèse-Rolande, née le 7 septembre, 


15| fille d'Edmond Desrosiers et de 


Desrosiers. Parrain et 
M. et Mme Edmond 


Rosiane 
marraine, 
Desrosiers. 

Le 15 septembre — Roger-Ri- 
|chard-Joseph, né le 25 août, fils de 
| Roger Labossière ét d'Anésie La- 
| bossière. Parrain, Charles Comte: 
|marraine, Hélène Labossière. 

Le 15 septembre — Marie-Bar- 
| bara-Diane, 
| de Léo Perron et de Roberta Ful- 
|ton. Parrain, Roger Perron; mar- 
| raine, Marie-Rose Perron. 

Le 15 septembre — Marcel-Ma- 
| gloire-Joseph, né le 30 août, fils 
de Louis Thorimbert et de Kolan- 
de Lacroix. Parrain et marraine, 
| M. et Mme Magloire Lacroix. 

Le 22 septembre — Joseph-Al- 

bert-Marcel, né le 13 septembre, 
| fils de Camille Monney et d'Anna 
|Brunelle, Parrain, Albert Mon- 
|ney; marraine, Colombe Brunel- 
le 

| Le 22 septembre — Joseuh-Wil- 
liam-Wayne, né le 10 septembre, 
fils de William Brown et de Viola 
| Paul. Parrain, Roger Paul; mar- 
| raine, Mme Rose Paul. 


C'est dans la mesure où nos 
familles garderont les véritables 
traditions chrétiennes que nous 
verrons surgir à temps voulu les| 
fortes personnalités dont le mon- | 


| de a besoin. 
| Mer CHARRIERE. 


te-Yvonne Croteau. Parrain, Hen- | 


| Le 15 septembre — Marie-Thé- ! 


née le 20 août, fille! 


Pie XI! dénonce les , Le Pontife a dit que l'Eglise « 
séquemment à la raccourcir, Il « 
dit que l'Eglise a tenté de garder 

CALTEL-GANDOLFO Le | l'Italie et le \ 

| pape Pie XII, s'adressant aux 700 | étaient tout d'abord pas engagés, 
|en dehors du conflit. Il & parlé 

tienne des ouvriers italiens réu-| 

tige he ,, | Maine 

| nis à sa demeure d'été, leur a dit 

| trueuses calomnies” portées con- | 

tre l'Eglise ‘ Le: 7 pan par- | 


F à | chere ‘hé à éviter la guerre et sub- 
calomnies contre l'Eglise | 
l'Italie et les autres pays, qui n'y 
délégués de l'Association chré- 
; | du travail de l'Eglise dans ce do- 
de ne pas prêter foi aux ‘“mons- 
mi la classe ouvrière” 


Prévoyez! 


Faites nettoyer 
toutes vos fourrures 
maintenant 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIFTION 
J.-0. BRUNET 


Tél: 201 864 


Envoyez-nous 


vos rideaux-draperies 
tapis et édredons 


Téléphone 37 261 


Perth’s 


Nettoyeurs-buandiers 


JN LUMBER: FUEL [' 


TOUPIN sum ru 


| Service Prompt, Efficace, Courtois 


26,Lyndale Drire 
Tout près du pont Norwood 
Résidence: 85, Chemin 3te-Maris 
Tél: 202 448 


Téléphone 102 428 


Crescentwood 
Decorating Company 
TAPISSIERS EXPERTS 


Lo peinture employée pour l'intérieur des maisons ne laisse 
aucune odeur, 


Seule la peinture de première qualité est employée. 


H. STE-MARIE ET FILS 


St-Boniface 


218, rue Bertrand 


Service électrique complet: 


Allumage, démarreur, générateur, batteries 
Ventes et réparations de pneus et de chambres à air. 


Elie 


Mariage 
Picard—Desilets 


Le 25 septembre, M. Alfred Pi- 
card, de St-Eustache, unissait #8! 
destinée à celle de Mile Diane 
Désilets, de cette paroisse La bé- 
édiction nuptiale leur fut dun- 
née par M. le curé Roy 

M. Hector Désilets, frère de la 


mariée, servait au Choeur MM 
Adjutor Picard et Hector Dési- 
ets étaient témoins pour leurs 
enfants. La fille d'honneur etait 
Mile Idola Désilets, soeur \'e la 
mariée, et le garçon dhonnenr 
était M. Armand Picard, frère 
du marie 

La mariée était revétue d'une 
ongue robe blanche en taftetas 
et avait un long voile blanc. La 


e d'honneur portait une longue 
be bleue avec voile court Tou 
es deux tenaient un bouquet de 

1re naturelles 


Après la messe ne réception 
eut lieu chez les parents de la 

arree 

Les r ve x ê! x son) P 

s en Voyage a Ft Unie. 1 
éxideront à Fortic 

La partis 2 se 
tembre fut, malgré le mauvais 
temps n bof uccé grace #8 
dévouement de Dames de Ste 
Anne 

Les 29 et 30 septembre et 14 
octobre, nous avons eu les exer 


Quarante-heures. M 
de St-Eustache 
sermon de circonstance, 


cices des 
l'abbé 


donna le 


Gervais 


le dimanche soir 
Mile Estelle Deslauriers, insti- 
utrice à La Rochelle, à passé la 
nm de semaine chez sa soeur 
Mme Anderson 


M. Antonio Bouchard, employé 


à Sperling, était de passage chez 
ses parents, à la fin de semaine 
M. Oliva Dufour est parti pour 


la Colombie Britannique, où il 


travaillera, 


Si vous désirez faire 


adressez-vous à 


J.-H. RAJOTTE, 


encanteur-licencié 
23 ans d'expérience 
Tel. no & St-Pierre, Man. 


encan 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


St-Pierre-Jolys 


2 jeunes conférenciers étaient 
de passage à St-Pierre la semaine 
dernière, M. P.-Eugène Drolet et 
M. Gaston Gauthier 

Tous les deux ont fait preuve 
d'un grand savoir-faire 


M. Drolet, âgé de 20 ans, nous 
donna une causerie sur la manie- 
re et la nécessité de s'organiser 


en “Union des Electeurs” pour 
obtenir des résultats 

MM. Drolet et Gauthier sont a 
organiser les centres “anadien: 
français pour préparer les voix 
à la convention paroissiale Crédi- 
tiste qui aura lieu les 18 et 19 


octobre à Winnipeg 
(Communiqué 


Xavier 
Souper 
Les dames de la paroisse #e 
préparent à donner leur souper 
annuel de la paroisse, le dimanche 
13 octobre, Elles espérent pou 
satisfaire tout le monde et 
ittendent leurs anis des parois 
‘ environnantes 
Nos compagnies d'autobu 


blent dédaigner les passagers de 
à campagne qui n'ont pas d'autre 


moven de voyager à certains 
jours, bien que nous ayons huit 
autobus réguiiers dans les 
deux sens — et quelques fois des 
douzaines ils nous passent au 
nez, comme des étoiles filantes 


Pour consolation, il ne nous res 
te qu'à les regarder passer et à 
recevoir quelques excuses de la 
part du surintendant. Pourtant 
nous payons encore de fortes 
xes au gouvernement 
Mariage 
Le 14 septembre, M. Joseph-A- 
délard Ledoux, fils de Joseph-Al- 
fred Ledoux et de Mélanie Vi 
viers, unissait sa destinée à celle 
de Mlle Marie-Rose Monette, fil- 
le de Joseph Monette et de Méla- 
nie Lepiney 
Baptèmes 
Le 29 septembre: Janet Chuba 
fille de Joseph Chuba et d'Annie 


ta- 


Goewen, née le 12 septembre à 
l'hôpital de St-Boniface. Parrain 
et marraine, M. et Mme Marc Ré- 


gnier 


Le 29 septembre: Joseph-André- 
Eugène McCaughan, fils d'Ovide 


MOTEURS 


DODGE 
DE SOTO 
CAMIONS DODGE 


Maintenant en stock 


Modèles 36-42 nouveaux et refaits à neuf 
S'ajustent à toutes les autos 


et tous les camions Chrysler 


Service d'installation 


garantie en 


Venez avec c 


deux jours 


onfiance au 


GARAGE PENNER'S 


Téléphone 56-2 


Steinbach 


ghan et C'Albertine Lara- 


ée, né le 11 septembre à l'hôp 
tai de St-Boniface. Parrain 
marraine, M. et Mme 


Préfontaine, d'Elie 


Laurier 


Le 20 septembre aprés une ab- 
sence de sept ans, revenait dans 
sa famille M. Louis Saquet. Il à- 
vait répondu au premier appel 
le la France en 1939 

Il servit done dans l'armée fran- 
çcaise et connut ensuite toutes les 
t et les souffrances de 
l'occupation allemande 

Malgré tous ces ennuis et l'é- 
loignement des siens il eut la 
consolation de se fonder un foyer 
il revient au pays avec sa jeune 
épo joli bambin de deux 
s, Jean-Louis. Ils furent accueil- 
joie dans leur famille 
souhaitons la bienvenue à 
Louis Saquet et espérons 
se plaira parmi nous 
le dernier de nos 
-mer est de retou 

de 3 ans, M 
l'armée canadien- 
bonheur qu'il re- 
nme er 


acasseries 


ise et ur 
ar 
| Ave 
Nous 
Mme 
qu'elle 

Un autre et 
oldats d'outre 
aprés une absence 
Louis Lavoie, de 


ne, C 


trouvera 4 


Bapteme 
Baptisée le 8 septembre, Mari 
Simone-Diane, fille de Lorenzo 
Gamache et de Rolande Bilodeau 
Parrain, Gabriel Gamache; mar- 
a Lorraine Bilodeau, frere 
de l'enfant 


inte 
Sairt-Léon 

le 29 septem- 

dans la 


manche dernier 
du 


D 
bre à 8 he 
nouvelle salle paroissiale, eut lieu 
assemblée créditiste or- 


ires soir 
une belle 
ganisée par M. Paul Drolet, ac- 
compagné de M. Gaston Gauthier 
de Québec, dans le but d’organi- 
ser le groupe local en “Union des 


Electeurs”. Quoique cette assem- 
blée ne fut pas annoncée à l'a- 
vance, il y eut tout de même une 
bonne assistance. Somerset et No- 


tre-Dame de Lourdes y étaient 
très bien représentés 

Les deux orateurs furent d'une 
très grande éloquence en nous 
expliquant ce qu'était l'Union des 


Electeurs et son but. Furent nom- 
més: M. Robert Labossière, pré- 
sident: M. Hector Labossière, vice- 


président, et M. Hervé Rondeau, 
secrétaire-trésorier. 

La Marseillaise Créditiste et 
quelques chansons du terroir clé- 
turèrent cette très intéressante 
soirée, Félicitations et merci à nos 
deux dévoués et distingués visi- 
teurs. (Communiqué) + 


Constipation 
Chro Fe ue 

Ceux qui gardent une masse 
d'impuretés dans leur corps, jour 
après jour, au lieu de l'éliminer 
comme la nature 
une fois toutes les 24 heures, 
souffrent invariablement de 
constipation. 

L'usage de laxatifs bon mar- 
ché et rudes ne vous donnera 
aucun bon résultat, car ils ne 
font qu'aggraver le mal et bles- 
sent la membrane délicate de 
l'intestin, et sont souvent la 
cause d'hémorroïdes 

Si vous souffrez de constipa- 
tion, prenez des pilules ‘“Mil- 
burn's Laxa-Liver” et vous ob- 
tiendrez une évacuation naturel- 
le de l'intestin. Ces pilules ne 
donnent pas de coliques, n'af- 
faiblissent pas et ne rendent pas 
malade comme les laxatifs le 
font Prix, 25s la fiole. 

The T. Milburn Co. Lid., Toronto, Ont. 


le demande, | 


Saint-Malo 


Bon'vovage à Milles Hermine 
et Irène Gauthier, qui sont par- 
ties pour Maïillardville, C.B., ain- 
si qu'à leur petit neveu, Philippe, 
qui est retourné rejoindre ses pa- 
rents, M. et Mme Jean-Paul Dion- 
ne, et son petit frère, Emile, après 
avoir passé une belle vacance de 
trois mois chez grands-pa- 
rents, M. et Mme Phihppe Gau 
thier, de St-Malo 

Sont partis également pour 
Maillardville, CB, MM. Aldéric 
et Robert Guay, de St-Eustache 


 Starbuck 


Vu le mauvais état des chemins 
les dames de la paroisse ont re- 
mis la tenue de souper au 
poulet à samedi prochain, le 5 oc- 


ses 


leu 


tobre. Nos artistes invités, men- 
tionnés la semaine dernière, se- 
ront aussi des nôtres 

Le souper sera servi de 6 h. à 7 


30, et sera suivi du grand tira- 
et d'un programme intéres- 
Ent ine fois, bienven 


h 
ge 
ant 


à tous 


ore ue 


Saint-Lazare 


Baptème 
Le 6 septembre à M. ét Mme 
Albert Chartiet (Jeanne d'Art 


Decelles) un fils, baptisé le 15 sep- 
tembre sous noms de Joseph- 
Lud@en-Alphonse. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Henri Chartier 
grands-parents de l'enfant. Por 
teuse, Mme J.-B. Perreault, grand- 
tante de l'enfant. 


les 


Sainte-Amélie 
Visiteurs 

M. et Mme Oscar Rivard, et M 
et Mme Edouard St-Hilaire, de 
St-Pierre. Man. étaient en visite 
récemment chez leurs oncle et 
tante, M. et Mme Arthur Desjar- 
dins (pére) 

M. et Mme Wilfrid Bouchard, 
de Laurier, étaient de nassage 
chez M. et Mme Antoine Therier, 
ces jours derniers. 

M. Octave Landry, de St-Vital 
Man que beau-frère 
était en visite chez Mme Vitaline 
Landry. 


ainsi sor 


Départ 
M. et Mme Jos. Cahill (Agnès 
Desjardins) sont allés demeurer 


à Ottawa, Ont. 
M. et Mme Eugène Leclerc de- 
meureront à Ste-Rose-du-Lac 
Mile Agnès Callowarth et M 
Jos. Van Derpool- étudiants, sont 
allés à Winnipeg comme récom- 
pense de succès dans leurs 
des. Mlle Callowarth à cause de 
ses succès dans la couture et M. 
|Jos. Van Derpool, dans le travail 
{du bois. Nos félicitations à tous 
}deux. 
| M. et Mme Gabriel Landry ont 
| fait baptiser une petite fille, Mme 
: Landry est de retour de l'hôpital 
de Ste-Rose, mais elle a eu la dou- 
leur de perdre sa fille, Elle est 
| partie pour le ciel 2 jours après 
{sa naissance 
Nous avons eu dans notre salle 
paroissiale une belle soirée, Vente 
de tartes, jeux de toutés sortes. 
Tous sont partis le coeur ioveux. 
Le résultat de la soirée a été ma- 
| gnifique pour la paroisse. 


| 


SIROP DE DENTITION POUR 
BEBE QUI PERCE SES DENTS 


Frottez légèrement sur gencives 
1! cesse de pleurer instantanément 


35e por poste 


Aux électeurs du comté de Portage la Prairie 


CKSB 


Le vendredi soir 


Soyez aux écoutes à 


le vendredi soir 
4 octobre 


9h. 30 à9h. 45 p. 


TESTS DES 


Le Capitaine FERNAND 


Député de St-Bontface 


Candidat libéral-progressiste dans le comté de Portuge-la-Prairie 


Cette annonce est insérée par l'Association libérale progressiste du comté de Portage-la-Prairie. 


Le lundi soir 


14 octobre 


VIAU 


8h.45à9h. p.m. 


L'honorable PAUL MARTIN, 
Secrétaire d'Etat 


L'hon 
M 


Ces orateurs parleront en faveur de 


J. S. Wood 


9h. 


. LIONEL CHEVRIER, 
inistre du Transport 


18 octobre 
30 39h. 45 p.m. 


étu- | 


3 e 

Le 28 septembre à été célébré 
le mariage de M. François Lucier, 
fils de M. et Mme Robert Lucier, | 
avec Mille Marie Mathilde Bran- | 
contuer, fille de M. Arthur Bran- | 
connier. | 


Le 27 septembre, nous avons | 
eu les funérailles de Mme Antoi- 
ne Desjarlais (Ursule Aïllarie) dé- 
cédée à l'âge de 86 ans. Elle était | 
née à St-François-Xavier, et de- 
meurait ici depuis nombre d'an. | 
|nées Î 
| Mme A. Desjarlais laisse plu- 
sieurs frères et soeurs à St-Eus- 
tache et à St-François-Xavier. ! 


Deces | 
| 


Accident 
Un accident regrettable est ar- 
rivé à un de nos jeunes, Dollard 
Mailhot, 19 ans, fils de M. et Mme 
Elphège Mailhot, de notre village, | 
qui à dû se faire emputer la main | 


gauche, à la suite d'un accident 
à une scierie locale 
Visiteur 


Il nous à fait plaisir de revoir | 
après 4 ans, M. Alvin Kielback, | 
qui avait été instituteur dans no- | 
tre paroisse. Il avait laissé un bon 
souvenir, M. Kielback entrera 
prochainement à l'Université Mc- 
Gui, de Montréal. Nous lui sou- 
haitons plein succès 


| 


MARIAGE 
Sabourin—Desrochers 

Le mardi 17 septembre, dans 
l'église de St-Léon, avait lieu le 
mariage de Mile Bella Desro-| 
chers, fille de M. et Mme Albert 
Desrochers, de St-Léon, avec M 
Théodore Sabourin, fils de M. et 
Mme Ulric Sabourin, de St-Jean- 


Baptiste 

M. l'abbé A. Sabourin, oncle 
du marié, bénit le mariage, as- 
sisté de MM. les abbés Léopold 


et Joseph Sabourin, comme dia- 
cre et sous-diacre, tous deux cou- 
sins du marié. M. l'abbé Simon 
Nivong curé de St-Léon, assistait 
au choeur. 

Au son d'une marche nuptiale, 
M. U. Sabourin conduisait son fils 
à l'autel, tandis que Mile Desro- 
chers était au bras de son père 

Pour la circonstance, l'autel et 
le sanctuaire étaient décorés de 
roses et de fougères. Le chant é- 
tait exécuté par MM. Hervé Ron- 
deau, Robert Labossière et les 
Révérendes Soeurs. Révérende 
Sr Marie-Antoinette touchait l'or- 
gue 

La mariée était revêtue d'une | 
longue robe de sheer blanc avec 


légère traine, Son long voile était 
retenu d'une couronne de mar- 
guerites; ele portait un bouquet | 
de roses 


Mlle Isabelle Desrochers, soeur | 
de la mariée, et Mile Yvette Tou-| 
chette étaient filles d'honneur; 
MM. Amédée Sabourin et Mar- 
tial Desrochers étaient garçons 
d'honneur 
| *A l'issue de la cérémonie, il y 
|eut un délicieux diner, souper et | 
soirée chez les parents de la ma- | 
riée, 

Les époux partirent en voyage 
dans l'Est. Pour voyager, la ma- 
riée était revêtue d'un ensemble 
beige avec accessoires et fourru- 
res bruns. 

A leur retour, un banquet fut 
servi chez le père du marié; mal- 
gré la température inclémente, 
un grand nombre de parents et 
d'amis se rendirent à la soirée. 
Des cadeaux furent offerts aux | 
mariés. 

M. et Mme Théodore Sabourin 
résideront à 


Voici les mariages célébrés du- 
rant la semaine du 22 septembre: 
François Desautels avec Aurore | 
Valcourt: Nestor Lafond avec 
Jeannette Valcourt: Albert Fillion 
avec Jeannine Bruneau: Edmond | 
Bouchard avec Alida Dupuis; Al- 
phonse Bérard avec Lucille Sa-] 
bourin: Joseph Dubois avec Lu- 
cille Marion. 

Funérailles de M. Adrien Garand 

Jeudi après-midi le 26 septem-| 
bre, tous les paroissiens du vil-| 
lage apprirent avec surprise la 
mort de leur bon coparoissien, M. 
Adrien Garand. 

Piusieurs l'avaient vu le matin 
même, joyeux. Vers les 10 h. 30, il 


quittait St-Jean-Baptiste pour se |! L ) c'e 
rendre à l'hôpital de Morris, où | à M. l'abbé A.-E. Tnéoret, notre 


sous l'effet de l’anesthésie, il de-; 


vait se faire extraire les dents. 
Hélas il demeura sans se réveiller, 
sur la table d'opération. La nou- 
velle consterna et attrista tout le 
monde. 

M. Adrien Garand avait l'amitié 
de tous. C'était un actif et un la- 
borieux. Arrivé à St-Jean-Bap- 
tiste vers 1937, il s'était mis cou- 
rageusement avec peu de capital, 
dans une boutique de cordonnerie | 
et de sellerie, Grâce à son esprit 
d'économie et à son habileté dans 
son métier, il avait réussi à se bà- 
tir une belle boutique, bien amé- 
nagée, bien outillée. 

En 1940, le 19 septembre, il é- 
pousa Mlle Lucille Desautels: la | 
bénédiction nuptiale leur avait} 
été donnée par M. l'abbé Zéphyr 
Garand, curé d'Aubigny 

En 1945, sur la grande rue du 
village, il se fit construire un ma- 
gnifique cottage. 

La paroisse perd en M. Adrien | 
Garand, ur bon citoyen, et un 
bon paroissien. Il laisse sa jeune 
épouse et ses deux petites filies, 
deux frères, Henri et Roland, et 
deux soeurs, Mme Eugène Ville- 
neuve (Alberta) et Noëlla, de St- 
Boniface 

Il était âgé exactement de 33 ans 
Il était né le 22 septembre 1913, à 
Ponteix, Sask., du mariage de Be- 
noit Garand et d'Anna Loiselle 

Le service fut chanté le samedi 
28 septembre par M. le curé Ca- 


ron. Les porteurs furent: ‘MM.| 
André Dupuis, Rodolphe Bonne-| 
ville, Hormisdas Baril, Roger 
Guay, Edmond Plouffe et Jean- 
Louis Parent. Parmi les assistants 
on remarquait: son oncle, M. J.-B. 
Garand, de Cantal, Sask. et ses 
beaux-frères, MM. Joseph Desau- 
tels, Edmond Desautels, de St- 
Jean-Baptiste, Antoine Lavallée 


de St-Jean-Baptiste, MM. A. Jette, 
de Transcona, Georges Bibeau et 
Alphonse Desautels. 

La chorale fut sous la direction 
de M. Edmond St-Amant et Mlle! 
Antoinette Champagne touchait | 
l'orgue. Mmes Paul Labelle et 
Noël Létourneau et M. Paul Ra-| 
jotte furent les solistes, 

Nos sincères sympathies à Mme 
| Garand, î 


| gèrent des deux côtés de la gran- 
| de allée devant le calvaire et 


selle à l'immortalité de 


Lont témoigné 


| ce que nous aurons fait pour eux! 


|touchante cérémonie. 


St-Jean-Baptiste. 


| et Mme Pierre Dumas. 


| 


Bouvillons, jusqu’à 1050 lv. Î 
| De choix $1225--$1275 
| Bons 11.25— 12.00 | 
| Moyens 9.75 11.00 | 
Ordinaires 8.50— 9.50 


Le mariage de Mile Georgeli- 
ne David avec M. Philipp Smer- 
chauski sera célébré le samedi 5 | 
octobre, à 19 heures, dans l'église 
de Norte-Dame du Lac 


Dunrea 


Mariage 
Le samedi 28 sept, à 9 heu 
res, M. l'abbé Roland Lavoie, eu- 


ré de MeCreary, bénissait le ma 
riage de M. Edmond DeLarondk 
avec Mile Solange Garand, de cet- 
te paroisse 

La mariée fut conduite à l'autel 


par son père, M. Auguste Garand, Winnipeg. Hormidas, de Los An 
et le marié par son père, M. Gecr- | Saint-Eustache Igeles, Calif.; deux soeurs: Mme 
ges DeLaronde | Mubiare Henri Male, de Pine Fa Mme 
A l'issue de la cérémonie, une dE ess-ois Jos Lemieux, de Fort William 
réception eut lieu chez le père de Le 25 septembre à 9 heures Ont.: et deux petits-enfants, De- 
la mariée, Dans l'après-midi les}}, N Gérvals bânissait À a. | nis et Aimé Caron 
mariés partirent pour leur voyage |. age d Hhébriette Lachanés x? Les f nèra les eurent lieu Île 
de noces | Wilfrid Bernardin. M. Hem: pe li 25 sep _ 4 2 en ! cause 
Samedi M. l'abbé Bertrand s'ab- | chance conduisait sa fille à l'au- | Notre-Dame. Le R.P. L. Gauthier 
senta «pour les funérailles d'une!tel. tandis que M. Henry Bernar- | OHHICiail LL 
connaissance à Grande Clairière | din servait de témoin à son fils Les px $ = Mi. Hep 
Mile Cécile Lavoie était en vi- La mariée était revêtue d'une | Pelle, J. Pet “ea Arthur Favreau, 
site dans sa famille, vendredi et | langue robe de sheer blanc. Elle | J05eph Métail, Georges Caron et 
samedi, et continua à McCreary, | portait un voile court et tenait Léon Caron 
avec son frère, M. l'abbé Lavoie. |un bouquet de roses, La cérémo- Assistaient au x ner ailes; 
M. Perron et Mme Perron ainsi !nie habituelle du cou n Mme Hi ” Malo, de Pine Falls: 
que leurs enfants, âe Montmartre, | eut lieu. MI I a B« M Albert M M : 
Sask. en visite chez le père de! Laurette 1 l ce accon Bourgeois, Mmes Jos ph 
Mme Perron, M. et Mme Alphon ent la mariée à l'autel de la Ste | Phonse Malo Mme Deli 
se Boulet Vierge et Mile Laurence Morin, tous 
Mlle Virginie Boulet de La La chorale de l'école fit le ie St-Malo, Man 
Salle, est aussi en visite chez ses du chant et Mlle Irè Mér ’ 
nombreux parents à Dunrea; ain- | chan in “Ave Mai Si un ouvrier est « mpu et 
si que Mme Potvin, de Bruxelles Après mariage, les nouveaux ! manque à son de c'est un 
Les travaux de la patinoire se époux se rendirent à Winnipeg. |! malheur: mais aus ongtemps 
continuent avec empressement 
Il nous fait plaisir d'apprendre Nous félicitons l'école Bai que sn L e chréuenne, 
que trois autres quarts de section Paul Guest pour avoir gagné espo Le l'é 
situés entre Margaret et Dunrea, trophée La Liberté et le Patriote bo n'est plus chrétienne, nous 
viennent d'être acquis par M. pour le Sou de l'Ecolier. Mlle « fr | ne 
Philippe Bisson, J1 lorès Carrière, d'Elie, était 4 As 
eo —— ——- ——— titutrice de ette ecole po 
Ste-Rose du Lac ‘ se 
Va-et-vient 
Pelerinage annuel au cimetière M. et Mme Eddy Albert et Taux réduits 
Le dimanche 22 septembre, no- | faml nous ont quittés pou 


tre R. P. Curé nous invitait à fai- 
re avec lui notre pèlerinage an- 
nuel au cimetière, 


Le ciel nuageux et un petit vent | à 


frais nous rappelaient plutôt une 
journée du mois de novembre et 
se prêtaient bien pour une céré 

monie pour les morts, A l'issue de 
la grand'messe, une foule d'envi- | 
ron 500 personnes s'acheminait, 
en récitant pieusement le chape- 
let, vers les lieux où reposent les 
dépouilles mortelles de nos chers 
trépassés, Les assistants se ran-| 


1 


la 
chorale entonna le chant du “Li- 
bera” | 

Pendant que notre Père Curé | 
nous rappelait d'une voix ferme 
et éloquente la croyance univer- 
l'âme et 
la nécessité pour nous de prier | 
pour ceux aui nous ont devancés | 


dans l'éternité, notre pensée es-| Man. le 13 mars 1881, 11 vint 


sayait de pénétrer le mystère de 
ce monde meilleur où nous ren- | 
contrerons un jour ceux qui nous | 
tant de tendresse | 
sur la terre. Quels comptes au- 
rons-nous à leur rendre? Leur 
aurons-nous payé notre grosse 


mône de nos prières, de nos of- 
frandes et de nos sacrifices? N'ou- 
blions pas qu'ils feront pour nous 


La visite au cimetière fut une 


Naissances 
A M. et Mme Rodolphe Théo- 
ret, une fille, baptisée le 19 sep- 
tembre sous les noms de Diane- | 


Berthe-Emilie. Parrain, Victor 
Renaud; marraine, Berthe Re- 
naud, 

A M. et Mme William Dumas, 


un fils, baptisé le 23 septembre | 


sous les noms de Joeseph-Roger- 
Patrick. Parrain et marraine, M 


Nos malades 
Mme Louis Tucker 
court séjour à l'hôpital. 


a fait un] 


Mlle Madeleine Granger est en- 
core à l'hôpital, sous les soins du 
médecin et des bonnes religieuses. 

Nous leur souhaituns de tout 
coeur un prompt et complet ré- 
tablissement 

Visiteur 

Nous sommes heureux de sou- 

haiter la bienvenue parmi nous 


ancien cure. 


LES MARCHES 


Bouvillons, au-dessus de 1050 liv. 


De choix $12.50— 
Bons 11.25 E 
Moyens 10.00— 11.00 | 
Ordinaires 850— 950) 
Génisses 
De choix $11.00—$11 50 
Bonnes 9.75 10.75 | 
Moyennes 850 9.50 
Ordinaires 150— 600 
Veaux engraissés 
Bons 11.75— 1250 
Moyens 11.00 11.50 
Vaches 
Bonnes $ 8.50-—$ 950 
Moyennes 7125— 6825 
Taureaux 
Bons $ 9500 9.75 
Ordinaires 7.50 8.50 | 
Bouvillons de boucherie 
Bons 5 950 -$10.50 | 
Moyens 8.50 9 00 
Ordinaires 1.50 8.00 ! 
Génisses de boucherie | 
Bonnes $ 5.00--$ 9 00 
Ordinaires 6.50 1.50 
Vaches de boucherie { 
Bonnes $ 800$ 9.00 
Ordinaires 650 750 | 
Veaux de boucherie | 
Bons et de choix 51300-51450 
Ordinaires et moyens 8.00 13.50 | 
Agneaux 
Bons $1150--#12.50 
CNET sl 1.00 10.60 
Moutons | 
Bons pesants $ 600-$ 650 
Ordinaires 200 4.00 | 
| 
PRODUITS DU MARCHE 
Beurre 
De crémerie, la iv 38 
Oeufs 
A gros, la douz 41 
A moyens, la douz 39 
À pouiettes, la douz 32 
Grade B 28 
Grade C 21 
Bons 


(The Investment Dealers Association 
of Canada) 


ler Empt de guerre, 2!, pe us 106 
te Empt de guerre, 3 pe 103 07 
ler Empt de la Victoire, 3 pe él 10674 
2e Empt de la Tictoire, 3 pe 106,5 6, 
le Erpt de la “ictuire, 3 pe LE 6”, 
te Erapt de la Victoire, 3 pe 1044 1% 
se Empi Victoire 3 pe 10414 105 
te Empt Nietotre, 3 pe œ';, (2 

+ Put Victoire, 3 p« 104 !; ; 
se Empt Vietre, 3 pc 104 m' 
te Empt de le Victoire, 3 pc. Léa 10614! 


Automobiles 
Camions 


F.-X. Paillé 


Agent Général 
410, édifice MeArthur, Winnipeg 


Telephone 


Bureau 96 620 


ler deme r en Colombie 
Nous souhaitons la bienve 
Mme Laurent Albert 


Mme Alfred Picard 


ASSURANCES 


nu 
recen 
ment arrivée d'Europe, ainsi qu'à 
(Diane Dés 


PAGE CINQ 


Edifices 
Contenu 


Residence 
257 Rue Hamel 
St-Boniface 


de chemin de fer 


pour le jour 


d'Action de Grâces 


lets, d'Elie) qui demeurera mair : 

tenant parmi nous le lundi 14 octobre 
M. Armand Picard est venu de Entre tontes les gares du Canada 

Flin Flon pour assister au maria 

ge de son frère, Alfred. Il est BILLET SIMPLE et 


tuellement en visite chez 


rents 


En Ontario 


Kenora 


Déces 


Le 23 septembre, à l'hôpital St 
Joseph, M. Joseph Leblanc est dé- 


cédé à l'âge de 65 ans 


Le défunt est 


Kenora en 1908; il était un 
thousiaste du gouret, de a 
et du patinage 


M. Leblanc laisse dans le deuil 
Mo- 


rin, un fils, Joseph-T., de pont | e . 
dette d Ah gs ir ° | Arthur: quatre filles: Mme R -G. | 

elle de reconnaissance par 1'AU- Caron (Léonie), de Norman, Clau- 

dia, Thérèse et Evelyne, à la mai- | 
deux frères: Napoléon, de | 


son épouse, née Georgiana 


son; 


Protégez 


VOTRE 


ses, pa- 


M. et Mme Adijutor Picard 


né à St-Norbert 


UN QUART POUR 
VOYAGE CIRCULAIRE 


(Prix minimum, 


ALLER: 


25e) 


en- 
boxe 


12 h. midi le vendredi 11 octobre 
jusqu'à 2 h, p.m., le lundi 14 octobre 
S'il n'y a pas de trains dans l'après 
midi du 11 octobre les billets seront 
acceptés sur les trains qui partent le 
matin } 
RETOUR: 
à Quitte destination jusau'a minuit 
x LE MARDI 15 OCTOBRE 
WAGONS DORTOIR ET SALON 


AUX PRIX HABITUELS 
Renseignements de tout agent. 


sa 
TEM 


WORLO'S GREATEST TRAVEL. SYS 


MAISON contre le feu, tout son 
contenu, au moyen d'une police 
flottante protégeant votre avoir 
personnel, 


AUTO, avec une assurance 
cautionnement d'auto et une 
assurance P.D. 


Agents d'assurance générale 
Argent prêté sur hypothèques - Gérance des propriétés 
Biens immeubles, Loyers (assurés) 


C. FRANKE & CO. 


Téléphone 95 090 


701, édifice Confederation Life 


Winnipeg 


Pour vos réparations 


d'automobile 


Pour vos achats 


d'essence et d'huiles 


ALLEZ AU GARAGE 


. Labossière et Fils 


353, ave Provencher 


St-Boniface 


‘Mécanicien ayant 28 ans d'expérience“ 


“Service courtois et rapide” 


3 VOUS SOUFFREZ DE: 
FAIBLESSE, COURBATUNES, 
MERVOSITÉ, EPUISEMENT,, 
FATIGUE HABITUELLE, 
MANQUE D'APPÉTIT. 


n2 PAUULES MORO 


LA LIBERTE ET 


LE PALRIOTE 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et ie Patriote” 


chantée par M. le eur "#1!  Willow-Bunch 
Bellegarde qui avait comme diacre M J o 
Notre dévoué curé. Mgr Bois, a | Iurpeon et comme sous-discre M! y Antonio Grégoire a fait l'a- 
jtté l'hôpital de Régina le 13]/!2bbe Béchard. chat de la boulangerie Phaneuf 
quitte pes 6 a Sa » je Mile Gisèle George est à Gravelb £. Il en a pris pos 
ù r ner venir hi - ” veibour ! n ris r8- 
feplempre, pou vs M ou mr cances chez ses parents seaion le ler oétobre 
heu de ses ! siens. MAIS IMAI- . ssion le 1e tob s 
heureusement NOUS venons d'ap: George i Mlle Jeannette Piché, de Lafle- 
rendre 1 à dû reivurner à Mme Ernest Lemieux, d che, en visite chez Mme Bouressa. 
pren É qu'u tal, est venue en visite chez ses Baptème 
l'hôpital ; ù 
Mstré nouveau vicaire, M. l'abbé | filles, Mmes Ovila et Rosari Le dimanche 29 septembre, Ce- 
P-E. Béchard, ancien vicaire à " db 2 Le cil-Kerineth, fils de Léonard Bé- 
la cathédrale de Régina. est arri- me à Théât alé rard et d'Enima Jétôme, Parrain 
ue finitivement dans la paroisse ! : 7100 red et marraine, Ambroise et Victoria 
é définitivement dans ia paroi sont venus nous faire r Béraid 
e 6 septembre, Tous !e8 DATOS | jiable soirée en exécut sg ° 
siens lui sou né longue | Les drame “Coeur de Maman” | Nous remercions sincèrement 
et fructueuse carrière et forment | es pièces mique les personnes suivantes + ont 
: - ? LL: L'ALiL « : : : 
e voeu qu'il se plaife bien au mi- dé tous bien voulu exercer leu, voue- 
lieu de nous su : ment pour so iter les cotisations 
" Mlle Marie Martir n faveur de l'ACFC diman- 
La Quarante-Heures ont eu 1 p- . en laveur %e ! À le diman 
: j n \ Wolensky ont assisté à , 2 int , C nt: MM 
un es 22 22 et 24 septembre ” che 23 septembre e sont: MM 
Dés. le matin du dimanche, pre- | "€ d'étude d'Action Gérard Rodrigue, Narcisse Soucy 
#4 . une Loulé trés nom | 0e Régina le 22 Léonard Bourdages, Gérard La- 
mie CP 3 ve res 3 Te Cette journée, prési vallée, Marcel Lavallée, Viateur 
breuse s'empressa de s :pprocher BR. P. V. Villensuve rem: Rodolpt “ Bois À. i Fred 
Fr mt L 2 | r : 1. ne IS v 1 1’ 
pe grandes vom, à is . nier général de la Desjardins, Roméo Martin, Rosa 
M r nn « - ñ | ins, Ron Martin, Rosa- 
M jonraous à savorinés par | Pit Plus d'une centais rio Grégoire, Charles Pelletier 
ence 11 nou AVOI Fe | 13 si re, naries . 
tie + — ent pour les moissons ser” k | Laurent Mondor, Gérard Granger 
de ph 4 j' OR * Se Le 24 septembre le t! Albert Lemieux, Eugène Benoit, 
L'heure sainte Qu Gimanche!,;; une belle journ Emilie bel. Svix af ‘è. 
ésidée r M. l'abbé Tur ge eds :milien Lebel, Sylvio Lafrenière 
or or . L ; Lui” Fr . y : 
p ‘ a Là nuoitons toits | 70N DUR lée par M Raymond Boulianne, Armand Du- 
gun, DrOUr ste" rie Gaint | Marcotte. Toute cette ] péreault, Wilfrid Benoit, Gaston 
2 à me on à æ$ ar ea Ve . sgni- \reconnaissante à Monsieur Dupéreault, Mme Emery Bilodeau 
sècremen L a LOUE De PT- !pour son dévouement et À l'abbé harme 
fiquement décoré s Cre sés, Aire hsre ke Wet Fr cm qe 7. M FU 
sous la direct des évérendes inéma Æave rt J 
Soeurs. firent s frais du chant St-Victor ven I 
et rehaussérent ainsi cette pieu- Trois de nos vétérans suivent 
se cérémonie, Le lundi 23, l'heure Mme O. Gaudr: actuellement des cours, grâce aux 
adoration fut préside: par M.!ver, est parmi nous crédits avancés pour le rétablis- 
sbhé France coite, vicaire | que temps sement des véterans. 
de Forget. Les Je tes, sous l'ha- M. et Mme Louis M. Marcellin Rainville, cours de 
re 
bile direction de Mile Lucienne | que leurs deux fils cordonniers. M. Jean-Mar Ca- 
Sylvestre, exécutèrent de beaux |]ysse, et Mme Virg. Gir plette, cours de ferblantier: tous 
et pieux cantiques Le dernier | de La Salle, Man., passé deux à Régina: M. Emile Rodri- 
jour, malgré le mauvais temps,|ques jours parmi de nom gue, cours de mécanique, à Moose 
la majorité de la parÿisse, assis- | parents et amis Ja'w. 
tait à la grand'messe solennelle Mme E. Lavoie nous a quittés Mlle Lorraine Deblois a rempla- 
a _ | | pour le Manitoba. cé M Eugène Dubord au maga- 
; ’ 2 Nous avons le pla sin coopératif, M. Dubord est re- 
Peinture et décoration parmi nous Mlle Florence  ? ma tourné à l'Université. 


Avis aux eurés et aux Canadiens 
français de Ina Saskstchewan. 

le peinturage de maisons ou 

adressez-v 


Pour 
d'égliises 


EMILE RAYMOND, prendre que M. et Mme Léon à Magog, PQ. le jeudi 19 sep- 
aux soins de M. le Curé, londe sont arrivés au tembre Sa nièce, Mlle Ra hel 
Storthoaks. Sask. | 26 sept. Bienvenue à notre bra- Therrien, est partie dans l'Est a- 


OUVRAGE GARANTI 


Maux de Tête 


Chroniques? 
IL VOUS FAUT 


PLUS DE a: 


couture. 
ous à 


ve soldat d'outre- 
avons eu 
donnée par 


une 


breuse foule f 
les mauvais chem 


childon qui donne des cours de 


Nous avons eu la surpris 


mer, 
Vendredi le 27 septembre, 
excellente 
l’Union Théäâtrale En 
registrée, de Montréal, 
it présente 


LE MAGASIN DE 


M. Roger Bru 


; neau est également 
entré à 


l’Université, 


M. Wilfrid Fontaine est retourné | 


lui. 


Lac Pelletier 


Va-et-vient 
M. Roger St-Denis, de Navon, 
Ont., est en promenade chez son 


vec 


- oncle, M. Achille St-Denis. 


M. le Curé est allé au bazar de 
Val Marie. 


# ® LINGE | Mme Tremblay et sa fille Co- 
chepines par jour, cepes- POUR DAME lette, de Courval, sont en prome- 
dent chez bien des gens S |nade chez Mme Georges Pellerin. 
DORE | le plus complet en | M. et Mme Fernand St-Jacques 

Le ble side à le & d des où ln | Saskatchewan {sont venus s'installer dans notre 


paroisse, Nous leur souhaitons la 


naturel. À A op ment ge “Ù 
eensthpahen, indigesisos el faiblesse. Pour mne santé 
rareansate lomhez votre foie et obisaez La brie néces- 
pe nn tutanaqu La pers ml rad 


Grand assortiment et prix | bienvenue. 


très modérés Mlle Marie-Ange Sylvain est 


| retournée à Montréal après avoir 


fais qui ont fait leurs preuves et qui sont les phus 
demande nn Cansés. À base d'herbes et ph fui, 


FRUITATIVES LIL 


Avenue Centrale 


MORGAN’S 


Prince-Albert ! 


Ces inventions 
simplifient le travail 
. du fermier 


Parmi les dispositifs et inventions 
destinés à simplifier le travail de la ferme 
et qui ont été assemblés ou trouvés par 
. section du génie, division de la grande 
culture, service des fermes expérimen- 
talis du Canada, on trouve maints appa- 
reils d'une certaine utilité qui ne se rat- 
tachent pas aux plans et devis de la 
machinerie lourde. C’est ainsi qu'on peut 
obtenir tous les plans et devis pour la 
fabrication des accessoires nécessaires à 
la volaille, tels que augets à eau, distri- 
buteurs automatiqués d'eau, augets, 
fontaines, distributeurs de moulée, ma- 
laxeurs alimentaires, abris, couvoirs et 
fosses. 

Il y = des distributeurs de fourrage 
simples et doubles pour les moutons, et, 
pour les porcs, il y a des compartiments 
pour les truies portantes, des descentes 
pour aliments, des suges pour porcs de 
tout âge, des fourrageuses automatiques, 
des rampes À pore, des caisses de pesage, 
des râteliers pour le fourrage vert, des 
râteliers pour la luxerne, des plates- 
formes pour fourrager les pores et des 
stalles pour la mise-bas, Parmi les choses 
diverses, on note une herse À décharge- 
ment, une stalle pour les femelles por- 
tantes, et une stalle pour les taureaux, 
un convoyeur à fourrage, une enclume 
domestique, un erie à charriot, une trappe 


un charriot 
des camions 
| autres instruments 


renseigner complètement et obtenir tous 


} les plans et devis 


+ Demandes en 
rsonne Ou par 
cru, Le dépliant 
Quenions 0 
fermier entrepre- 
sant." 


MA BANQUE 


AUS je tn Où D Anar 


Drar 


À ruouches, un appareil à traiter le grain, 
un coupe-patates, une trieuse À patates, 
une brouette pratique pour la ferme et 
bas. Comme dans le cas 
lourds, 


rendant visite) à la section du génie, 
divinom de ls grande eulture, Ferme 
expérimentale centrale, Ottawa. 


des tracteurs et 
aratoires, On peut se 


en écrivant (ou en 


| passé plus de 2 mois dans sa fa- 
mille. 


| Mille Jeannette Berreault, ain- 


nade chez M. et Mme St-Pierre. 


AE … à 
la B de M 
offre de 


/ argent disponible 


pour se les 
procurer 


Aujourd'hui, qu'ils aient ou non 
de l'argert sous la main, les cul 


tivateurs peuvent réaliser toute 
une série de grandes ou de petites améliorations sur leurs 


fermes. 
régions du Canada et parlez, 


Imitez des milliers de culrivateurs 


de toutes 


les 
au gérant de la B de M la 


plus proche de chez vous, du crédit dont vous avez besoin. 


BANQUE DE 


an service dus Canaduns dans 


MONTRÉAL 


toutes les sphères de Le vis 


dupuss 1417 


Sucoursale de Prince Albert 
Succursale de Domrems 
Suceursale de Duck Lake: 
Succursale de Wakaw 
Succursale de Lake Lenore: 
Sucrursale de 'Nipamie : 
Succursale de Tisdale ; 


E. AQUILON, Gérant 

£. C, POURBAIX, Gérant 
L A. McDONALD, Gérant 
H. B. STEPHENS. Gérant 

]. GILLANDERS, Gérant 

R. R. WRIGHT, Géram 


E. À. LEIFER, Gérant 


si que sa mère, étaient en prome- | 


Vonda | 


Le passage | 
e Leclair, de Von, Mme Clo- ! 
demir Loiselle, de Windsor, M: et | 
Mme Hamont et leur fils et a 
épouse, de Wakaw. Sask, Mile 
Claire Sirois et Médéric Sirois, | 
de Saskatoon. 

M. Alvyre Sirois et Georges God- | 
dard sont partis pour poursuivre 
leurs études à Saskatoon. | 

MM. Jean, Paul et Bernard de| 
Märgerie sont retournés au collège 
Mathieu, de Gravelbourg. | 

M. Yves de Margerie est allé 
enseigner à St-Brieux 


Nous offrons nos sympath ies à | 
M. D. Beaulieu qui vient d'appren- 
dre la mort de son frère, M. Bru-| 
no Beaulieu, de Pierreville, PQ. | 


Mme Stephen Willett est allée| 
en promenäde chez son garçon, | 
M. Antoine Willett, de Rosetown. | 


—— | 


Au poste CBC 


Mile Catherine Melver vient 
d'arriver au poste central de Ra- 
dio-Canada pour l'Ouest. Elle 
remplira le poste d'assistante 
dans le département chargé des 
intérêts féminins. Mlle Mclver 
t de Barvas, Sask. Elle a été 
maitresse d'école. 


es 


 Wolseley | 


| Le 22 septembre eut lieu une 
partie de cartes, , organisée par 
les dames de la paroisse, Grâce 
à la nombreuse assistance, cette 
soirée fut un véritable succès. 

Miles Léa et Léona Dureau, ins- 
titutrice, à Montmartre passérent 
la semaine chez leurs parents. 

Mme L.-B. Pierre est reverue 
d'un voyage à Vancouver. 

Mme Emilien Dureau et sa fil- 
lette, de Sudbury, Ont. visitèrent | 
leurs nombreux parents. | 

MM. Joseph Dureau et Edouard 
Kanter api leurs études 
au Collège Campion; de Régina. | 


M. et Mme Albert Joss, de Vic-| 


{toria, C.-B. sont en premenade| 
chez les familles Noël. 
M. Eugène Coueslan est sous 


traitements à l'hôpital des Soeurs 
Grises à Régina. 

M. Emile Tourigny 
pos à Fort San par 
pleurésie, | 

Mlle Marguerite Mailhot suit | 
un cours de ns raphie au col-| 
lège Balfour, e Hégna. 

M. et able, gen Laberge, | 
de Ferland, étaient de passage 
chez M. Emile Tourigny. 

Milles Legeault, de Régina, pas- 
|sèrent leurs vacances chez leur 
| grand-père, M. Henri Tourigny. 
Mile Marie-Anne Le Dressay, 
| institutrice à l’école Spring Hill, 
eut le plaisisr de recevoir la vi- 
site de ses parents de Kennedy. | 


est er re- 
suite d'une 


M. et Mme Ovila Chabot, de 
Ferland, sont en visite chez leur 
fille, Mme Emile Tourigny. 


Plusieurs jeunes gens de Pon- 
teix étaient à Wolseley pour ai- 
der aux moissons, 

M. Lucien Dureau et Marcel 
Souchotte étaient à Ponteix pour 
affaires. 

Mlle Nora Perras est revenue 
d'un voyage à Calgary. 
nn 


HUILE DE CHARME No 100 
Pertum pur d'Orient | 


Exquis, mystérieux, dura- 


ble. Bouteille 1 dr 
HUIL € 1 51.00, par malle, port 
lpoayé (par C.O.D. 
CHA ape | $1.25). Emballoge dis- 
ET cret, garanti. Comman- 
dez à 


| PARFUMERIE 
| Casier 1352 


IDEALE, ENRG. 
QUEBEC, P.Q 


Fa … 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


PAIN 


l Chez tous les épiciers 


“SOM-MOR" 


Envoyez votre commande 


| sont 


|G.-A. Lévesque, 


| Willow Bunch, 


Montmartre 


Une importante assemblée des 
citoyens du village a eu lieu der 


des raisons qu'il exposa à l'assem- | 


le malheur de perdre leur bébé 
âge de quatre semaines 

De nos collégiens retournés en 
classe, nous citons: Euclide, Ar- 
mand et Raymond, fils de M. E- 
mile Bourassa, Hervé, fils de M 
Sylva Bourassa, François Porte 
et Raymond Robin. au collège de 
Gravelbourg et Léo Tétreauit, au 
collège de Wilcox 

Après une absence de huit ans 
à St-Pierre, Man., M. et Mme Té- 
lesphore Morissette sont revenus 
pour demeurer parmi nous 

M. Dominique Morissette, de 
Haywood, Man. est aussi en pro- 
menade par ici 


nièéremént. Ils procédèrent à ré- 

organiser la brigade de pompiers! MM. Félix Dufresne et Ernest 

volontaires pour la protection |Fortier, de Kenora, Ont, étaient 

contre les incendies. ici pour affaires la semaine der- 
M. A.-A. Leblanc, le chef sortant | Mi£Te. | 

|ayant résigné ses fonctions pour M. Svlvio Lafrenière, de Wil- 


low Bunch, est aussi venu pour | 


blée, M. Frank Hipfener fut élu affaires, dernièrement. 
pour le remplacer. Tout un nou- | Au cinéma: “Princess and the 
veau personnel fut choisi, et … Pirate” (condamné en partie), | 


protection contre le feu fut discu 
tée sous toutes ses formes, et tout 
semble indiquer 
disposés à coopérer 
Conseil pour une protection plus 
"re e contre les incendies 

A l’occasion du départ de M. et 
Mme Antony Hipfener, résidents 
de Montmartre depuis 43 ans, une 
agréable soirée eut lieu dans la 
salle Beauchemin le 29 septembre 
Deux adresses furent lues par M.! 


que les citoyens | 
avec le | 


EA 


_ Dollard 


Mme Aurèle Arcand, M. et Mme | 
Georges Arcand sont de retour | 
apres avoir passé quelques semai- | 
nes dans diverses villes de la Co- 
lombie Britannique et visité leur | 


Mme Evariste Roy et ses en- 
|fants sont partis pour Weyburn 
en visite chez M. et Mme A. Dau- 


A. Boyer, dont une à Mme N. Keen! ,;:,..: ñ : | 
hinai ù e à 
qui laisse Montmartre pour rési- phinais ( née Saiomée Ré; S 
der à Régina. De magnifiques ca-| Mme A. Price, äe Mission, C.-B, 


deaux furent présentés aux par- |e5t venue pour assister à l'enterre- 
tants ment de son oncle, M. N. Ménard. 
M. R. Swinton était maitre de M. et Mme Jensen, de Claydon, 
cérémonie. Ont adressé la parole: ! ont loué la maison de M. C. Van- 
MM. A.-T. Breton, Jacob Delvo, | daelle. 
G Percival et L.-P. Côté, du vil- Ii y eut une charmante soirée 
| lage. Un programme de chant et| chez M. E. Marquis à l'occasion 
musique compléta cette soirée.! de son 80ème anniversaire de 


La famille Hipfeï er se rend à|naissance. Les enfants et petits- | 
Mankota, Sask., où nos meilleurs | enfants du héros de la fête ainsi 
souhaits l'accompagnent. Tous!que plusieurs amis y assistaient. 
regrettent le départ de ce mécani- M. Damien Dufresne est parti! 
i ‘ourageux, persévére t ; | Ty 
ef Sabileté où ur raét 2 €*| pour Nokomis où il travaille pour | 
, L : ER apr la Reliance Elevator Co 

Le souper annuel paroissial au- $ . 

D PAUNET. ARAOOS. DRTesteL M. et cy Bromley no 
ra lieu le 6 octobre à 5 h. 30 (heu- ont CRE SE ge ur ie gr 


re avancée). Qu'on se le dise. 

Nuus apprenons que M. Wilfrid 
Beaudin vient de faire l’acquisi- 
tion de la place d'été, connue sous 
le nom de “€Eomo Park”, près de 
Lebret, Sask. 


M. Félix Messier, après avoir 


disposé de sa ferme à Mutrie, a| 


vendu sa maison au village 
Montmartre à M. F. Langlois, et 
est parti pour St-Hilaire, PQ. 

Mme Philippe Perron a passé 
plusieurs semaines dans l'Est et 
est de retour parmi nous 

M. Lucien Ayotte, comptable de 
la Banque de Toronto, est parti 


de | 


pour McLennan à la Rivière de la | 


Paix. 
Mlle Ogier est entrée en fonction 
comme ménagère au presbytère, 
Mlle Léa et Léona Dureau, 


classes de l'école Upper 
iield. L'Ecole Joffre est encore 
fermée ainsi que l'école Camelot. 


De passaiie 
Les RR. PP. Jean rt Hyacinthe, 
de Régina, M. l'abbé Foisy, de 
Wolseley et L. Missere, d'Indian 
Head. 
Mme E. Souchotte, de Wolse- 
ley, M. Elp. Perron, de St-Laurent, 


| Man, Miles Irène Dubois, et Lu- 


cille Trudel, d'Amos, PQ. 

Les personnes qui se sont ren- 
dues à Régina voir la pièce “Coeur 
de Mère” sont revenues enchan- 
tées de cette représentetion es- 
sentiellem «1t canadienne, 

Etudiants retournés aux études: 
à Gravelbourg: 
M. et R. Bilodeau, à Ottterburne, ! 
Man., Eléonore Chapdelaine, à Ré- 
gina, 


Radwville 
Va-et-vient 
M. et Mme Wilfrid Gilmore, 
Somerset, Man., et M. et Mme Ca- 
mille Côté, de Montréai, étaient 
de passage pour 


chez M. et Mme Hector Gilmore, 


| de Ste-Colette, 


M. et Mme Louis Paradis, de 
étaient ici pour 


affaires, la semaine dernière, 


| lée 


de | 
Wolseley, ont pris charge des deux | 
Wake-| 


| 


| 
de 


|naissance. 


Shaunavon à l'avenir. 
Mlle Marie Giasson et son père 
sont partis pour Winnipeg où ils 


visiteront leurs parents. Mile Ma-; 


rie Giasson a accepté un emploi 
à l'hôpital de St-Boniface. 


Quill Lake 


M. et Mme Chas. Podboy 
partis pour les Etats-Unis. 


sont | 


M. Lionel Coppens a fait l'ac- 
| quisition de la terre de M. C. Pod- 


Doy. 


Mme Alex. McFarlane est al- 
rendre visite à sa mère au 
Manitoba, 


M. et Mme Ludger Bellerive; 
de St-Raymond, PQ. et Mlle 
Fernande Coppens, d'Ottawa, 
sont en visite chez M. et Mme Fé- 
lix Coppens. 


Le 20 septembre, Mme Ludger 
Bellerive célébrait ses 78 ans de 
Parents et amis sont 
venus lui souhaiter bonne fête et 
longue vie, 


Saint-Brieux 


Baptème 
Rose-Marie Bronson, fille dt 
M. et Mme Howard Bartler Bron- 
son, 


C'est avec regret que nous in- | 
formons nos paroissiens du dé- 
part du R.P. René Turcotte, p.s.m. 
| Nous espérons que le Révérend 
Pêre a bien aimé notre paroisse 
et qu'il ne nous oubliera pas dans 
ses prières. Nous le manquerons 
bien et nous lui souhaitons bon 


succès dans son nouveau poste. | 


Dominique Dubé et Gérard 
Carfantan, anciens élèves de l'é- 
cole de St-Brieux, sont récem- 


quelques jours! ment partis au collège de Gra- 


| velbourg. 


M. et Mme Paul Nadeau et leur | 


fils, 
Sask.. 
deau, de San Diego, Calif., étaient 


Roland, de Meadow 


Lake, | 
accompagnés de M. P. Na-| 


ici pour quelques jours, chez des | 


parents et amis. 


Le KR. P. Fernand Delaye, de! 


Winnipeg, a passé quelques jours 
ici chez ses parenf:, en route pour | 
Gravelbourg où il sera professeur | 
au collège Mathieu, 


Durant l'absence de notre Curé, | 


|le R. P. W. Piédalue, OM... du 


Notre docteur sera très occupé | 


cette semaine à vacciner les en- 
fants contre la diphtérie. 


Val Marie 


Arbre généalogique des familles 
Wanlin. 


Constantin Wanlin, né à Villiè- 
res, France, le 20 juillet,1880, fils 
de Constantin Wanlin et de Jo- 
sephine PROD, 

Constantin Wanlin, fils de Cons- 
tantin Wanlin et de Josephine Ro- 


collège Mathieu, desservait notre | Main, épousa, à Oak Lake, Man, 


paroisse 

Mlle Hortense Marceau, de To- 
ronto, a passé quelques jours ici 
avec son grand-père, M. Alcide 
Bourassa. Elle 
cances à Vancouver. 

Après une absence de cinq se- 
maines au Massachusetts, E.-U. 


chez sa mère, M. l'abbé Yandeau phrasie Martin. Enfants: 


est de retour parmi nous. 
M. et Mme Rémi Van 


|le 20 avril 1909, 


revenait de ses va-| 


sont allés à Winnipeg pour quel- | 


ques semaines. 
Mlle Jeannette Desautels, 
Willow Bunch, 


de 


sera une de nos! Margaret Herback. Enfants: 


Eléonore Des- 


coteaux, née le 15 octobre 1889, 


fille de Jean-Baptiste Descoteaux | 


et d’Alexian Gamache. 
Enfants 
1.—Gertrude, épousa, 


nel, fils de François Pinel et d'Eu- 
Gérard, 


! Pauline et Arthur. Cette farnille 


De Sype | demeure à Val Marie, 


2.—Louis épousa à Val Marie, 
le 3 novembre 1935, Veronica 
Folk, fille de Mathias Folk et de 
Irè- 


| parents. | 
! 
| 


à Billi-| 
mum, le 30 juin 1936, Frosper Pi-| 


institutrices bilingues au couvent | ne, Bertha, Yvonne, Cette famille | 


Winnipeg, Man., 


4 oct. 1946 


CANADIAN GENERAL ELECTRIC. CO. 


LIMITED 


A ) 


|Le Coin du Collège de Gravelbourg | 


N'est-il pas honteux de me voir 
| passer la plus belle partie de la 
plus belle journée depuis notre 
{retour au Collège, entre quatre | 
|murs et à un bureau de travail? 
| Et pourtant, tel est le sort de vo- 
tre chroniqueur. C'est pourtant 
avec plaisir qu'il complètera sa 
| chronique de la semaine derniè- 
re, écourtée par le manque de 
hagross 
Nous commencions donc nos 
| classes le surlendemain de la ren- 
trée, le vendredi matin. Les pro- 
fesseurs furent gentils , . , ils ne 
donnèrent presque pas de de-| 
| voirs! | 

Vendredi soir, le Père Préfet | 
convoqua tous les Anciens — il y 
en avait 76 —— et ceux-ci procé- 
dèrent à l'élection du Comité des 
Jeux. Les candidats devaient se 
répartir comme suit: deux du| 
| groupe des grands, deux de celui | 
! des moyens, et un parmi les pe- 
tits. Les heureux élus furent: 


Grands: Président, Etienne 
Creurer; secrétaire, François Du- 
| pont. 
| Moyens: 
Dunand:; 
| Thériault. 
| Petits: (ou devrais-je dire “Plus 
petits’) 2ème conseiller, Nestor | 
Gaudet, 

Le temps, qui jusque là s'était 
maintenu maussade, ne tarda pas 
à se montrer plus clément. Les | 
enthousiastes du ping-pong et du 
billard se transformérent en un | 
clin d'oeil en ardents de balle; | 
quelques joueurs de tennis es- 
|savèrent de nouveaux coups et 
enfin, plusieurs amateurs se sur-| 
passèrent à la balle-au-mur, 

Jeudi après-midi, tous assistè- 
| rent à la séance de vues présen- 


Î 


Vice-président, Louis 
ler conseiller, Marc | 


| tée par l'armée. Les critiques les 
plus difficiles durent admettre 
que ‘The True Glory” est un vé- 


iritable chef-d'oeuvre dans son| 
| genre. / 
Puis, samedi après-midi, les | 


“fanfarons'”’ élisaient leurs repré- | 


:sentants dont la tâche consiste- | 
| ra à aider leur directeur, le R. P. | 


Lebret 


M. Duhamel était de passage à | 
| Lebret, le 27 septembre. 
Mlle Cécile Lemire est de re- 
[tour de sa promenade à Melville. 
| Mille Marcelle Fitzpatrick est en 
vacance chez elle. 

Nous souhaitons bon succès à 
{Mile Gilberte Chatelain, partie à 
| St-Boniface où elle doit travailler, ! 


| A, Lacerte, OM, 


| secrétaire, 
| comment ne 


dans sa lourde 
tâche. Euclide Bourassa fut élu 
président; Armand Guénette, vi- 
ce-président, et François Dupont, 
Avec de tels officiers, 
pas croire que la fan- 
fare remportera de nouveaux suc- 
cès encore cette année, 

Et puis, dimanche soir, les col- 
légiens commençaient leur retrai- 
te d'entrée, Cette retraite est pré- 
chée par le R.P, R, Lemieux, OMI, 
de l’université d'Ottawa. Nous au- 
rons l'occasion d'en reparler la 
semaine prochaine, 

Jean DE MARGERIE, 
Philo, I, 
fm — 


OTTAWA — S, S. le pape Pie 
XII a nommé l'abbé B.-1. Web- 
ster, âgé de 48 ans, curé de la 
paroisse St-Mary, à Welland, Ont. 
évêque titulaire de Parfo et évé- 
que auxiliaire de S. E, le cardinal 
James-C, McGuigan, archevêque 
de Toronto. 


Edo: Proléssicrinaltés 


PHARMACIE DUNCAN 
PRINCEUALBERT, SASK, 


PRESCRIPIONS 
ARTICLES DE PHARMACIE 
BONBONS, PAPETERIE, ETC, 


Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


DR E. À. SHAW 


SPECIALISTE DES YEUX, 
OREILLES, NEZ ET GORGE 


Chambre 10, Edifice Mitchell 
Au-dessus de la pharmacie Duncan 


Téléphone 2179 Résidence 3556 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


H.-J. COUTU, CR. 
AVOCAT, NOTAIRE 


Edifice Imperial Bank 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


‘ 


Suite 5 


me 


FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 


(Spécialiste de la vue) 


1105, AVE CENTRALE 
Téléphone 2039 


PRINCE-ALBERT, SASK,. 


Election d’un delegue du Wheat Pool 


cette année, 


M. et Mme Albert Marcil sont | 


de retour d'un voyage dans l'Est 


| Lethbridge, 


demeure à Val Marie. 
3.—Charles, célibataire, réside à 
Alta 


durant lequel M. Marcil perdit 4-—Henri. célibataire, réside à 
son père Yellow Knife, 

M. et Mme Albert Fradette et 5.—Joseph, célibataire, demeure 
M. Ferdinand Fradette sont de!|à Val Marie. 
retour de Montréal et autres en- 6—Marguerite épousa, à Billi- 
droits de la province de Québec.! mum. le 10 juin 1941, Maurice 


| EAST à sm || Après un séjour de quelques se- | Massé, fils d'Alfred Massé et de 

[| DEVENEZ NOTRE AGENT || maines à l'hôpital des Soeurs Gri-| Valentine Viau. Enfants: Renald, 

| à L ses de Régina, M. Willie Martin est | Julienne. Cette famille réside à 

|| PRINCE-ALBERT SASK. || de retour chez lui et en voie de | Val Marie. 

| Téléphone 2838 rétablissement. F 

E || M. et Mme Pierre Vérot ont eu HR Baptémes à 

| Né à M. et Mme Orphile Le- 

| ns — — a gault, un fils, David-Orphile, le 

| 2) * F a: À ‘ 111 septembre, et baptisé le 15.1! 

| Démangeaison, brülure, irritation, Parrain et marraine, M. et Mme 

| 2 “ “ David Scantland, grands-parents. 

| eczéma ou “salt rheum”. futé 

{ Märie-Hélène-Doris, fille de M 
et Mme Raymond Cox, née le 21 


L'eczéma ou le 
l'appelle communément, est une 
de peau les plus douloureuses 
| Le mal cuisant 


“Salt rnheum” 


intense, et l'irritation qui se 
font sentir particulièrement la nuit ou lorsque 


comme on 
des maladies 


| Le partie affectée est exposée à la chaleur, ou 
que les mains sont mises dans l'eau, tout ceci est intolérable et le 
| soulagement est toujours bienvenu. 
| 


Le remède offert par 


“Burdock Blood Bitters” est basé sur la 


connaissance que ces maladies, telles que l'eczéma et autres troubles 
{de la peau, sont causées par l'impureté du sang. 

Purifiez votre système circulatoire en employant BB.B. qui 
aidera à éliminer les impuretés du sang 


Demandez du B.BB à n'importe quelle pharmacie. 
The T. Miburs Co. Limited, Toronto, Ont 


| 
L'e bouteille. 


septembre, et baptisée le 23. Par- 
rain et marraine, M. et Mme lLu- 
cien Lizée. 


Carnaval pour l'hôpital 
Le carnaval organisé pour l'h6- 
pital, tenu les 25 et 26 septembre, 
a rapporté un plein, succés. Grand 
merci aux organisateurs et à tous 
les paroissiens et leurs amis pour 


AVIS PUBLIC est par les présentes donné que les nominations 
pour l'élection d un délégué pour représenter les actionnaires de la 


“Saskatchewan Cooperative Producers Limited” dans chacun des 
sous-districts du “Wheat Pool” de la province, seront reçues au 
Bureau-chef de la Compagnie, Edifice du “Wheat Pool”, Régina, 
Saskatchewan, jusqu'au jeudi 24 octobre 1946 à 6 heures du soir, 

| Pour être élu, un délégué doit (comme il est stipulé à la Section 
| 61ème des Articles de l’ Association) être détenteur d'une pe t “ans 
| la Compagnie, résider dan$ le sous-district pour lequel il est élu, 
iy faire directement ou indirectement la culture du grain ou l'éle- 
| vage des animaux; 1l devra en plus avoir livré tout le grain qu'il 
| produit à la Compagnie pour une période de trois ans précédant 
limmédiatement la date de son acceptation à la nomination comme 
| candidat à l'élection au poste de délégué, pourvu qu'il avait du grain 
| à livrer, et que les facilités de la compagnie étaient en mesure de 
| recevoir le grain en question: mais un délégué ne saurait être ex- 
|clu parce qu'en raison de ses devoirs comme délégué ou directeur 
il a dû demeurer en dehors des limites du sous-district. 

Chaque groupe de six actionnaires qui ont droit de vote dans un 
sous-district peut nommer un candidat comme délégué pour ce sous- 
district, et n'importe quel nombre de candidats peuvent être nommés 
| dans le même sous-district. Le consentement par écrit du candidat 
doit accompagner la nomination. Cette prescription sera remplie 
en signant la déclaration qui se trouve sur la feuille de momination, 

Lorsqu'on procède au choix des nominations il est important de se 
rappeler que le délégué qui sera choisi sera responsable de Ja poli. 
tiaue d'une organisation coopéralive qui s œ<cupera de la vente 
non seulement du grain mais auss, des bestiaux 


s'adressant au 
écrivant au bu- 


des formules de nominations er 


On peut obtenir 
“Wheat Pool”, ou en 


secrétaire local du comité du 


leur esprit de coopération reau-chef de la Compagnie, édifice du “Wheat Pool”, Régina 
Le chesterfield et la chaise {u- 
pre 8100 vent sue per M Dene ben | Saskatchewan Co-operative Wheat Producers Ltd. 
s niel; le $25.00, par Mme Kermit | 
|Erne, | BUREAU-CHEY-—REGINA 


Winnipeg, Mer., 4 oct 1946 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Religiruse-aviateur 


baina qui en profitent à tous les rans quand méme ces émissions 


EN SASKATCHEWAN 


étaient 
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q our à telle heure: “Morning nominations religieuses du pays. ,:, ; jen dans l'air des ges Anniversaire du martyr ce que S. Exc. Mgr l'Evêque nous sérticuliri ment que les portes de | Nous félicitons encore les Pères 
levotions”, à CBK Watrous, à 8 11 nous fait plaisir de constater |, ne où cependant on semble de St. Isaac Jogues a toujours témoignée. Ces hum-!| tte institution seront ouvertes | Oblats pour leur projet de même 
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Aire jotre province, quel. | ,nr 2er septembre pour aller é- | sus avoir complété sa première | Albert, mettre sur pied le noue Sn incial fit ensui. | général de la campagne de sous- 
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en emplissan vos remise t vous, confrères en charge | élevé un sanctuaire miral W.-P.-H. Blandy, comman-! servira de petit mere 1 4 Pour |; cette in portante réunion prit de collaboration qu'il avait 
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S. Exc. Mgr DUPRAT, O.P., évêque de Prince-Albert. 
La 


DONNEZ 


VOTRE 


"JUSTE PART” 


POUR LE 


Nouveau Collège 
des 


Pères Oblats 
à Battleford-Nord 


Nouveau college des Peres Oblats 
BATTLEFORD-NORD 


EDUCATION VOCATIONS 


PRETRES MISSIONNAIRES 


Buts du Nouveau Collège 
1. les VOCATIONS. 


2. l'EDUCATION CATHOLIQUE 
SUPERIEURE. 


PRIE AIDE 


Comité central de la campagne 


e COLLEGE SAINT THOMAS D'AQUIN, de Battieford, 


dirigé par les Pères OBLATS depuis 1932, se voit MAINTENANT dans la PENIBLE OBLIGA- 
TION de REFUSER de 50 à 75 élèves CHAQUE ANNEE, faute d'ESPACE pour les RECEVOIR- 


Allons-nous FERMER les YEUX devant une si REGRETTABLE SITUATION? 
Resterons-nous IMPUISSANTS devant les BE SOINS de NOS FILS? 


RALLIONS-NOUS A L'APPEL DE NOTRE EVEQUE 


ENCOURAGEONS DE TOUTES NOS FORCES LA GRANDE CAMPAGNE POUR LE 
NOUVEAU COLLEGE DES PERES OBLATS 


DONNE 


IL FAUDRA DES DOLLARS, NON DES SOUS 


DONNEZ GENEREUSEMENT 
au NOUVEAU COLLEGE DES PERES OBLATS 


Comité Central de la Campagne 


Scolasticat des Pères Oblats Battleford, Sask. 


collège, Nous n'avons au- 


tel 
cune place dans le nord de la 


province où nous puissions 
conner à nos jeunes gens l'e: 
ducation catholique qu'il leur 
faut. Nous mâanquons de prêtres 
et nous avons dans notre socié- 
té bien peu d'hommes catholi- 
ques influents qui répandent et 
vivent les principes chrétiens”. 


Le R. P. Larose souhaita ensui- | 
te au nom de Monseigneur et en | 


son propre nom les meilleurs suc- 
cès possibles au futur collège. A 
quoi il ajouta: “comme curé de 
la ville de Battleford-Nord, il me 
fait grandement plaisir — et cela 
est un honneur pour nous de 
ce que les Pères Oblats du Collè- 
ge Saint Thomas d'Aquin aient 
choisi le site de Battleford-Nord 
pour l'érection. de leur nouveau 
collège. Cela fera faire à notre 
ville un grand pas en avant et 
lonnera surtout à nos jeunes gens 
la formation catholique dont ils 
ont besoin”, 

Finalement le Père Larose ex- 
prima sa “joie de voir que les 
autorités du Collège feraient tout 
en leur possible pour favoriser, 


comme dans le passé, l'étude du | 


français à leur nouveau collège”. 
Puis il termina: ‘nous souhaitons 
aux Pères Oblats le plus grand 
succès possible dans leur campa- 
gne de souscription. Et nous sou- 
haitons de même, en les assurant 
de notre plus entière et fraternel- 
le collaboration, qu'ils puissent 
réaliser le plus tôt possible leur 
magnifique projet”, 


Après avoir cordialement re- 
mercié le délégué de Mgr l'E- 
vêque pour ses aimables mots, 
le T, R. P, Provincial invita M. 
l'abbé A, Coursol à adresser la 
parole. 

Après une brève introduc- 
tion, M. l'abbé A, Coursol, curé 
de Jack Fish Lake, s'exprima 
ainsi: “Il est vraiment impossi- 
ble de n'être pas 100% en ar- 
rière de ceux qui organisent 
cette souscription pour établir 
à Battleford-Nord un collège 
qui donnera à nos jeunes gens 
l'indispensable éducation qu'il 
leur faut pour l'avenir qui leur 
est réservé. Et je suis convain- 
cu que nous, prêtres, nous de- 
vons contribuer largement non 
seulement par notre support 
moral mais aussi financier à l'é- 
rection de ce collège classique, 
Car une institution telle est d'u- 
ne indiscutable nécessité dans 
le nord de la province”. 

“Même si parfois quelque ob- 
jection nous venait à l'esprit, il 
n'y a pas à discuter, car notre 
Evêque a parlé, Et quand l'E- 
vêque se prononce, il ne reste 
plus qu'une chose à faire: mar- 
cher avec lui”, 

Monsieur le Curé de Jack Fish 
exprima aussi au T. R. P. Pro- 
vincial son ‘désir que le program- 
me du nouveau collège comporte 
dans toute la mesure du possi- 
ble une attention spéciale à la 
langue française, sans négliger é- 
videmment le respect dû aux au- 
tres langues”, 


NOTRE-DAME DES NEIGES 


Priez pour nous 


votre “juste part” et cette sublime 


cause entre toutes sera un véri- 
table succès”, 

Le KR. P. Simon, O.M.I, d&rec- 
|teur du comité des Dons Spé- 
|ciaux, expliqua ensuite le rôle 


d'un tel comité dans la campagne. 
I] raconta quelques-unes de ses 


lexpériences tout en exposant la 
marche de cette organisation, Il 
raconta particulièrement quelle 


“joie profonde causait chez les do- 
Inateurs le fait de donner subs- 
tantiellement pour la Cause de 
l'Eglise et des âmes”, 


Un dernier orateur—et non le 
moindre-—fut le R.P. N. M. Fer- 
non, OP, curé de Spiritwood. 
“A titre d'ancien élève de l'U- 
niversité d'Ottawa et des Pères 
Oblats par conséquent, j'ai cer- 
tainement toutes les raisons 
d'encourager et de soutenir la 
présente campagne en faveur 
du nouveau collège, C'est l'une 
des facons d'exprimer aux Pée- 
ré& Oblats la reconnaissance 
que je leur garde, Je souhaite 
particulièrement que l'on s'en 
tienne aux directives qui vien- 
nent de nous être données par 
le directeur de la campagne, et 
je suis assuré qu'elles nous con- 
duiront au succès, Je souhaite 
de même que chacun de nous 
fasse sa part afin que la pré- 
sente campagne réussisse par- 
faitement”, 


Les sympathies et aimables 
mots du R. P. Ferron marquèrent 
la fin des allocutions, 

Etaient présents pour la circons- 
tances les prêtres suivants: MM. 
les abbés Clovis Mollier, de St- 
Hyppolite, Louis Belleau, de 
Blaine Lake, Antonio Coursol, de 
Jack Fish Lake, Léon Forget, de 
Sandall, et Ernest l'Abbé, d'Edam, 

Au nombre du ciergé régulier 
figuraient le R. P, Ferron, O.P. 


et les Pères Oblats suivants: le 
T. R. P. J. Boekenfoehr, Provin- 
cial, le RR.PP. L. Larose, de Bat- 


tleford-Nord, P, Funke, de Bar- 


thel, L. Panek et A. Pilokowski, 
de Krydor, G., Michaud, de Del- 
mas, J.-A. Gaudet, J. Lynch et 


A. Allard, de Meadow Lake, EF, 
Dénommée, de Battleford, À. Ko- 
solofski, de Carruthers, G, Cré- 
peau, de Richard, A. Vallières, de 
Denholme, S. Wachowicz, de Win. 
nipeg, T, Riffel, de St-Walburg, 
P. Herbst, de Paradise Hill, en 
plus de quelques membres du co- 
mité central: les RR.PP. P. Riffel, 
Jos. Simon et François Nadeau. 

Cette première rencontre des 
prêtres intéressés dans la campa- 
gne a créé chez tous un enthou- 
siasme réel, une volonté sincère 
de collaborer avec les Pères 
Oblats pour l'érection de ce nou- 
veau collège. 

Avant le départ des visiteurs, 
une autre réunion eut lieu pour 
| donner les dernières explications 
sur l'organisation concrète de la 
campagne. Après quoi chacun s'en 
fût chez lui bien déterminé de se 
mettre d'emblée à la besogne et 
de réaliser chacun dans sa parois- 
‘se un “véritable succès”. 


* 


Pour que chacun donne et fasse sa 
"JUSTE PART" vue d'assurer 
le succès de la Campagne en fa- 
veur du nouveau Collège des Pères 
Oblats, je vais réciter tous les 
jours 


en 


SOUVENEZ-VOUS, à très 
douce Vierge Marie, qu'on a 
jamais entendu dire qu'au- 
cun de ceux qui ont eu re- 
cours à votre protection, im- 
ploré votre assistance et ré- 
clamé vos suffrages ait été 
abandonné, Animé d'une pa- 
reille confiance, à Vierge des 
vierges, 6 ma Mére, je cours 
vers vous, je viens à vous, et 
gémissant sous le, poids de 
mes péchés, je me prosterne 
à vos pieds. Veuillez, Ô Mère 
du Verbe, ne point mépriser 
mes prières, mais écoutez-les 
favorablement, et daignez les 
exaucer, 

Ainsi soit-il, 


Notre-Dame des Neiges, 
priez pour nous. 


Saint Joseph, 
priez pour nous 


Lmprimatur 
eginald DUPRAT, OP 
Evêque de Frince-Albert 
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LES BEAUX CHEVEUX 


ne sont pas une 
question de chance! 


Voyez la différence que Danderine 
peut faire—vos cheveux ont plus bel 
aspect dès la première application. 
Danderine enlève la pellicuie gom- 
meuse. Donne à vos cheveux un beau 
luisaut et des reflets chattoyants et 
flatteurs. De plus, Danderine aide à 
faire disparaître toutes les pellicules 
lâches. Facilice la coiffure et fait durer 
l'ondulation plus longtemps. 


= #, LES HOMMES ovssl 
à 1 n ciment Donderine , ; : 
| — l'onnemis des pellicules. 
£ 
\ 1" 


Danderine 


pour les cheveux 
vogue dans 
Québec 


La préparation 
la plus en 


la province \t: 


| droit 
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Je souhaite donc que parent 
nvestis de la puissance et de l'au 
writé de Dieu, s'acquittent si bien 
de leurs devoi que le fover do 
mestigue soit comme un sanctuai 
re où régnent, dans une sainte 
harmonie, la paix et li on de 
tous les coeurs. Je souhaite que 
les enfants, élevés dans les pra 
tiques de la foi, ne s'écartent ja 
mais du droit chemin de l’hon 
neur et de la vertu, et qu'ainsi ils 
donnent à leurs parents la plus 
grande joie que ceux-ci puissent 
êver: celle dé lai apres eux 
des chrétiens sans reproches dans 
leur v publique, aussi bien que 
sans défaillances dans leur vic 
privée 


MELANÇON 


Mgr G 


Surveillez vos conserves 


rté cet- 
Jamais 
\ la en conser Il est en- 
core possible, cependant, que le 
uits ne se conservent s'ils 
sont déposés dans un mauvais en- 
ou si l’on n'y apporte pas 
tous les soins voulus. Voici quei- 
ques détails qui pourront aider à 


Les mér 
ue 


mise res 


f pas 
fr pi 


| leur conservation 


Assurez-vous que les bocaux ne 
pas avant de les serrer 

Essuyer bien le haut du bocal et 
le couvercle 

Serrez dans un endroit frais, 
sombre et sec. Si vous déposez vos 
conserves dans un lieu éclairé, 
enveloppez chaque bocal avec un 
papier ou déposez-les dans des 
boîtes de carton que vous fermez 
ensuite 


Examinez les conserves chaque 
semaine pour vous assurer qu'el- 
les ne commencent pas à se gà- 


ter et dépensez tout de suite celles 


doute 


qui sont ises 

avez les bocaux après les avoi 
V1 La] asséchez les et sel 
avec leur couvercle, Les caout- 
choucs peuvent être serrés tous 
ensemble, à plat, dans une boît 
de carton, dans un endroit sec 

Ne pas resserre les couvercle 
quand les conserves sont fr« 

Ne les déposez jamais dans un 
endroit chaud, près des pipes à 
eau chaude, par exemple, ou de la 
fournaise, Il faut au éviter de 
les garder trop au froid car la 
gelée pourrait les faire fendre 

Ne renversez pas les bocaux. A 
la longue, la vis ou le ressort du 
couvercle pourraient être endom- 


magés 


| 
| 


| 


LA DBIRERTE 


Cunseils d'une mère — 
Sur le verso d'une photo 


: Pour Vous 


Une mèr: nbrassait son fils 
q en allait n d'elle pour de 
es annees 
remettant sa phologra- | 
f e+, elle montra sur le verso 
ce quelque gnes écrites d'une 
f fe rrre 
Ne d rien que t ne voudrais 
pas que Dieu entendit 
fais rien que tu ne voudrais 
pas que Dieu 
N'é en que tu ne voudrais 
pas que Dieu te dit: Montre-le- 
Ne .1n e part 1 tu ne voudrais 
pas que Dieu ne te trouvât 
Ne fréquente personne avec qui 
tu ne voudrais pas que Dieu te 
rencontrat 
N'emploie pas une minute pen 
dant laquelle tu ne voudrais 
pas que Dieu te demandäât: que ; 
(a tu? | 


Soyons modernes, 
mais intelligentes 


Est-il possible qu'on puisse 

bete point d'etre toujours 

à l'affût de quelque chose à faire, 

lé * nouveaux, de plaisirs 

I aux; qu'on brûle le temps 

po e pas le voir, ne pas sen- 
t 1 [a 

Le L: n ( € Pi 2 mes 

ères amies. Ah! les vieilles per- | 
onnes dont les yeux font défaut, 
et dont les mains tremblent, peu- 
vent trouver les jours longs; et 
encore, elles prient, et c'est tou- 
jours ne façon d'employer le 
temp comme cette bonne peti- 
te femme, un petit bout de fem- 
me toute ridée, qui disait ses 
trois rosaires par jour! Mais à 
quinze an dix-huit ans, vingt 
ans, trente ans, bon pied, bon oeil! 
passer ses fins de semaine, et ses 
soirées à s'embêéter, c'est incroya- 
ble! 

Justement, h soir, la ques- 
tion était le tapis. Mon patron, 
bien parvenu, assez riche en tout 
cas pour permettre le luxe de 
ne rien faire, achevait encore de 
dicte Et la réflexion nous est 
venue ‘que la travail: était bon 
Comme d'habitude, avant d’en- | 
trer ivais vu à travers le store 
et les tentures “la lumière”; com- 
me d'habitude, il était à son bu- 
reau 

Il y a certes une façon intelli- 
gente d'occuper ses loisirs, et de 
s'amuser, “Chacun prend son 
plaisir où il le trouve”, se plaît-on 


mais à voir s'étourdir 
blaser les jeunes, et les 
jeunes, on ne peut que 
constater un ‘‘vide effarant”. Les 
belles années passent laissant 
auoi? Qu'a-t-on fait? Rien, On a 
joué, on s'est amusé, on s’est em- 
bété 


à 
ei 


moins 


répéter; 


se 


Les jeunes filles peuvent énor- | 


mément pour transformer leur 
milieu; quelle influence n'ont-el- 
les pas chez elles, dans leur foyer, 


puis au dehors. Qu'on s'amuse, 
ou Avec élan, spontanément? 
Oui. C'est de votre âge, et il faut 
profiter de son âge, il ne revient | 
pas. Mais qu'on sache quand mé- | 
me créer autour de soi une atmos- 
phère intelligente, saine! Vivez 
votre vie, qu’elle serve quelqu'un, 
quelque chose, un but. Trop d’'en- 
tre nous sont gris de fièvre, de 
bruit et de e. Si l’on pouvait 
comprendre quelle triste influen-} 
ce je cinema americain a prise 
sur nos moeurs et tout ce qu'il y a | 
de creu de vide dans les films 
de nos voisin malgré le dé- 
cor, malgré l'argent est en train 
de passer chez nous 

Qu'on soit moderne et qu’on 


vie; mais qu'on soit intel- 


(Le Nouvelliste) 


“"N'en dites pas davantagel 


Vivace dit tou.” 


le 


terme des 


Vivace est 


connaisseurs 


pour décrire la saveur riche, 
si agréable, du thé Lipton. ,4 


une saveur 
et animée ; à à 
chaque 
inégalable de plaisir 


fraiche 
de 


source 


toujours 
qui fait 
tasse une 


Essa- 


yez le thé Lipron au goût 


vivace dès aujourd'hui. 


= 


ET LE PAIRINIE 


, Mesdames | 


> 


4 
Chics et distingués, ces accessoires noirs donnent une allure 
jeune, et sont tout à fait de mise à l'automne 
2 ’ 
x 
Pluie d'octobre 
Il pleut. De ce ciel gris, doucement, sur la route 
La chanson de la pluie s écoule goutte à goutte. 


Un flot de larmes d'or 


qu'un rayon a pourpré, 


La pluie scintille et pleure en ce jour diapré. 


Elle vient 
Ramenant à mon âme u 


Un souvenir troublant f 


nostalgique, errer sous la croisée, 


ne peine oubliée 


Jour mon coeur consolé, 


Ur; rêve que le temps avait fait s'envoler. 


Mais son chant est si do 
Qu'on échange son rêve 


Il pleut à lourde goutte 
Aurais-je donc enfin re 


La chanson de la pluie 


ux, sa romance si tendre, 
au plaisir de l'entendre. 


et pourtant je suis gai. 
gret d'avoir pleuré? 


s'écoule goutte à goutte 


Et mes peines passées s'envolent toutes, toutes, 


Gustave FOREST, 


L'art de conserver son bonheur 


Le bonheur! Tout le mond 
semble courir après le bonheur 
comme si c'était un ‘£ lot’ que 
l'on puisse gagner à une loter 
quelconque: une sorte de chance 
Mais ce n'est pas du tout cela. Li 
| bonheur n'est pas, comme dit la 
chanson, une chose légere:; c’est 
je dirais me sorte de petit 
|château, que l’on ne peut cons- 
truire que soi-même, presque jour 
par jour, suivant un plan à la 
grandeur du cerveau et du coeur 
de chacun Le bonheur n'est-il 
pas fait d'une infinité de petits 
soins, de petits soucis, parfois mé 


|me de privations? Permettez-moi 


| 


encore une comparaison: cest 
comme une demeure bien rangée 
et en très bon état; chaque jour 
il faut y penser et y travailler. 
Pour être heureux souvenons- 
nous toujours qu'il faut beaucoup 
de courage de générosité et de 
tolérance. Naturellement, tout ce- 
la ennuie les gens qui voudraient 
être parfaitement heureux 
rien faire pour atteindre leur but 


sans 


Et maintenant, être femme/ 
Voilà un canevas sur lequel on 
peut broder et broder toûüjours! 


Etre femme, avant tout 
prendre ses devoirs. C'est de plus 
— quels que soient son son 
âge et sa condition sa con- 
quérir et conserver le respect et 
l'admiration des siens la bon 


com- 


rang 


oit 


pa 


té, la tendresse et le charme. Tout 
cela s'apprend et s' acquiert; sans 
doute y faut-il quelques dons spi 
rituels et physiques (qui n’e 

pas?) mais surtout la patience, 1 
patience qui pa ent à t t re 
duire, même les : e 

nature. Il y f 


l'ambition et, j'e 


Si vous avez e petite 
bre et que vous dés elle 
raisse pl s grande ez le 
ancner en entie pré t 
an 
Une quantité ég € t 
salées ha èes I s et 
pâte qui s'ét facilement sur 
pain ou ts 
ne a tre 
e ode que 
C uple, p 
‘ ? 
a f 
ou d e de c« ( 
pinte n 
Si s er ne 4 fort 
a Dase ae « L Dia 
vos éter Dia 
a soigneuse nt 
p er ripçage avant a r 
les vêtemeñts dans une eau cla 
leux fois 4près cé r ae [ - 
chissage laisse dar es vêt I 
diminue la 10rce des Lis 


» d'artifices, dans une juste mesure, 
bien entendu, Etre femme, c'est 
étre attentive aux petits ennuis 
qui gi otent une vie, plus que| 
les grande catastrophes: Etre 
femme, c’est se dévouer souvent 
c'est bien élever ses enfants, c'est 

ivre l'effort d'un mari en se 
conservant, pour lui, aussi Char- 
mante et aussi attrayante que 
possible: c'est égayer sa vie de 


tous les jours dans la mesure de 

moyens. Etre femme enfin, 
c'est vouloir conserver à tout prix | 
son bonheur en faisant celui de 
ceux qui nous entourent! 


Flore CHAPUT. 


Anniversaires de mariage 


an : Noces de papier. 
Noces de bois. ‘ 
Noces de fer-blanc, 
Noces de cristal. 
Noces de porcelaine, 
Noces d'argent. 
Noces d'ivoire, 


| 


| Tant pis — Tant mieux 


| Entourés de passants, su 
de trottoir, 

A Québec deux amis se 
trent, un soir: 

Comment vas-tu? dit 
trop bien, répond l'au 

En se donnant un air contrit 
bon apôtre 

Tant pis. Qu'as-tu donc fait 
puis un an, mon vieux? 

Je me suis marié.—-Tant mieux 
Non, pas tant mieux; 


rencon 


de 


de 


| Femme revêche, laide, assom- 
| mante, stupide 
Tant pis—-Non, pas tant pis 


car sa dot fut splendide 
| En l'épousant, mon train de mai 
| son à changé 


Je devins dépensier, moi, jadis 

| si rangé! 

{Tant mieux—Non, pas tant 

| mieux, Car sans bien Savoir 
comme 

J'eus vite dissipé la moitié de la 
somme 


[Tant pis. Non pas tant pis, car 
avec le restant 
Chez mon banquie 
| faire en achetant 
Un énorme paquet d'actions à 

baisse i 
| Bah! c'était espérer qu'un trépas- 
| sé renaisse! 
_—Tant pis, tant 
car leurs cours 
Bref, ledit capital 
mente, 
[Que j'ai cru 
dot entière 
| Tant mieux, tant m 
|! __ Non, fit l’autre en colère! 
| Ah! ne m'interromps pas toujours 
Mais non, morbleu! 
| Pas tant mieux, car bientôt notre 
maison prit feu, 
dans les flammes 
l'une après l’autre 
Les valeurs composant ma fragi- 
le fortune .., 
{Tant pis donc pour tes biens et 
tes murs trop ardents! 
—Non, sapristi: tant mieux 
| femme était dedans. 
Charles de BUSSY 


j'ai cru bien 


pis.—Mais 
a monte 
a bien 


non 


sl a 


g- 


retrouve ainsi la 


eux 


alors 


Et 


brülèrent, 


ma 


La mise de la table 


1. On met la nappe en ligne 
bien droite, sur un molleton en| 
feutre. Ne jamais faire usage de 


| lingerie de couleur dans un re- 
|pas de cérémonie 

| 2. Au centre, des fleurs (de 
| teinte appropriée), ou une jolie 
| plante basse, ou encore un joli 


| plateau de fruits. 

On peut disposer symétrique- 
{ment des chandelles et de petits 
|napperons avec plateaux pour 
hors-d’oeuvre, pastilles de menthe, 
| amandes salées et bonbons. 

3. Chaque couvert doit avoir 
| un espace d'au moins 24 pouces. 
L'assiette de service doit être pla- 
|cée à chaque place avant l'arri- 
| vée des convives; on ne l'enlève 
au’au service de poisson ou de 
viande. 

| Si l’on sert un cocktail, on doit 
| également le placer sur la table, 
| au centre du couvert, sur une pe- 
tite assiette, 

4. On pose la serviette, ordi- 
nairement pliée en triangle, a 
centre du service si rien ne l’em- 
| pêche et si c'est possible, à gau- 
|che, le pli ouvert du côté de la 
| fourchette. 

5. On met les argenteries à un 
pouce du bord de la table, bien 
alignées, les cuillers à 
couteaux, à droite, et les four- 
{chettes à gauche, dans l’ordre dans 
lequel on doit les employer 

Les pointes de la fourchette 
| doivent être tournées en haut, de 
[même que la partie concave de 
la cuiller, Le coupant du cou- 
| teau doit être en regard de l'as- 
| siette, 
| On ne doit pas mettre plus de 
| trois fourchettes et de deux cou- 
|teaux On apporte, selon les exi- 
gences, et au moment requis, les 
| autres ustensiles nécessaires. 
| 6. Les verres d'eau, à droite, à 
la pointe du couteau, et groupés, 
non alignés. Trois suffisent: un 
| pour l’eau, les autres pour le vin. 
7. On dépose le sel et le poi- 
vre à la portée des convives, 

8. Dans les repas de cérémonie, 
|on ne laisse rien sur la table: ni 
|eau, ni pain, ni sucre, ni lait, ni 
| vin à moins qu'il ne soit dans des 
| carafes; mais alors il faut un ser- 
vice attentif et soigné 

9. Les chaises sont placées de- 


nappe 


L'achat de draps et d’oreillers 


Noces de laine 

45 ans: Noces de soie, 
50 ans: Noces d'or 
|60 ans: Noces de diamant. 
65 ans: Noces de rubis. e 
1 

Même si les grandes ventes de 
blanc que les maîtresses de mai- 


son guettaient impatiemment na- 
guère à chaque retour de janvier 
de février, sont devenues 
ins nombreuses et moins con- 
lérables en raison de la guerre, 

n'empêche pas que le besoin 
e “fait sentir quand même de 
temps à autre d'avoir à renouve- 
er la literie de maison. Aussi par- 
marchandises sont de- 


ou 


mo 


ce que ces 
venues plus rares et partant plus 
pr euses qu'autrefois, il impor- 
te 1e vous obteniez la meilleure 
vale votre argent 

S is n'avez jamais fait vous- 
même l'achat de draps et d’oreil- 
ers, il faudra bien en venir là un 
our ou l'autre. Et dans ce cas, les 
quelques conseils que nous don- 
nons aujourd'hui devraient vous 


s tôt ou tard. D'abord, a- 


etre uti'e 


t de vous diriger vers le ma- 
g&sin ériliez vos lits et comptez 
e nomb de nouveaux draps 
dont vo avez besoin. Calculez 
qu [ faut un minimum de 
juatre draï pour Chaque lt et 
de deux taies d'oreillers pour cha- 
a eiller. D’en avoir davanta- 
ge ne nuit pas, il va de soi, car 
r permet d'en avoir toujours 
€ 6 ve po les circonstances 

prévu et « permet égale- 

ent, en les employant à tour de 

e, d prolonger sensiblement 
1a LEE 


| Ayez soin aussi de prendre cor- 


rectement les mesures de vos 
| draps, Mesurez la longueur et la 
| largeur de chaque lit et aussi l’é- 
| paisseur du matelas, et accordez 
|quelques pouces de plus pour 
| pouvoir envelopper celui-ci par- 
faitement. Des draps de 108 pou- 
|ces, autrement dit de trois ver- 
|ges de longueur, sont générale- 
|ment ceux qui donnent le plus 
| de satisfaction. Et puis, ayez soin 
| de ne pas acheter vos draps trop 
| larges: 24 pouces supplémentai- 
res dans la largeur sont ample- 
ment suffisants 

N'oubliez pas que tous les draps 
rapetissent un peu au lavage, en 
| conséquence tenez compte de cela 
quand vous les achetez. Voici en- 
| fin quelques tuyaux qui vous per- 
mettront de ne pas faire d'erreur 
|dans l'achat de vos draps. Pour 
| Vous assurer que ces derniers 
sont tissés bien serrés, étirez-les 
de vos deux mains et regardez- 
les dans la lumière 

Vérifiez minutieusement les li- 
| sières qui doivent être bien faites 


et solides. Si vous faites vos bords 
| vous-même, consolidez-les bien 
|à chaque bout pour que vous 


in'ayez pas à | 
deux ou trois lavages 
surez-vous que les draps que 
vous achetez ont été déchirés et 
non coupés dans les bonnes me- 
sures. Autrement ne cons 
| veraient pas leur forme au la- 
| vage, 


ils er- 


côté des | 


vant chaque couvert de manière | 
à ne toucher que le bord de la 


»s recoudre après | 
Enfin, as- | 


Winn peg Mar 
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SACS DE THE 


"SALADA 


con 


| Dans la majorité des foyers € 
knadiens la cuisine est probable 
|ment la pièce la plus “habitée 
l'agencement des couleurs y est 
donc de prime importance, étant 
| donné son rôle dans le confort 
moderne. D'autre part, et préci 
sement parce que cette pièce se 
prête plus dociiement que toute 
autre à la peinture, la combinai 
son des couleurs y offre un champ 
infiniment varie 


L'agencement des couleurs 
Quel doit être l'agencement des 


couleurs de la cuisine On ne 
peut évidemment répondre à cette 
question sans considérer divers 
facteurs, comme Ja forme et le 
dimensions de la pièce, les pré 
ferences de la famille et l’abon- 
aance qe !'ecClarage. Un peutl dire 
qu'en éral, les couleurs des 
murs, Au plafond et des gros at 

cessoires de a cuisine devraient 
être claires et gaies, mais sans ex 

cès, car les petits accessoire et 
les ustensiles fournissent aisément 
es not lé pius Joyeuses 4 


tivement à la couleur, 
Les couleurs chaudes 

Les couleurs chaudes et clan 

ivoire, crème et chamois s'a 
vérent efficaces une 
ne, mais elles donnent de meil 
leurs résultats si la pièce n'admet 
| pas beaucoup d'éclairage naturel 
ou si elle est ordinairement froide 


dans cuis! 


en hiver, Les couieurs fraiches 
et claires, comme les teintes ver- 
tes, bleu vert, ou même grises, 


s'emploieront de préférence dans 


les cuisines bien éclairées, mai 
|on notera que le choix du gris 
pour une cuisine vaste. impose 
l'application de couleurs vives 
| sur d'assez vastes surfaces pour 
| donner un contraste nécessaire 


qui anime bien la pièce 

Les cuisines surchauffées 
trouvent une température plus 
normale par le choix judicieux 
des tons, Une harmonisation de 
couleurs attrayante et fraiche 
pour la cuisine serait un plafond 
chamois pâle avec une touche de 
vert, vert océan sur les parties 


re 


sur les murs inférieurs. 


Recettes 


Le raisin comme dessert 
d'automne 


Pouding diplomate 
ses de lait 
2 €. a tb. de sucre 
s C. à thé de sel 
1] oeuf 
1 €. à tb. de gélatine 
À le quart d'une tasse 
2 tasses de raisins bleus (en- 
lever les grains) 
le quart d'une tasse de si 
ll2 tasse de chapelure ou 
miettes de gâteau 
| Faire chauffer une tasse et de- 
mie de lait au bain-marie. Dé- 
layer le sucre le sel et l'oeuf bat- 
tu légèrement avec le reste du lait 
froid. Ajouter au lait chaud 
laisser cuire deux minutes en 
brassant. Faire dissoudre la géla- 
| tine dans l’eau froide et incorpo 
rer au lait. En verser la moitié 
dans un moule graissé et laisser 
refroidir, Rincer les raisins, en- 
lever les grains, Recouvrir avec le 
reste de la sauce. Laisser prendre, 
Démouler et servir. Pour six per- 
sonnes. 


2 ta: 


l'eau 


icre 


de 


". 


(RE C2 


Plat aux raisins 


3 tasses de raisins bleus ou 


jaunes 
l2 tasse de cassonade 
€, à tb. de gras doux 
c. à tb. de cassonade 
2 tasses de chapelure 
| ine pincée de sel 
Rincer les raisins 


BR E 


et presser 


re bouillir pendant cing minutes 


Presser à travers une passoire et 
{rejeter les grains Mélanger la 
| pulpe, la pelure et la demie ta 

se de cassonade, F fondre le ! 

gras, y ajouter le reste de la cas | 


sonade, le sel et la chapelure. Dé 


dérément chaud (375°F) 
| environ 40 minutes 
| Pour six personnes 


pendant 
Servir chaud 
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FRANCO AMERICA 


ES FEMME 


CH CHIMIQUE 


supérieures des murs et vert gris | 


pour en faire sortir la pulpe. Fai- | 


poser par couches alternatives | 
dans un plat graissé, rinissant a-| 
vec la chapelure. Cuire à four mo 


LA CUISINE 


Une autre suggestion 
Une autre CuIs 


pou 
blanc 


ile 


ine rs 
rait etre «ct 
d'huit 


1X 


aux coule 
iraiches 
Plafond e, aux murs 
murs inféri 

plus foncé et a 
crème grisätre, No 
que cette pièce ne 
ir le plan- 
bleu et gris 


lies de 


gris pt 
la boiser 
sugger 
soit pas fadt 
cher d'un linoléum 
de choisir de ide * 
nm \ et d'a le 
l'un bleu cla éhausse 
ue marron 

Les 
lemment illin 
valet 


gere 


légèrement 
le 


pou 


de 


ecoux 


ibles 


peu 


O1! me 


d'un 


agencements poss es 
ev 
la aes « 
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elle 
nel et 
ques particulières le 1 Die 
lutAt 

plutot 
les 


Lo 


ui 
I que 1 accent a embiee 
sencements cia ( S Vo 
touteto 
pt ‘ 
duelles. C'est 


pâle 


met 


qui 
dix 
re « 


Ju jaune 


päle, 
t plus ft 


rieurs blet 
égèremer 
LOS D L Li re Uuu je 
Inc 
antages du 
pou 


demment, n 
a u 
la confection des ri 


et 


gaufré (see 
sucker) 
temps 
Autre 


deaux: il épargne du 
donne entière satisfactio 
détail précieux: la couleur à l'in 
térieu: des a Les armoires 
peinturées à l'intérieur d'une cou- 
leur différente de celle de l'exté- 
rieur offrent un contraste agréa- 
ble lorsq portes sont ouver- 
tes. 


moires 


e les 


Que faites-vous 


de vos vingt ans? 


Après ! lois de proscription 
de 1901-1904, alors que nos écoles 
étaient menacées de se fermer, 
faute de personnel enseignant, 
une voix se fit entendre, appe- 


lant au secours 

C'était celle du chanoine Ar- 
dant, le bien nommé. Elle disait 
à toutes les jeunes filles chrétien- 
nes qui avaient reçu le bienfait 
de l'instruction le devoir qui leur 
incombait dans les circonstances 
du moment, 


“Vous ne faites vos 2n 


rien de 


lans. Venez dans nos écoles, vous 


les emploierez-là utilement: vous 
rendrez à d'autres le bienfait de 
l'instruction religieuse que vous- 
même avez reçu.” 

Et sa voix fut entendue 
écoles continuèrent leur oeuvre. 

Depuis lors, l'idée de. l'aposto- 
lat, et du bien à faire, et du rayon 


et les 


nement, et de la conquête, s'est 
développée parmi les jeunes, si 
j'en crois les comptes rendus des 
diverses manifestations, Depuis 
lors, nos institutrices se sont n- 
sées à la tâche, et nos écoles, plu- 
sieurs du moins, si j'en crois des 
{confrères, sont menacées d'être 
| fermées, faute de personne! en 
seignant 

Je pensais à cela l'autre jour, 
en lisant dans ‘La Croix” tout ce 


et | 


. 4 Générations 


. de femmes nerveuses / 


Et PRENANT LES 


ES ROUGES. 


que faisait la JIC.F,; et je me di 
sais 

“Qui criera aux jeunes filles 
d'aujourd'hui la misère de nos 
enfants: manquant d'institutrices, 
et ia beauté de la moisson qui ne 


trouve pas de moissonneuses? I 
y a toujours des coeurs prêts à 
se dévouer, et l'appel ait en- 


tendu 

Vos 20 ans, jeunes filles chré- 
tiennes, ne les gaspillez pas. Don- 
nez-les à l'école chrétienne, qui 
en a grand besoin: prenez du ser- 
vice, engagez-vous! 
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quadrumanes se jettent à 
e À quel endroit peut-on sur le panier de fruits. Le paysan, 
ver les plus hautes marées’ qui n'avait jamais vu de pareils | 
Dans Baie de Fundy |'animaux, ôta civilement son cha- 
, eau et leur laissa prendre tout 
e Qui fut 1e lécouvreur de la 6 qu'ils voulurent “ é 
radiographie Lorsqu'il eut fait son cadeau, 
Ro 3 le maître lui demanda: “Pourquoi 
e Q le est la de à Frar ne m'as-tu pas dpporté le panier | 
and tout plein? 
" a {arr patrie Monsieur, répondit le pay- 
san, il était bien plein, mais 1r 
e Qu'e q à Z mie? sieurs vos enfants en ont pris la 
La « tion des animaux. | moitié 
Le maître qui n'avait pas d'en- 
.Q ( om véritable de: | fants fut bien étonné, mais les do 
1) Ana France mestiques, témoins de la scène 
Jean Narrache? découvrirent la naïveté, et pro 
{ Anatole Thibea (b) | voquèrent ainsi le rire de toute 
Emile derre | l'assemblée 
TRANS MAIS RE! 
Faits peu connus des catholiques 
Por M. J, MURRAY Service de nouvelles N.C.W.7 
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1e 
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; est pas à dédaigr N r 
t 6 “ ‘ c £ 
” { f ‘ 
ir f ge attire 
1 
à P | irbres q is en 
y e t ent, il en est de : estueux, 
; le éné es même, que l'on re 
lerrié 
: garde a plai ju on re 
tr ve avt Joie apré ne absen 
{ € ne belle " 
ce et aont on survelite cnaque 
ét ! d 
: ison la parure nouvelle. Dès que 
+. F | Je soleil revient d'« | parlent 
. ’ + tron b € és 
1 le M ; d'espérance car biento leurs 
\ ; eg bourgeons deviendront des feuil 
. ru arms "les. Un peu plus tard, ils se dorent 
: “ ; R : ec dan au oleil et, avec le premiers 
i é v'li 

- ” Me froids, ils brunissent non sans 

à ! 

° passer par les tons cuivres et or 
des derniers jours d’apparât. Et 
quand le giŸÿre les aura patinés 
ils miroiteront comme du cristal 
dans le pâle soleil d'hiver 

Quand donc nos enfant tous 
nos enfants, verront-ils en eux 
des amis, quand comprendront 
ils la noblesse de ces témoins mu 

lets de nos existenc sur lesquel 

Îles ils semblent veiller avec la 
| sollicitude passive des choses qui | 
[nous entourent, qu'on aime par- 


ce qu'elles sont belles et auxquel 
les on sait gré d'exister? 
| LAURE 


| Le panier de poires 


| Un gros rustique apportait de 
| la part de son maître un panier 
| de poires à un seigneur. Il trouva 
[sur l'escalier deux énormes 
ges portant des habits bleus bro- 
dés d’or, une épée au côté, et con- 
| trefaïsant parfaitement 14 pose et 
| la démarche humaines. Nos deux 
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PATRIOTE 


Paganisme moderne 
dans la famille 


On espère la canonisation 


de Kateri Tekakwitha 


La petite indienne sera la première sainte née 


en Amérique 
NEW-YORK 


L'histoire de 
Kateri Tekakwitha, une pieuse ji- 
roquoise de la vallée de Mohawk, 
dans l'Etat de New-York, qui est 


| 
Eee 
LES MANIES DES 
GRANDS HOMMES 
Chateaubriand ir 
LA : r tLe [2 re- 
: x fallait 
€ 1e ‘ r le 
1 L 1€ 4 net 1e tra 
élébre naturaliste Buffon 
: ait bien que si son 
t le ten Le Lie et # \an 
hettes, également de dentelles 
étaient de p grande frai 
Ù | 
Bossuet à s'envelopper 
éte | nge 14 | vou- 
ait se sentir € possession de 
tou es moyer le composition 
Le ! en Gluck faisait por- 
ter piano en plen air et en 
plein C 1 milieu d'une prai- 
e 
Honoré de Balzac, p« ien 6 
tre en t < r e toute ses fa 
€ ivair f tait ne ca- 
& ie moine. Le poète Milton 
revêtait un mantea de laine 
Catulle Mendès, 1 ne travail- 
ait bien qu'en bras de chemise; 
Victorien Sardou vait besoin 
d'être coiffé de sa calotte de ve 
François Coppée 
evétait un veston écarlate 
Victor Hugo ne se sentait bien 
en forme pour écrire qu'apres u- 
ne longue marche à pied. Mistral 
avait également la même habi- 
tude 
Tycho-Brahé s'évanouissait de 
peur à la vue d'un lièvre, lequel 
est pourtant un animal vcraintif 
et parfaitement inoffensif 
Verlaine ne travaillait bien que 
dans la pénombre et le silence 
par contre, Stuart Mill, Jean Lor- 
raine et Cimosa avaient besoin | 
de beaucoup de bruit autour 
d'eux 
Le peintre Carolus Duran 
ait 1 piano avant de com- 
mence in tableau, et le peintre 
Morot jouait de ban 


Un trésor bien gardé 


Il y à six cents ans, le roi de Da- ! 
nermark Valdémar s'emparait de 
|la ville de Visbi, alors une des 


| plus riches de Suède 
Les bourgeois de Visbi implorè- | 
rent Valdémar qui consentit à fai- 
re cesser le pillage à condition 
| que l’on remplit d’or et de joyaux 
| trois énormes tonneaux. 

Les trois tonneaux furent rem- 
plis et embarqués sur une frégate 
| qui fit voile vers le Danemark 
|et fut engloutie par la tempête 
devant l'île de Gotland, Valdémar 
se sauva, mais les trésors allèrent | 
au fond. 

Qui sera le chanceux. 
couvrira le trésor 


qui dé- 
englouti? 


4 octobre 


Jean-Marie Audette, Lorette, 
Juliette Lagassé, Lorette 

Hazel Anderson, Marijapolis. 
Gisèle Gagnon, St-Adolphe, 
Annette Gobeil, S. Junction. 
Hermine Freynet, Sandilands. 
Alexina Shatel, Woodridge. 
Irène Brunet, St-Joseph. 
Jean-Paul Graveline, Leteliier. 
William Proulx, Thibaultville 
Rosaire Lécuyer, Léoville, Sask, 
François Poulin, Léoville, Sask 


5 octobre 
Anna Marcoux, Thibaultville. 
Pauline Morin, St-Malo 
Jeannine Daignault, Ste-Anne. 
Céline et Cécile Potvin, Bruxelles 
Olive Durand, N.-D. de Lourdes 
Marguerite Denis, Vonda, Sask. 


6 octobre 
Bohémier, Lorette. 
Germain Jeanson, Lorette 
Roger Tétreault, Thibaultville. 
Denis Damphousse, Letellier. 
Aline et Alain Rochon, La Salle. 
Roger McCaughan, St-F.-Xaxier. 
Lorraine Sabourin, St-J.-Baptiste. 
Marguerite Penner, Ste-Anne 
Jacques Boiteau, Letellier. 


Jacques 


Georgette Sibilleau, Lourdes 
Shirley Gerrie, Letellier 
Lilianne Vaudrin, St-Victor, Sask 
Bernard St-Yves, Willow-Bunch 
John Poliquin, Laflèche, Sask. 
7? octobre 
L it, St-Lupicin 
>. Delorme, St-Adolphe 
L e Desautels, Ste-Anne 
Léo Boyer, St-Laurent 
Dorothée Bourgeois, St-Malo 
L e Tre D St-Jose pn 
e Lefebvre, D 
ance Re Lafl 
8 octobre 
Jeanne Bauche, Grande Clairière 
Emile St-Laurent, Ste-Anne 
Lucille Proulx, St-Malo 
Kenneth Reime St 
Gérald B l St 
s e Sawa t-F 
Anna La q T 
Gun BP t Fe 
9 octobre 
Jenise D eaux, Ste-Rose 
)e é M ot Geneviève 
d Miazga, Lore 
S 1 
e Desaute Ste-Ai 
6 Lafrenière, St-{ le 
re0r£ } Al t Sask 
£ D À Sask 
19 octobre 
| ” Ste 
D S L Ste-Anne 
R S. J | 
F St-Labre 
; N : 
: 
Helen Bonk, Fe sk. 


décédée à Caughnawaga, dans la 
| banlieue de Montréal, il y a quel- 
|que deux siècles, en est actuelle- 
ment rendue à ses derniers cha- 
pitres dans un bureau du Bronx. 
Ensuite, les derniers détails se- 


|ront mis au point à la suite d’ une | 


|campagne menée depuis 20 ans 
par le Père John-J. Wynne, 
de l'Université Fordham, ainsi 
que par les quatre autres mem- 
bres de sa ‘Ligue Tekakwitha” 
en vue de la canonisation du pe- 
tit “Lis des Mohawks”. 
dépendra ensuite de Rome. 


Si la sainteté est accordée, la 
petite indienne sera la première 
| sainte née en Amérique. (La mè- 


[re Cabrini, récemment canonisée, 


était citoyenne américaine mais 
elle naquit en Italie). 
| Kateri est née en 1656, à Au- 


| riesville, N.-Y., d'un père et d’une 
| mère chrétiens. À quatre ans elle 

| était orpheline 
A dix ans elle recevait les ru- 
diments de la religion. L'un de 
ses oncles, chef de tribu, reçut 
ce jour-là quelques missionnaires 
| dans cabane et leurs prières 
| aussi bien que leurs crucifix et 
zèle impressionnèrent la pe- 


| leur 
| tite fille 


A 18 ans elle était baptisée du 


sa 


|nom de Catherine et l’un de ses 
uatre biographes écrit que “Sa 
Tonduite était un modèle pour les 
| jeunes gens de son village. Ils lui 
reprochaient sa chasteté et on 
la traitait de paresseuse parce 
| qu'elle observait le dimanche” 


Un autre passage dit: “Elle de- 
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| L'ouverture de la saison dekRa 
dio-fusions scolaires, sur le ser- 
vice de Radio-Canada, est le si- | 
gnal d’un travail intense pour 
Mlle Gertrude MeCance, dire 
Itrice des émissions scolaires dans 
| le département de l'éducation ma- 
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Catherine vécut jusqu'à l’âge 
de 24 ans et les dernières années | 
de sa vie furent une période de | 

| 
| 


mort qui nous la donne, a-t-il di 


prend la portée d'un 
Quand il est venu tomber ici, 
1914, à l'extrême, limite de l’avan 


souffrances, de pénitence, d'hu- | 
miliation et de piété. Lorsqu'elle 


notamment, et c’est une leçon qui| 
symbole, | 
en | 


:| “Sans cailloux...” 


par Berthe GAGNON, D.L.Phon. || 
|| Cet ouvrage didactique de 496 pa- 
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déraient déjà comme une sainte, çais, et pourtant c'était l'heure de ot Lil d'auteurs canadiens, français souhaitait la fonda- 
SM NE SN OS A même ou s’amorçait le redresse- || "en'erme tion depuis longtemps. 
Ch hi Il di t | ment de la Marne, Dernier jour | Les Procédés en bi 
1e . ee et premier jour de | PE irecteur: 
urCcnl | qu NÉRUES ? d Phonétique ù 
[1 $ | Léopold RICHER 
l'E li | né s la sonnerie de l’“Appel | pour 
£ I$e à raison Er morts”, une prière fut dite || l'Assouplissement de l'Appareil NOTRE TEMPS groupe la plus 
Mgr Debray, évêque de! résonateur, belle équipe d'écrivains canadiens- 
Au mois de mai dernier, W.|Meaux. | Correction du Langage, français. 1! aborde toutes les ques- 
Churchill a dit dans une adresse PR re enerer "| Pose de la Voix, tions d'intérêt national, mais il 
au parlement hollandais: “Depuis Le: mont de Pie XI, : , insiste particulièrement sur les 
| Technique de l'Eloquence, bl d'ordr lturel et s0- 
la séparation des Protestants et| ice de Sardaiane Cul Lu lité bee diable. Pal :e 
des Catholiques aux : 16ème et | P g uiture de la Personnalité, cial. 
— ! n ei n 7 nC » . i n° . 
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que l'Eglise de Rome s'est faite la | pic des monts Gennargentu, en Institut canadien de | PU. 20 COR 


| Sardaigne, 
l'honneur du Saint-Père; 
que rapporte Radio-Vatican 
mont est d'une altitude de 
| pieds. 


championne des droits de l’indivi- 
du et de la cause de la liberté de 
l'homme.” 

M. Churchill 


c'est € 
Q 


date sa constata- 5,01 


tion des 16ème et 17ème siècles, 
lors du schisme protestant, mais | 
les compétences en histoire mé- 
diévale affirment que l'Eglise a 
tenu cette position pendant le] 
Moyen Age, tout comme pendant | 
les premiers siècles. 

De fait, M. Gladstone, prédé- | 
cesseur de M. Churchill, a donné | 
à l'Eglise catholique l'honneur | 
d'avoir marché à la tête de la ci-| 
vilisation pendant quinze siècles. 

Commentant cette assertion de 
M. Churchill, l'abbé Maheux, ar- 
chiviste de l'Université Laval de 
Québec, dit: 

“Etant moi-même catholique, 
mon opinion personnelle est d’ac- 
cord avec celle de M. Churchill. 
Mais si j'avais exprimé cette opi- 
nion dans les colonnes d’un jour- 
nal, il se serait certainement trou- 
vé des individus pour dire le con- 
traire. En fait, des journaux pro- 
testants ne craignent pas de ran- 
ger l'Eglise du côté des régimes | 
totalitaires. Mais M. Churchili ne 
pense pas cela et il montre que 
l'Eglise est définitivement oppo- 
sée aux pratiques tyranniques 
et totalitaires.” 

M. l'abbé Maheux continue en 
disant que l'Eglise a toujours été 
protectrice de la famille, et 
qu'elle s'est toujours opp@gsée aux 
empiètements de l'Etat sur les 
droits de cette dernière. Les me- 
naces d'Hitler ont laissé l'Eglise | 
catholique imperturbable., Et M. 
l'abbé Maheux de conclure 
en occasion, M. Chur- 
stingué et s'est placé 

] En étudiant | 
derniers siè- | 
a compr lairement quel 
de l'Eglise de Rome.” 
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urs femmes, lorsqu'ils sont re- 

enus au pays, retourne au civil | 
le mois prochain, annonce la 
French Line. Alors que l'on at- 
tendra les maté 1x nécessaires 
à sa transforn ru le paquebot | téurs et 
effectuera une couple de voyages f à 
entre Le Havre et New-York n| Magic donne, toujours 
t port 0 voyageurs des| 

x classes. Îl quittera Le Ha- 

[ le 22 octobre pour son pre-| 
mier voyage civil } 


du nom de Pie XII, en | 
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En récréation 
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En 
La retraite 
D 8 2, le R. P. Paul Bé 
ne r ‘ 1 retraite an 
r et 9) f 
end " ’ 
temps téresse né I} ra- 
ère «sé « 2 prit « légial 
effa € plutôt blié 
te «a < £ 
4 int . € nr n su le o1 les 
élèves deviennent 1emoir J'ur 
vol” dans la chapelle, celui d'un 
moineau entré par l'imposte du 
sanctuaire. L'oiseau plane au-des- 
sus de l'assemblée et voltige d'une 
corniche à l'autre dans le sanc- 
tuaire, Etait-ce un saint moineau 
d'église? En tout cas, il n'apparut 
pas au sermor vant 
La retraite, profitable à tous, se 
termine par la bénédiction papale 
Nous remercions le R. P, Bélanger 
de son excellente prédication 
Gilles LANE 
3elles-Lettres 
a ——$—— — 
UN CONVENTUM 
Ouverture 


Trois jours de réflexion et de 
prière nous ont rajeuni l'âme, Au 
sortir de la retraite une joie nou- 
velie nous attend. Dimanche, le| 
Collège recoit le conventum de 
1936 et nous aurons notre part de 
la fête, 

Celle-ci s'ouvre par un salut 
solennel. M. l'abbé Roland Lavoie, 
président du Conventum, officie 
avec le R. P. Louis Aubin, OM. 
et M. l'abbé Louis Morin, Le chant 
de la chorale fut à la hauteur de 
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_ Le Coin du Collège 


Directeur: Jean Lagassé 
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Delaaquis (quatre cette année mé 
à L : Mag 
famille Deniset nous avait 
& ent prêté n d 
iriag Lot L laine 
r Deniset. Aprés une in- 
: : ie M. Louis Deniset 
r ternier, les Anciens 
” PE, Êège, que nous avot 
: tag La uriante f 
& | . r “ ple di par F2] 14 
k ’ 
E e Placide hétoricien et 
ir t er t s€ aînés de 
136 p ne ant “Harmoni- 
k e fut ne académie de 
Fihétorique ur l'écran. Le film 
e peintre Thomson rappela 
notions d'esthétique; celui de 
ébruiffant Fridolinons mon- 
tra plusie scènes du genre de 
théâtre a 1 u£ que auteur 
Gratien Gélinas, a porté à un si 
aut degré 
{ Ancien, M. Armand LaRi 
ière, dan ine on reprise 
per l'audit € -salua Île 
C-sW icces des anciens profes- 
‘ Il chanta au le couplet 
ie la char n du Collège, à la fir 
Le 4 { re 
} € et attendri dues eleve 
allèrer 6 iche Les Ancien 
mais plus tard, paraît-il. 
A la chapelle 
Lundi matin, messe de requiem 
f ime d capitaine Franço 
Deniset. N Li asstx 4 
ds de n ainés, Au maitre 
awtel, M abbé fontaine est as- 
té du R. P. Z. Magnan, OM, 
et de M. l'abbé Louis Bédard < 
aute;s latéraux, les trois autres 
prêtres présents (le R. P. Leble 
OM, n'a pu venir) disent la 
messe pour le condisciple défunt 
Spectacle impressionnant, No 
tre chorale se s'irpasse dans le 


Dies irae de Yon et le Libera de 
Chérion 


En récréation 
Lundi avant-midi, 
l'honneur des Anciens 
fe remettre à plus tard l'autre 
moitié du congé 
Le ciel gris et la poussière ont 


congé en 


it 
al 


vite ridé les physionomies, et les| 
veux vont petit train, quand le 
P. Préfet descend avec le groupe 
du Conventum. Il a tôt fait de| 


nous les présenter et de leur lais- 
ser pleine liberté chez nous. Nous 
avons la joie de les accompagner 
tout, même pour les Uni- 
— jusqu’au calumet 
d'amitié. 

Les Anciens mélent aux 
Grands et aux Petits. Ils sont re- 
devenus collégiens. Ballon tour- 
nant, ping-pong, mississipi, bal- 
lon-au-panier reçoivent un regain 
de vie. Certainement ces figures 
aux traits fixés ont encore des 
réserves de jeunesse, 

Les Rhétoriciens d'aujourd'hui 
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pu nvitent À. Dureault et J en févri derni a fait l’ob- 
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Mais il faut varie A Fe rnand Sa- M. Brian Ireland est un des di- | primaire élémentaire de sept an- 
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core ans nos Morceaux « PPS de l'Education nationale a Sup-|cing ans qui comprendra deux 
Il n'obtiendrait peut-être pas le | brimé les aumôneries dans les 1ÿ- | sections: une section commercia- 
cées qui n'en avaient pas durant | je ot une section scientifiaue 
céremonies fait Un | l’année scolaire 1938-1939. Son n'obé à dot i 
le, après quelques | Eminence le cardinal Suhard, at à Commission a demandé la 
me 1946 n scon- !, F : haut , permission «a eltudier plus 10nNgue€ 
ntement de Mozart. | sw Le Pari h oh € QUE | ment l'opportunité d'ajouter, d'au- ol 
temelr 2 on rh les a oniers chass lies cé ? 
: tres sections au cours supérieur N O d 
1 A ontinuer t r mir tère l'ex :# L : » 
Ri à rh nr he pepe MINISIETE & 1EX- telles qu'une section technique ay ns pas peur € nous 
Di créà x 
je te , 2 s rer ] n cftét cette du mir ine section classique ou de let D . 
s né nymne ationa l I1et, cet mesure au minis- 
" de : " | Fées pa: tres-sciences, une section agrico- a h C e athol e 
de la Grè e et ne fable d'Esope he pri ( cer #, ons “1 ni les|}, et une section ménagère 1C er omm C iqu S 
en gré er enau + noniers 1 1arcnew 1€ pri- ÉRUESLE  H LS 
Le P. Professeu entre che ve a moitié des lycée iu di . A BORD DL TADOUSSA( I p 
Ar re | . 3 4 \ 4 USS A 'immoralité 
che es Ancier Fontaine n'a |c de Paris de leurs aumôniers Les assistants ‘“Montrons notre vrai visage. Si \ 1é le las 
pas le temps de terminer son cours | La F( dération des groupements du T.R, P. Janssens, s.j. nous sommes catholiques, n'ayons | pe de à à DE 4 … ace 
original, Ët pendant que nous di-|catholiques des parents d'élèves pas peur de nous afficher comme “> NN ss Je év Roues i las mp 
* L par NN.55. les eveques de la pro- 


sons adieu à nos gais visiteurs, | des lycées et collèges, a élevé déjà On nous communique les noms catholiques autant dans nos affai- 
Fe ral Î irenne note dans son - protestation. “L'Eglise de | des nouveaux assistants du T. R./|res qu'au foyer. Soyons francs a- 
journal: “On soupçonne qu'il y a ance et son épiscopat”, a dé-|P Jean-Baptiste Janssens, SJ. | vec nous-mêmes ne faisons pas de 
vait des bons diables dans ce.| claré le cardinal Suhard, ‘ne peu- | supérieur général de la Compa- | diplomatie secrète avec re con- 
temps-là. Bons et diables. Encou- | vent eux non plus accepter cette | gnie de Jésus. Ce sont: les RR. | science’ 
ent pour les diables du P.|décision prise unilatéralement”.! PP. Bernard de Gorostarzu (Tou- | Telles sont les conclusions du 
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|rhétoriciennes | fation protestant contre “la cam-|na (C astille), Pur 1 Espagne; mité diocésain d'action catholique 
| Hé! les gars, il faut songer | PAE"E de diffamation et de pro-|John J. Hannon (Irlande), pour | de Montréal. M. Simard, qui a- 
| ie cal menée dans la presse | l'Angleterre: Vincent MeCormick | vait intitulé son étude “Le détail- 


vocation 
à notre conventum! ”, D ne A 7 ‘ à 2 
| | grécque La campagne anti-you- | (New-York), pour les Etats-Unis; | Jant et la moralité” a montré les 


Fe CE: Ron D ‘lendrons | goslave vise “à rejeter sur d’au- Antoine P. Preseren (Croatie), effets déjà obtenus par suite de 
Les Rhétoriciens de 1946-1947 [tres la responsabilité de la situa- | pour les provinces slaves; et Tho- la campagne de moralité entre- 

“ pris luc eg “*l.]tion en Grèce”, mande la décla-|mas Travi (Argentine), pour l'A- | prise déjà depuis plusieurs mois 
ration. mérique latine. et indique une ligne de conduite 

LES PRIX | aux marchands. 
Mardi soir, sous la présidence | Fi r d £t ASE | ‘ Les eonsciences doubles 

d'honneur de S. Exc. Mgr l’Ar- ere reponse e gr tepinac à une “Les consciences doubles ten- 
| dent à disparaître de plus en plus, 


chevêque-Coadjuteur, en présence 2. . 
de M. le Consul de France et de | Î d t d T t 
{Mme Anfoissy, de plusieurs ve. |PrOPOSI ion 1] gouvernemen e | 0 
| tres et des parents des élèves, eut | 

lieu la distribution solennelle des | 
prix de l’année passée, Les noms 
|resonnent et dégarnissent rapide- 
ment les trois rangées de livres 
bien serrés. Certains reviennent 
plusieurs fois à la charge, par 
exemple: Télesphore Robert, Lau- 
rent Alarie, Jean Comeau, Alain | 
Jubinville, Gilles Lane, Gérald 


dit M. Simard, après avoir rappe- 
lé que la religion ne répugne pas 


met qu'il faut se montrer sous 
son vrai visage. Inutile d'être dé- 
vot au-foyer si on pratique la 
fraude au bureau: nous sommes 
chrétiens et catholiques ou nous 


Tito voulait que l'Eglise yougoslave rompe 
ses relations avec Rome 


ROME — La lettre pastorale que Son Excellence Mgr Louis| 
| Stepinac, archevêque de Zagreb, écrivit avant que les autorités yous 
goslaves ne l'eussent arrêté comme ‘ennemi présumé de l'Etat”, 
laisse entendre que le gouvernement Tito tentait de forcer l'Eglise 


mes, nous devons l'être partout” 


aux affaires et tout le monde ad-| 


{ne le sommes pas: si nous le som- | 


s'en aperçoivent au jeu de quilles, 
où ils le cèdent à leurs Anciens 
| par une dizaine de points (dix ans 
les séparent!). Politesse peut-é-| 


la cérémonie, 


Lavergne, Wilbrod Leclerc, Ray- 
mond Breton, Léo Couture, Léo- 
pold Dumaine, Jean Lavery, et, le 


A la salle académique 
| clare dans sa lettre que ceux qui 


ii Le ue LA og vd y 4 Ître. mais politesse forcée, grâce | {ue 4 cg + mÀ moins actif, | proposent une telle rupture avec 
iel pris ave res, les -| au jeu de MM "4 ard e 4. | Paul-Emile Fouillard. | ROLE ES db , M 
ciens sont à nous et nous les rece-|jotier. A À eo ep tel | La fête se compléta d'airs de le ge re so | ds 
vons salle académique Île jeune Rhétoricien Catellier | fvIklore par un petit choeur d'é- | "OX ne es : ute ou pas”. É 
Roger Delaquis, vrésident du|hjanteur, en est tout rouge de | lèves et d'allocutions de Son Ex- fl à nf nr per sde l'Etat, 
conventum des Finissants, leur | complaisance et de dévouement, | £ellence, de M. le Consul et du Ne pe 1 Die D ur qu'Il lis- 
pus la bienvenue et nous les Et l'avant-midi passa trop vite | R- P-. Recteur. FAO ÉPRP OR NRA EURE QUES US 
présente. En réponse, M. Léo Ré- | SR p vite. | Ps be in ASIA ATOS | pense sa vérité à ceux qui diri- 
millard nous exhorte à aimer l’Al. | Au réfectoire |FDR T | gent l'Etat, notre pays, afin qu'ils 
ma Mater et r promet | A midi, au réfectoire, une table| sur langer | puissent pe hr la nation 
7 les d eu du souv |inorcupée sépare les deux tables | TANGER Près de quatre- Dessin à *, Nigel 50e) pa we! sh 
t la chanson du Col-| des Rhétoriciens. Cela nous intri-| vingts chasseurs du porte-avions citoyens sont contents el heu- 
( fait narquer que | guc Voilà qu'arrivent les Anciens. ain “Franklin-Delano Roo- reux . 
€ e de la famille du|qui s'attablent parmi nous. Bra-|sevelt” ont fait leurs adieux en| Proposition de Tito 
: x le Fore ( pe a Ÿ r PRE sus PRES LES ai formant les lettres FDR au mo- La lettre pastorale s’adressait 
eu toire as 1 . A VEVARI 1e têtes ment où le porte-avions géant aux 3,000,000 de catholiques you- 
tateu d le sixise retournent souvent vers la ta-! quittait Tanger pour Casablanca, goslaves dont Mgr Stepinac est le 


chef spirituel, Un exemplaire de 
| cette lettre a été obtenu des au- 
|torités de l'Eglise catholique de 
| Yougoslavie à Rome. La lettre ré- 
vèle l'existence d'une carnpagne 
du gouvernement yougoslave pour 
supprimer l'Eglise catholique de 
Yougoslavie et laisse entendre 
que le gouverenement communis- 
te de Tito a exigé que cette Egli- 
se yougoslave rompe avec le St- 
| Siège, 

“En dépit des tentatives pour 
|miner les relations cordiales qui 
| existent entre les fidèles et leurs 
| past urs, ces relations deviennent 
| chaque jour plus fortes et plus 
| sincères”, dit la lettre pastorale 
| “Nos fidèles savent qu'il n'y a 
| pas d'Eglise là où il n'y a pas de 
| Pierre (le disciple du Christ, pre- 
|mier pape de l'Eglise). 

“La rupture des relations avec 
|la Rome papale signifierait la li- 
quidation de la chrétienté vivan- 
te et la ruine du catholicisme en 
Yougoslavie. Ceux qui Nous con- 
seillent de relâcher les liens qui 
nous unissent siège de Pierre 
ent fort bien que Nous 
pas” 

Manque de prêtres 

Là lettre déplore le manque de 
prêtres en Yougoslavie. Plusieurs 
ete empri nés ou 


camps de concen- 


au 


rons 


oute 


so! 


autres ont été mis à 

cause de 1 foi par le 

régime du maréchal Tito. Elle dé- 
plore aussi le fait que les jour- 


naux catholiques n'ont pas la per- 
missicn Ye paraître librement; que 
des restr importantes ont 
été décrétées + les biens de l'E- 


Pour rétablir la sante 
et les forces. 


ICLions 


LE JOUR OÙ LA NUIT des gardes- 

malades sont prêtes à venir soulager la souffrance glise; que les institutions de l'E- 
à rendre la santé et les forces. Là où le besoir glise ne peuvent aider les pau- 

se fait sentir, cette oeuvre humanitaire se pour- vres et que les religieuses n'ont 
s au moyen de votre aide à la CAISSE DE permission de pratique 
BIENFAISANCE, i et d'exercer le dévoue- 


C 


e 


haque vrai citoyen saura répondre 
rdialement à cet appel digne d'at- 
tention, Donnez de bon coeur—dun- 
eZ généreusement. S'il vous 
plait, avez votre contribution prête 
lorsque le solliciteur passera 


COMMUNITY C 


CRE GREATERL MU N 
DV. SEP AV 


Avec une rapidité surprenante, 


ment contre le rhume de cerveau et 


N+PE G 


19 OCT. 


le dépliant, 


Si Votre Nez $e Bouche 


et trouble votre sommeil 


Va-tro-nol agit au siège-même du mal, 
dégage le nez bouché—soulage la con- 
pe passagère due à 1'obstruction. 

ous serez enchanté du soulagement 
qu'il apporte. (N.B.—Excellent égale- 


cortège d'éternuements et de renifle- 
ments). Voyez le mode d'emploi dans 


| catholique de Yougoslavie à rompre ses relations avec le Vatican. 
C'est ce qu’on a révélé au cours de la semaine. Mgr Stepinac dé- 


rnnrntnenmnsianientniritient 
Quatre demandes au 
gouvernement 


Mgr Stepinac formule 


nement yougoslave: 
1. — Permettre à la jeunesse 


catholique de recevoir l'éducation | 


que l'Eglise et la conscience chré- 
tienne exigent 

2. — Permettre à la 
conscience et de religion de se 
développer et d’avoir leur vérita- 
ble sens. 

3. — Si le matérialisme et l’a- 
théisme peuvent se répandre li- 
brement, donner la pleine liber- 
té de répandre ces vérités éter- 
nelles qui viennent de Dieu et 
nous ramènent à Dieu 
4, —— Respecter 
religion dans le vrai sens du mot 

Mgr Stepinac condamne les 
faussetés matérialistes et l’athéis- 
me que les partisans de Tito sè- 
ment dans les écoles et les uni- 
| versités. C’est ainsi que le gou- 
vernement demande aux profes- 
seurs de faire croire aux enfants 
et aux étudiants que le Christ n’a 
jamais existé et qu'Il n’est qu’un 
mythe. 
| Pendant ce temps, une dépé- 
che de Belgrade nous apprend 
que les journaux communistes 
yougoslaves poursuivent leur 
campagne contre l'Eglise, On qua- 
lifie même Mgr Stepinac de chef 
de terrorisme. 


quatre | 
demandes à l'endroit du gouver-| 


liberté de | 


véritablement | 
notre liberté de conscience et de | 


| Causeries sur le cinéma 


Une nouvelle série de 
ries sur les productions cinéma- 
topraphiques sera donnée par 
Frank Morriss, de Winnipeg, sur 
l'émission nationale de Radio-Ca- 
|nada. Cette série commencera 


|continuera pendant 4 semaines. 


| _ VARSOVIE — On annonce of- 
| ficiellement que la nationalité po- 
lonaise a été retirée au général 


en vertu d'un décret pris pat 
gouvernement de Varsovie. 


Les botanistes canadiens decouvrent 


OTTAWA — Les agronomes du 


Canada ont remporté une autre 
victoire sur la nature. 

Cette fois, il s’agit d'une nou-| 
velle variété d'avoine créée de 
main d'homme, et elle est si nou- 
velle qu'en ne lui a pas encore 
donné de nom. Sa caractéristique 
particulière est qu'elle peut ré- 
sister à toutes les sortes de rouil- 
le de la tige et de la couronne 


qu'on trouve au Canada, et qui, 
en certains endruits, ont forcé les 
fermiers à abandonner la culture 


de l'avoine au profit d'autres cé- 
réales, 

La nouvelle variété, qui est le 
produit de 14 années d'observa 
| tions et de grefles, a êté decou- 


la 


son 


VA-TRO-NOL 


une avoine qui résiste à la rouille 


botanistes du 
la rouil 


verte par les 
ratoire de recherches sur 
le, à Winnipeg. 


Les autorités disent qu'on es- 
re que le printemps prochain, 
I 1,500 boisseaux de la 


nouvelle semence seront disponi- 


bles pour distribution, afin d'aug- 


menter la production de la se- 
meénce jusqu’au point où elle sera 
suffisante pour tous ceux qui la 


désireront. 


Ce n'est pas la première variété 
d'avoine qui résiste à la rouille, 
|maladie dans laquelle des tache 
de couleur de rouille apparaissent 
sur la tige, les feuilles ou la cou- 
ronne, et qui retarde la croissan- 
Ice. Mais c'est la premiére qui ré- 


| siste à toutes les espèces de rouil- 
| le, 
| 
| 


Des travaux sur la nouvel 

variété commencerent en 
alors que des semences d'une Va- 
|riété de l'Amérique du Sud, con 
nue sous le nom de Victoria, fu 
lrent obtenues du ministère de 
l'Agriculture des Etats-Unis; cet 
ite espèce fut croisée avec une 
autre, la Vanguard, qui resistait 
à une certaine espèce de rouille 
de la tige et qui est maintenant 
connue dans tout le Canada 

lors les longues re- 
L 08 4 S€ 


la direction 


| laboratoire de nnipeg 
opération avec des botanistes 
comme le Dr E. T. Johnston qui 


‘étudia la maladie du charbon, 


cause- | 


le jeudi 16 octobre, à 7 h. p.m. et | 


Anders et à 75 officiers supérieurs | 
polonais qui résident à l'étranger, | 
le | 


| disparaitre 


“Cette 
parce 


vince, M. Simard ajoute 

ampäagne ete entreprise 
que la moralité est la base de la 
religion, Et les adversaires de la 
religion le savent tellement bien 
que le premier article de leur pro- 


a 


gramme de propagande, c'est 
l'immoralité sous toutes ses for-| 
mes, et dans toutes ses subtili- 
tes 


Ce que vous pouvez faire 


“Vous vous demandez ce que 
vous pouvez faire, veus les détail- 
lants, poursuit-il, Voici des ré- 
sultats 
être inondé d'annonces indécen 
tes, Démarches et lettres ont fait 
tel calendrier ou tel 
panneau réclame qui blessait la 
pudeur, Une compagnie a même 


accepté de modifier ses annonces | 
en coupant par ce fait une dépen- 


se dépassant $20,000 dans le do- 
maine des éditeurs, comme dans 
d'autres qui pouvaient relever de 
sa compétence, nous avons reçu 
du gouvernement provincial un 
très loyal appui qui a poursuivi 
et fait condamner ceux qui se li- 
vraient à la propagande malsaine, 
Nous nous sommes même occupés 
de la mode en commerçant par 
le moins compliqué: le costume de 
bain, Savez-vous qu'une compa- 
gnie a accepté de fabriquer des 
costumes de bain selon les sugges- 
tions du comité et que ces costu- 
mes (une centaine de douzaines) 


| se sont vendus, sans annonce, en 


labo- | 


un rien de temps. Et des compa- 
gnies, même une de Vancouver, 
qui vend sur le marché de Mont- 
réal, sont prêtes à accepter vos 
suggestions afin que ses costumes 
de bain gardent leur cachet de 
moralité, sans ‘toutefois perdre 
de leur élégance et de leur bon 
gout. 

“Vous êtes des marchands dé- 
taillants? demande-t-il également. 


Publiez-vous un calendrier, vous | 
pouvez vous préoccuper de la mo-| 
ralité de“l'image, vous annoncez | 


circulaires, ans les 
sur les panneaux, 
votre produit se ven- 
drait-il davantage si l'annonce 
comporte une image suggestive 
ou immorale? Vou: êtes libraire, 
pourquoi vendez-vous des mau- 
vais livres, même si vous ne les 
affichez pas, pourquoi prenez- 
vous la responsabilité de les te- 
nir sous le comptoir pour les li- 
vrer au client qui les demande, 
tenez-vous à faire le complice du 
client? 


Querelles… 


ES Es en dd 


(Suite de la première page) 


qu'en cas d'incidents de frontiè- 
res, les tirailleurs français pour- 
ront tirer sur l'adversaire de 
haut er bas, au lieu de tirer de 
bas en haut. Mais pour ce petit 
avantage, les rancoeurs et les 
désirs de revanche vont se for- 
mer, se fortifier et peut-être é- 
clater un jour. Et l'on pourrait 
faire des considérations analo- 
gues pour tous les autres cas 
de frontières qui se discutent 
dans les salons du Luxembourg. 

La Conférence de Paris est 
entrée, en effet, dans des ornié- 
res dangereuses dès le début: 
en ce sens qu'elle a tourné le 
dos délibérément aux principes 
de la Charte de l'Atlantique, la- 
quelle s'est nettement posée 
contre les agrandissements ter- 
ritoriaux. Reconnaissons objec- 
tivement que ce petit Jeu a com- 
mencé avec l'annexation arbi- 
fraire de provinces baltes, po- 
lonaises et roumaines par la 
Russie Nous retournons aux 
frontières tsaristes d'avant- 
guerre, et plus encore, à la poli- 


dans des 
journaux, 
pourquoi 


Montréal semblait devoir 


une après-midi « 
salles des commission ér1 
riales au Palais du Luxembourg 
poui t 


passe! 


les fils de ce tournoi 
diplomatique 

Il est un point 
saisir dans l'ordre de ces consi 
dérations, C'est que la Russi 
sait très bien que l'ère atomique 
s'embarraserait moins des fron- 
les engins atomiques 
les mains des Anglo- 
Américains; que la condition de 
survivance des nations serait la 
paix et la bonne entente intler- 
nationale: et que les frustra- 
tions continuelles qu'elle impose 


sais 


aufici 


tueres que 
sont entre 


au besoin de paix exacerbent 
les peuples et poussent lent 
ment leurs gouvernements à St 
montrer dangereusement In 


transugeant, Or, à l'heure actu- 
elle, ce sont les Anglo-Améri= 
cains qui sont les plus forts, 
Quel serait le calcul des Rus- 
ses à chercher à faire prendre 
leurs gestes diplomatiques pour 
ces provocations? A voix basse 
au Luxembourg, dans les mi- 
nistères, dans les bureaux des 
journaux, dans tous les pays oc- 
cidentaux en somme, l'idée d'un 
tonflit avec la Russie ne semble 
répugner à personne, Le gou- 
vernement soviétique se t'om- 
perait grandement en croyant 
que des peuples exédés par ses 
procédés lui laisseraient toute 
latitude pourvu que la guerre 
soit évitée, Mais peut-être aussi 
que le Kremlin se rend compte 
de sa situation délicate, et qu'il 
se dit qu'il n'a rien à perdre 
de toutes manières en insistant 
outrageusement sur une foule 


de points qui font écran à la 
paix. Avec l'Assemblée pro- 
chaine des Nations Unies à 
New-York, ji aura beau jeu 
our jouer l'une contre l'autre 
FON.U et la Conférence de la 


du temps 
positions 
international 


äinsi 


ses 


Paix et gagnet 
pour améliorer 
sur l’échiquier 


Thomas GREENWOOD. 


En Bonne Santé 
| Et Plein d'Entrain 


Les Pilules du Dr Chase pour les 
Reins et le Foie ont un long record 
d'efficacité comme régulatrices du 


| foie, des reins et des intestins. 

Elles rétablissent promptemené 
| l'hygiénique activité de ces organes— 
| elles aiguisent l'appétit et contri- 
| buent à améliorer la digestion 
| Chassez les poisons avec les Pilules 
| du Dr Chase pour les KReins et le 
| Foie: recouvrez votre entrain et votre 
| bonheur 


| 
1 - 

Il 35 cts la boîte, 
1 


[PILULES du Dr CHASE 
{pour lesREINSetle FOIE 


Encore une mauvaise nuit? 
Vous ne pouvez dormir? 


A ceux qui s'agitent dans leur lit, ne pouvant 
dormir, auit après nuit; à ceux qui reposent en 
quelque sorte, mais dont le sommeil est agité par 
de mauvais rêves et des cauchemars: à Ceux qui 
s'éveillent le matin aussi fatigués que lorsqu'ils 


se soht couchés, nous offrons un remède tonique 


qui aidera à calmer et renforcir 
“Milburn's Health and Nerve Pilis 


les nerfs. Ce remède est le 


Lorsque vous en aurez fait usage, il ne devrait plus y avoir pour 
vous de ces nuits fatigantes dues aux mauvais rêves et aux 


cauchemars. 


Prix, 50c la boîte, à n'importe quelle pharmacie, 
Assurez-vous qu'il y a la marque de fabrique, ‘un coeur rouge,” 


sur le paquet. 


The T, MiUburm Co. Limited, Toronto, Ont, 


à 


Feuilleton de La Liberté et le Patriote 


LA LAMPE ARDENTE 


par DELLY 


Roproduit evrec l'autorisation de le Société des Gens de Lettres. 


NUMERO V 


le matin, disait-elle 


11 n'insistait pas. Mais il lui restait l'impression | 


qu'elle n'était plus empressée de se retrouver seule 
avec lui comme auparavant. 

Pourtant, elle était toujours affectueuse et ten- 
dre. Elle l'aimait, il le savait bien, cette douce et 
belle Paule, 11 ne fallait donc pas qu'il fût trop 
exigeant, qu'il la génât dans ses occupations de 
maîtresse de maison. Dès la rentrée à Paris, il de- 
manderait à la iante Berthe d'annoncer officielle- 
ment leurs fiançailles, ce qu'elie s'était refusée à 
faire jusqu'alors, l'époque du mariage ne pouvant 
être encore fixée. 

Un matin, comme il achevait de s'habiller, Paule 
Jui fit dire qu'elle avait une course à faire au villa- 
ge et qu'elle l'attendait pour l'accompagner. 

11 la rejoignit dans le jardin et tous deux s'en 


allérent dans la fraîche lumière du matin, vers la | 


vallée d'où s'élevait le son grêle d'une cloche 


— Nous arriverons à temps pour la messe, dit | 
Paule. J'irai après chez la Michelotte pour voir | 


si elle a encore de ces pêches ‘1u’aime le président. 
11 prétend que son estomac ne digère que cel- 
les-là 

— 11 me fait l'effet d'un maniaque et sa fille ne 
doit pas avoir toutes ses aises Avec lui. 

— Je le crois, mais jamais elle ne se plaint à ce 
sujet. Elle est très courageuse, Ariane, et garde 
pour elle ce qui la fait souffrir, Car je ne la crois 
pas du tout insensible, comme elle le prétend par- 
foÿs. 

- Oh! non, elle ne l'est certainement pas! Je 
suppose plutôt qu'elle cherche à le paraître, pour 
qu'on ne la plaigne pas, peut-être aussi par bra- 
vade d'un coeur jeune devant les rigueurs de la 
vie. C'est une nature intéressante, d'une valeur 


morale réelle — tout à fait différente de son père | 


et de son frère. Combien il est dommage qu’elle 
ait été élevée dans cette incroyance, qui semble 
lui peser, d'ailleurs! Peut-être, si sa, mère eût 
vécu .., 

_… Je ne pense pas que rien eût été changé. Mme 


Daubrey n'aurait pas osé aller contre la volonté | 


de son mari. Je me demande d'où Ariane tient la 
sienne, car le président, jui, n'a que de l’entête- 
ment, et celui-ci ne résiste pas devant son fils, qui 
obtient de lui ce qu'il veut. 

Tout en causant, les deux cousins avaient at- 
teint le village dont les maisons aux jardins fleu- 
ris se groupaient autour d'une petite place décorée 
en son centre d’une vieilie fontaine de pierre. La 
simple et très ancienne église se dressait là, of- 
frant le refuge de son porche romain, vestibule 
du sanctuaire. A l'intérieur, quelques femmes pri- 
aient devant l'autel où officiait un jeune prêtre. 
A travers les vitraux grisâtres, un peu de clair so- 
leil matinal passait, répandant quelques traînées 
lumineuses dont l’une enveloppait le visage mala- 
dif du jeune curé, tourné vers le missel que ve- 
nait de déposer à gauche de l'autel un petit paysan 
aux joues rouges, tout gauche dans sa soutanelle 
fanée et son surplis chiffonné, trop court. 

Raymond eut ce jour-là, pendant la messe, des 
distractions qui ne lui étaient pas habituelles. Il 
se prit à considérer Paule, agenouillée près de lui, 
dans une attitude recueillie, et pour la première 
fois il se demanda: 

— Qu'est-ce que la religio". pour elle? En fait- 
elle la règle de toute sa vie? 

Son esprit travaillait sur cette pensée. Il revoyait 
Paule enfant, fillette, ädolescente, exacte dans 
l'accomplissement des préceptes, pieuse même, si 
l'on entend par ce mot la dévotion extérieure. 
Mais cette vie de l’âme, active, généreuse, telle 
que la possédait sa mère à lui, cette forte sève qui 
se puise à la source même de toute per*ection, de 
tout amour, Paule en était-elle pourvue pour af- 
fronter l'existence? 

— Non, disait une voix en lui. Elle est sincère 
dans sa piété, mais celle-ci n'a pas de racines. El- 
le est charitable parce qu'elle est bonne, par tra- 
dition aussi, mais donnerait-elle beaucoup d'elle- 
même, de son coeur, au prochain, comme le fait 
ma mère? 

Pourquoi s’'avisait-il de réfléchir à tout cela au- 
jourd'hui? Il la connaissait depuis toujours, sa 
chère Paule. Il savait qu'il existait en elle quel- 
ques lacunes, par la faute de sa mère, superfi- 
cielle et un peu vaine, imbue d'un certain nombre 
d'idées fausses. Mais il ne s'en inquiétait pas, sa- 
chant qu'il serait facile d'y remédier quand elle 
serait sa femme, puisqu'elle l'aimait et, jusqu'a- 
lors, s'était joyeusement pliée à tout ce qu'il dé- 
sirait, 

La messe terminée, ils so:tirent par une petite 
porte donnant sur le cimetière. Paule voulait prier 
sur la tombe de son père, Lis longèrent une étroite 
allée bordée d'oeillets défleuris. De modestes tom- 
bes s'alignaient, ornées d'une croix de fer à laquel- 
le s'enroulaient des liserons ou du lierre, Au fond 
s'élevait la sépulture des Evennes, petite chapelle 
très simple. À côté, debout devant une tombe, se 
tenait Ariane. Elle se déteurna au bruit des pas, 
montrant un visage songeur, 

…— Eh! que fais-tu là, ma chère? 

Ariane étendit la main vers la 
tombale dégradée, envahie par la mousse et les 
ronces. Un vieil orme étendait sur elle ses bran- 
ches serrées qui ne permettaient au soleil que de 
rares trouées vers la tombe abandonnée, 


dit Paule, 
grande pierre 


La mousse s'était incrustée dans les lettres des 


inscriptions. Cependant, on pouvait encore déchit- 
frer l’une d'elles: 


Marie-Rose Marchais 
décédée à l'âge &+ vingt ans 


— Devraii-on mourir, quand on a vingt ans et 
qu'on s'appelle Rose? 

— La vie terrestre n'est qu'une voie qui mène 
à l'éternelle joie. 

Elle regarda Raymond, secoua la tête et s’écar- 
ta un peu de la tombe. Le soleil maintenant attei- 
gnait son visage pensif, un peu tendu. Elle dit à 
mi-voix, comme se parlant à elle-même: 

— C'est que, moi, je n'ai pas d'autres joies que 
celles de la terre. 

Paule s'avança et lui saisit la main. 


Ariane lui sourit. Subitement, sa physionomie 


_— Nous nous couchons tard, ei j'ai tant à faire | © transformait. 


Mgr Stepinac… 


(Su#f® de la premiére page) 


ques yougoslaves pour dénoncer ! 
les manoeuvres du gouvernement | 
Tito en vue de forcer l'Eglise! 
catholique en Yougoslavie à rom- | 
ses relations avec le Vatican. 
archevêque ajoute que ceux qui | 
recourent à de telles manoeuvres 
“savent très bien que nous ne 
les écouterons ous ne vou-| 
lons aucun conflit avec les auto- | 


— J'aime les vieux cimetières de campagne. Ils | rités de l'Etat. .. Nous prions Dieu 


ont une poésie triste, mais presque consolante ,., 
Tu venais sur la tombe de ton père, Paule? Je te 
laisse, en ce cas, et m'en retourne au logis 

— Attends-nous, alors, nous rentrerons ensem- 
ble. 

Ariane fit un geste affirmatif et s'en alla lente- 
ment dans une des petites allées ensoleillées où la 
rejoignirent Paule et Raymond. Toute trace de mé- 
lancolie avait disparu de sa physionomie, Tandis 
qu'elle causait et riait avec son amie, Raymond 
songeait: “Quelle curieuse, intéressante personna- 
lité!" Plus d'une fois, les jours précédents, il s'é- 
tait entretenu avec elle, traitant de sujets philo- 
sophiques, discutant des points de droit ou de mo- 
rale. Elle avait l'esprit vif en même temps que ré- 
fléchi, une intelligence très lucide et un parfait | 
bon sens. Les facultés intellectuelles, chez elle, | 
étaient remarquables. Mais elle restait simple, mai- | 
gré tout, d'une grâce très féminine, conservant le 
sourire, la joyeuse vivacité de son âge, sauf dans 
les instants où, comme tout à l'heure, un subit ef- 
froi, une ombre funèbre, semblaient éteindre la 
lumière de sa jeunesse. 

Raymond la revoyait, debout devant cette tom- 
be, il entendait la voix, si poignante dans sa dou- 
ceur triste, prononcer la douloureuse parole: “C'est 
que, moi, je n'ai pas d’autres joies que celles-là”. 


Pauvre enfant courageuse, qui s'en allait dans 
la vie en aveugle et qui s’en rendait si bien compte! 

Quelles dissemblances entre le frère et la soeur! 
Ce Ferdinand, si matérialiste, fourbe, certaine- 
ment, autant que sa soeur était sincère , , . Ray- 
mond ne pouvait entendre sans impatience Mme 
Berthe, et parfois Paule, adresser force compli- 
ments au président sur son fils, et cela non point 
seulement par simple politesse. Réellement, Me 
Daubrey semblait les avoir conquises. Il est vrai 
que pendant son séjour, jamais il n'avait heurté 
les idées de ses hôtesses, qu'il flattait, au contrai- 
re, très subtilement. S'il ne se fût agi que de Mme 
Berthe, Raymond aurait gardé sa sérénité, mais 
il lui déplaisait singulièrement que Paule se lais- 
sât prendre aux fausses apparences de ce person- 
nage, parût trouver quelque plaisir à la cour dis- 
crête qu'il lui faisait. Il est vrai qu :lle aimait à 
être admirée, complimentée, cette peiite Paule, en 
toute innocence d'ailleurs, Raymond n'y avait pas 
attaché d'importance jusqu'alors, confiant dans le 
fond sérieux de cette nature, dans l'éducation re- 
çue, dans l'attachement de sa cousine pour lui. 
Mais il lui semblait que l'instinct d’une âme déli- 
cate eût dû l'écarter d’un Daubrey, moralement 
si inférieur, 

Dans le vestibule du château, le domestique re- 
mit à Mile Daubrey et à Raymond leur courrier 
qui venait d'arriver. Paule demanda: 

— As-tu une lettre de ta mère? 

— Oui, voilà. 

— J'espère qu'elle vous donne de meilleures 
nouvelles de M. votre père? dit Ariane. 

Raymond la connaissait déjà assez pour savoir 
qu'il y avait dans cette question un intérêt sincè- 
re. Quelque égoïste qu’elle se prétendit, Ariane 
s'intéressait pourtant à autrui, de façon aimable 
et discrète, avec cette spontanéité, cette franchise 
qui charmaient tant en elle, 

La lettre de Mme Evennes — Mme Hélène, com- 
me on l’appelait dans la famille, pour la distin- 
guer de sa cousine Berthe — était longue comme 
à l'ordinaire. Entre son fils et elle, l'échange des 
idées se faisait avec une confiance entière. Ray- 
mond n'avait jamais rien eu de caché pour cette 
mère si profondément aimée, si digne de l'être, 
dont la ferme sollicitude et la tendresse sans fai- 
blesse avaient fait de lui un être énergique et droit, 
incapable d'une compromission de conscience. 

11 dit, après avoir parcouru les premières pages: 

— Ma mère m'apprend que les souffrances de 
mon père se calment depuis deux jours. Elle me 
charge de vous dire, mademoiselle, combien elle 
est sensible à votre intérêt pour notre cher malade. 

— Je connais peu Mme Evennes, mais elle est 
une des très rares personnes qui m'inspirent une 
sympathie spontanée, J'ai toujours eu l’impression, 
en la voyant, qu'elle était incapable d'une trom- 
perie, d'une de ces petites lächetés, de ces faibles- 
ses morales qui pullulent et qu'on craint de dé- 
couvrir partout, même chez ses meilleurs amis. 

— O méfiante Ariane! dit Paule en souriant, Et 
de nous, que penses-tu? Sommes-nous au nombre 
de ces faibles, de ces trompeurs? 

Ariane eut un rire léger. 

— Le temps nous l’apprendra, belle amie! I1 nous 
apprend bien des choses, hélas! Et nos illusions 
tombent . .* comme les feuilles. 

Elle rit de nouveau. Sous les cils d'un brun clair 
et soyeux, ses yeux eurent un éclat soudain en al- 
lant de Raymond à Paule, Un bref sourire, quelque 
peu ironique, détendit ses lèvres. 

— Sur ce, je vous laisse, Je vais à mon tour lire 
mon courrier, c'est-à-dire cette lettre d'un bleu 
trop violent qui est d'une amie très malheureuse, 
ou se croyant telle, parce qu'elle voudrait divor- 
cer et ne peut arguer d'aucun toït de la part de 
son mari, le plus excellent homme du monde. 

— Alors? 

— Eh bien! voilà, ce parfait bonheur l'agace et 
elle voudrait tâter un peu du malheur avec un 
jeune sot de »na connaissance, qui lui donnera cer- 
tainement satisfaction sur ce point-là. Je lui ai dit 
ma façon de penser; mais si elle tient à se noyer, 
grand bien Jui fasse! “ 

— Pauvre créature désaxée! dit Raymond avec 
pitié. 

— Oh! une idée! Je vous l'enverrai, maître E- 
vennes; vous tâcherez de la remettre dans le droit 
chemin. 

— Je ferai du moins tout mon possible. 

— Eh bien! entendu! Justement, l'avocat de ses 
parents vient de mourir, et elle m: demande con- 
seil pour en choisir un autre. Je me figure que 
vous êtes bien capable de la décider à rester avec 
son brave homme de mari! 

Sur ces mots, Ariane s'en alla vers l'escalier, de 


| ce pas souple et décidé en même temps qui lui é- 


— Oh! chérie, pourquoi viens-tu ici chercher | 


des impressions pénibles? 


tait particulier. 
(A suivre) 


|pour qu'il éclaire de Sa vérité 
|ceux qui dirigent l'Etat — notre 


|pays — afin qu'ils apprennent 
| que l'Etat perd le rnieux lors- 
que ses citoyens sont satisfaits’ 


Rupture avec Rome voulue 
Tito 


par 
“Maigré les tentatives pour mi-} 
|ner les relations cordiales et fi- | 
Iliales qui existent entre les fi-} 
\dèles et leurs pasteurs, ces re-| 
lations deviennent de jour len | 
jours plus fortes et plus sincères. | 
| rupture des relations avec 1a | 
Rome papale signifierait la li- | 
| quidation de la chrétienté vivan- | 
te et la ruine du cetholicisme | 
len Yougoslavie. Nos fidèles sa- 
vent qu'il n'y a pas d’Eglise là 
À Bis aie foient, 1 
ans le, gr 
Stepinac déplore le manque de 
prêtres, dont plusieurs ont été 
| emprisonnés et sont morts, Il 
| exprime son regret de ce que 
| les journaux catholiques ne 
| peuvent pas publier librement, 
que de ves restrictions ont 
été pla sur les biens de l'E- 
glise, que les institutions reli- 
gieuses ne peuvent plus prati- 
quer leur règle. 
Requêtes au gouvernement 
L'archevêque adressait dans ce 
document trois requêtes au gou- 
| vernement: (1), permettre que la 
jeunesse catholique reçoive l'ins- 
truction que l'Eglise et la con- 
science chrétienne réclament: (2), 
si l'on permet la diffusion du 
matérialisme et de l'athéisme, 
qu'on donne aussi pleine liberté 
pour la diffusion des vérités qui 
viennent de Dieu et conduisent à 
Dieu; (3), “que les autorités res- 
| pectent notre liberté de conscien- 
ce et notre religion dans le plein 
sens du mot”, 
La dictature communiste 
Il est évident que la publica- 
tion d'un tel document est in- 
compatible avec les exigences 
dictatoriales d’un régime com- 
muniste. Mais si l'existence et 
la défense du lien religieux a- 
vec le Vatican sont des cri- 
mes contre l'Etat, il n’y a plus 
de liberté religieuse, La doc- 
trine soviétique sur ce sujet est 
bien avérée, La persécution ré- 
cente de Moscou contre les ca- 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


UN MANITOBAIN 


Né à Elkhorn, Man., en 1895. 


Demeure à Oakville depuis 1903, 


A servi outre-mer durant la lère 


grande guerre comme pilote dans 


le Corps Royal d'aviation. 


Est fermier à Oakville. 


Fut président des Fermiers Unis 
du Manitoba durant cinq ans. 


Fut sur le Advisory Board d'Edu- 
cation pendant neuf ans, repré- 


sentant l'Agriculture. 


A pris une part active durant 25 
ans dans toutes les organisations 


agricoles. 


_ 


Fut membre de l'exécutif de la 


Fédération Agricole. 


Seul un fermier peut bien 1 
représenter Portage-la-Prairie 7. 


VOTEZ 


Electeurs 


du comté 
Cr 
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pu 


Jaff Wood eroit et travaillera 
pour les points suivants: 


—Revenu stabilisé de la ferme 
nu 


—Une entente fédérale-provinciale 
satisfaisante, 


POUR 


—La paix du monde basée sur la 
Charte de l'Atlantique. 


—Edification des marchés domes- 
tiques et mondiaux. 


—Plan de réhabilitation efficace 
pour vétérans démobilisés, 


—Combat contre l'inflation par le 


maintien du plafonnement des 


prix. 


S. (Jaff) WOOD 


—Sécurité sociale. 


Cette annonce est insérée par l'Association libérale-progressiste du comté de Portage-la-Prairie. 


tholiques uniates en a apporté 
une nouvelle preuve, et le pro- 
cès qui se déroule à Zagreb 
s'inspire du même absolutis- 
me d'Etat, qui prétend asservir 
à ses fins la personne humaine 
tout entière et ne lui recon- 
naît de droit que subordonné- 
ment à son bon plaisir. La ré- 
sistance devient dans ces con- 
ditions un impérieux devoir. 
Mgr Stepinac s’est écrié mer- 
credi: “Vous ne pouvez pas prou- 
ver que j'ai aidé les terroristes, 
Même le président de Croatie, 
Vladimir Bakaric, a dit: “Nous 
croyons que Stepinac a aidé les 
terroristes, mais nous ne pouyons 
pas le prouver”. L'archevêque a 
ajouté: “Je dirigerai l'Eglise, si 
je vis, selon la dictée de ma cons- 
i ”, Le président du tribu- 
nal a répondu: “Vous semblez 
penser que le clergé catholique 
est sur le banc des accusés, au 
lieu de vous comme un individu”. 
Le tribunal yougoslave voudrait 


ur les fins du procès dissocier 

gr Stepinac de sa fonction, mais 
c'est à cause de son rôle dans la 
défense de l'Eglise qu'il est accu- 
sé, et c'est ce qui donne tant d'im- 
portance à ce procès, car il jette 
une brutale lumière sur les é- 
quivoques de la “liberté” et de 
la “démocratie” soviétiques. 

(Le Devoir). 


Liste des gagnants du 
‘irage pour la 
Villa Manrèse 


Mme Alfred Roy, 34 avenue 
Bégin, Lévis, est la gagnante du 
“Poney de la Victoire” premier 
prix de la récente exposition de 
Québec, mis en tirage au profit 
de la Villa Manrèse, maison de 
retraites fermées. D’autres prix 
ont été décernés comme suit: 

Mlle Denise Bernatchez, Bon 
conseil, Co., Montmagny; Mile An- | 


na Bourdua, Rang du Lac Bou- 
cherville: M. Paul Châtigny, St- 
Nicolas-Station, C. Lévis; M. F.- 
X. Demers, M. D., 546% St-Jean, 
Québec; M. L.-A. Dupuis, 107% 
Crémazie, Québec; Norman 
Fortin, Seal Cove, C. Gaspé; M. 
C.-A. Gauthier, 24 De Montigny, 
Québec: Mlle Angélina Laprise, 
Sacré-Coeur, Co. Saguenay: M. 
Alfred Maltais, 5 rue Bérubé, 
Charny, Co. Lévis; M. Théobald 
Tardif, Ham-Nord, Co. Wolfe. 

Le tirage des numéros gagnants 
eut lieu dans un local de la nou- 
velle construction, sous la pré- 
sidence de l'hon. Cyr. Vaillan- 
court, organisateur de la campa- 
gne de souscription, M. J.-A. 
Bournet, vérificateur comptable, 
était en charge de la rafle. Mme 
Vaillancourt et sa fille, Margue- 
rie, accompagnaient le président. 
On remarquait aussi le R. P, J. 
Paré, S.J., supérieur de Villa Man- 
rèse, le R. P. V. Colozza, S.j. et 
M. Alp. Talbot, 


Le ministre des Finances 


annonce 


L'ÉMISSION D'OBLIGATIONS 
D'ÉPARGNE EN TEMPS DE PAIX 


longtemps. 


oo 


miser au moyen 


Les Canadiens sont économes. Les magnifiques résultats 
des emprunts de la victoire en témoigneront pendant 


Pendant six ans, des millions d’entre eux ont économisé 
et ont placé de l'argent, beaucoup plus qu’on ne prévoyait, 
dans les Obligarions de la victoire et les Certificats d’épar- 
gne de guerre. Et ils ont constaté combien il était com- 
mode de pratiquer systématiquement l'épargne au moyen 
d'achats d'Obligations — soit au comptant ou soit par 
versements. Ils se sont fait des réserves, augmentant ajnsi 
leur sécurité et leur bien-être. ; 


J'ai reçu de tous les coins du pays des suggestions et des 
demandes: on désirerait encore, en temps de paix, écono- 
Voilà pourquoi l'Etat a 


d'Obligations. 


créé les Obligations d'épargne du Canada. 


Mais le public doit prendre note que, cette fois-ci, les 
vendeurs seront moins nombreux que durant les emprunts 


de la victoire. Bien que les banques et autres agents auto- 


Canada, ils 


Cela veut di 


Canadiens. 


risés: courtiers en valeurs, agents le change et sociétés de 
fiducie ou de prêt, vendront des Obligations d'épargne du 


ne pourront solliciter individuellement tous 


les Canadiens. 


re qu'en général les particuliers devront faire 


eux-mêmes les démarches que nécessitera l'achat d'Obli- 
gations d'épargne. 
excellente occasion, ils devront se hâter d'en acheter. 


S'ils ne veulent pas manquer cette 


Les Obligations d'épargne du Canada représentent le 
meilleur placement que puissent faire aujourd'hui les 


Je vous recommande ces Obligations. Elles 


sont un moyen sûr, avantageux et commode de placer vos 


\ 


économies. 


Mais, à partir du 30 septembre, on ne vendra plus au 


public de Certificats ni de Timbres d'épargne de guerre. 
De plus, les derniers versements pour l'achat d'Obligations 
de la victoire auront bientôt été faits. 


Les Obligations 


Vous lirez 
d'épargne. 
partir du 15 


d'épargne fourniront donc aux Canadiens l'occasion de 
continuer à économiser sans interruption. 


Caractéristiques 


Intérêt: 2%4%, payable au 
moyen de coupons annuels. 
Prix d'achat: 100%. L'intérêt 
couru sera compté si :e paie- 
ment s'effectue après le 15 
novembre. 
$100, $500 et $:000. 
Obligations d'épargne por- 
teront les dates d'émission du 
ler novembre 1946 et d'é- 


$50, 
Les 


Coupures: 


ci-dessous les particularités des Obligations 
Ces nouveaux titres seront mis en vente à 
octobre. 


. 


LE MINISTRE DES FINANCES 


DES OBLIGATIONS D'EPARGNE DU CANADA 


chéance du 


pourra les racheter, ma 


en tout temps, à leur 
d'achat, plus l'intérêt au 


chorte. Elles ne pourront 


ler novembre 
1956. Le gouvernement ne 


titulaire pourra les encaisser 
du coupon, à toute succursale 
canadienne d'ure banque à 


cédées ni données en gage. 


Limite d'achat: $2000 per 
particulier. Enregistrement 


is le quant au principal, ce qui 

protège le titulaire en cos de 
prix perte. Elles s’achèteront au 
toux comptant, por versements 


mensuels, au moyen du mode 
d'Eporgne sur le salaire ou 
selon l'entente dont on con- 


viendra avec sa bonque. 


être 


PAGE DOUZE 


Petites 
Annonces 


Tard: 2 sous par met 
Minimum: 56 sous par insertion, 
plus LF sous :‘npplémentaires 
pour stfranchissenent, si lon se 
sert d'une Boite. 

Le palement doit 
comparner la copie + 


ENCAN-Un gros encan sta leu A il 


la ferme de M. Oscar Foisy, miuée 
prés du or À de Cut Knile, le 2 
setobre. Tout le roulant de La ferme 
sers vendu aime que le ménage de la | 
maison. L'équipement de la ferme ent | 
trés moderne. La fxrme de M 
ent mituée pur La route #4 


ENCAN--Un encan aura Lieu à la rési- 
dence de M. Antoine Laïrenière, Le- 
telller, Mars. le 11 octobre, à 2 heures 
de l'aprés-midi 


ON DEMANDE — Couple expérimenté 
ur travailler aur itrme laitière 
ourront commence, ‘nmédiatement 
Auront leur pr opre maison Pour 
renseignements, écrire à Boîte 83, Le 
Liberté et le Patriote, 619, avenue 
MebDermot, Winnipeg. Man 


A VENDRE--Mantrau de castor piqué, 
grandeur 16, très bon état, prix rai- 
sonnable Téié-honer * 204532, ou 
sâressez vous à Boite 834, La Liberté 
et le Patriote, 619, avenue McDerrmot, 
Winnipeg, Man 


A VENDRE-Manteau vert, avec Collet 
de renard =).1e, en bon état Gran- 
deur, 18. S'ad'esser à 319, rue Hotre- 
Dame, f1-Bontface, 
20 912 


A VENDEIE—A bun marché, cause: dé- 
part. H'itisse 1274. Voiture démocra- 
te. Moulin à frin (Deering), Chau- 


| 
| 


ars nee | 


| 


ae 


! 


éron. etc adresser à Mile Cécile Le- | 


maire, St-Norvert, Man. #35-24P. 


ON DEMANDE--des jeunes filles pour 
coudre à la machine électrique dans 
grande usine d'hautits Expérience 
non requise. Salstre, $14.00 par sernai- 

ne pour CpMmImencer 

travail agréable. Vacances annuelles 
ayées. S'adresser © Freed & Freed 
18. 290, avenue Mesermot, Winni- 

pes, Man. Téléphone 22 829, 4#32-24C. 


| 
| 
| 
| 
| 


Conditions de | 


| 


ON DEMANDE-—Fille pour ouvrage or- | 


dinaire de maison 0 il y à des en- 
fants. Salaire courant. Pour référen- 
ces, sadresser à Boîte 22%, Sit-Pierre- 
doiys, Man. #37-24P. 


ENCAN chez John P. Penner, à 1% 
mille de Ste-Anne, sur le chemin 
Dawson, le samedi 5 octobre, à 1 h 
Vente comprend: 15 têtes d'animaux 
Hoistein, 1 lieuse (binder) Massey- 
Harris 1943, avec roues en caout- 
chouc, 2 chevaux, radio à batterie 
et meubles de toutes sortes. Sadres- 
ser à M. E. Bolly, Richer, Man. 


#38-25C. 
A VENDRE Atehrr et cour À bois 
lerronnerie, garage, agence d'huile 


et de machines, en bloc ou en partie. 


S'adresser à Cancade Frères, Belle- 


view, Man. 


A VENDRE--Tomates pour conserves, 
6 sous la livre. Choux-fleurs, Prix 
al à la douzaine, S'adresser à 
Horace Morier, horticulteur, 472, 

Chemin Ste-Marie, St-Vital, Man 
#15-24P. 


ON DEMANDE--Un couple de 55 à 60 
ans, ou un homme pour = pe Ag 
Travail très facile TR Boîte 808, 
La Liberté et le Patri 619, avenue 
McDermot, Winnipeg, Man,  808-26C 


A VENDRE-—A La Salle-130 ucres. 
toutes en culture, Maison 14x24, éta- 


. La Liberté et le FAVES. 
619, ave. McDermot, Vannes, a 


MAISONS A VENDRE — Sur la rue 
d'Eschambault, St-Boniface—2 bun- 
alows en stucco, neufs, de 4 cham- 
res, à 390 et 403, rue d'Eschambault. 
Planchers de bois dur, chauffage à 


air chaud. Escalier conduisant un 
petit haut non fini, qui peut servir 
de logement pour 2 autres chambres. 
Prix, #17,500 chacun. Re. ". 
Union Insurance ane 

.  Winnipe an. me 
96 ; le por: 700. 


oN DEMANDE-30 jeun jeunes filles com- 
me opératrices de marhines à coudre 
dans atelier où l’on fabrique les pan- 
talons. Avec ou sans € rience. S'a- 


dresser à M. Wineure, Henderson 

Mfg. Co. 332, avenue Bannatyne, 

Winnipeg. Téléphone: 80 711. 
167-TF 


POUR ACHAT ET VENTE de pro- 


priétés de ville, “arpagne, fermes 
ou commerces, cases à 
UFFET 
302, édifice Meclintyre 
Téléphones 97 125 ou 204 567 


ONGUENT “Golden Permanent Youth” 
Pour rides, comédons, gcrge en- 
flummée, pustules, yeux pochés, tous 
signes de vierxlesse. Résultats immé- 
diats et merveilleux. Faites que vo- 
tre peau soit unie et ferme, ayant 
l'éclat et la fraîcheur de la jeunesse 
#200 le pot, 3 pour 8500 tules ? 
Furoncles? Comédons? Avez-vous 
honte de votre visage malpropre? 
Voici un meven pour y remédier 
Employez la “Pimple Paste” pour u- 
sage externe et les “Pimple Tzblets' 
pour usage interne Pour avoir une 
ge propre et unie. Purifie le sang 

aitement combiné, 6200. Toute 
commande expédiée franco GOLDEN 
DRUGS, St-Mary's et Hargrave. 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 
les de teinte naturelle avec du 
“Never Grey” Ce n'est pas une tein- 
ture, mais un tonique merveilleux 
Ecrivez pour obtenir un dépliant 

atuit. A-3 Bruyère, Boîte 329, 
ranscons, Man. Tr 


Cratgnez-vous de manger? 
Souftrez-vous de gastri- 
ques, d'estomesr aigre, d'indigestion 
scide, d'éructations? Ne souffre 


pas davantage! Obtenez un 


pharmac'es €1 AUX Ccomp- 
cotrs phermaceutiques des magasins 


LYCEUM PHOTO 
STUDIO 


Propriétaire M POIRIER 
20 odifice Stobart 


Li: 2 Portage Winnipes 
ps Téléphone 96 642 


DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. 


Entrepreneurs 


CHAUFFAGE - FLOMBERIE 
COUVERTURE (GRAVIER) 


#93, rue Yaché. St-Bonifnce, Man 
Téléphones 
| Bureau: 202505 Résidence: 294 309 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie 
Spencer. Corsets et brassières 


faits individuellement pour 
chaque personne. Aussi sup- 
ports chirurgicaux pour her 


nie et épine dorsaie. S'adres 
ser à Mme Germaine Cour- 
teau, 96, rue Sherbrook, Win 
nipeg, Téléphone 35 226. T.F 


Brûleurs à l'huile 


DE TOUTES SORTES 
pour poêles de cuisine, four- 
naises à air chaud et eau 
chaude, pour “Jacquet Heater” 


aussi fournaises cabinet 


F. DUFRESNE 
211, avenue Graham 
Téléphone: 
Bureau 96 848 Rés. 201 932 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons Nous £ga- 
rantissons absolument de les enlever 
pour toujours. Nouvelle méthode 
sans douleur. Traitements à partir 
de $#200 Un seul traitement suffit 
pour enlever pour toujours les poils 
des jambes et des bras. 


Mile K. SINCLAIR, Dermatologiste 


DERMIC INSTITUTE 


800, édifice Paris Tél 94 110 
WINNIPEG 


Hommes ou garçons 
demandés 
Travaillez 2 ou 3 soirs 
par semaine 


SARATOGA BOWLING 
RUE DONALD 


James Shaen 


Optométriste 
et 
Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


DR JACOB 


et ses Associés 
Dentistes 


BUREAUX 


WINNIPEG 
21514, avenue du 
Portage 
Edifice 
Montgomery 


9 h. am. à 6 h. pm. 


BRANDON 


939, avenue 
Rosser 


Heures: 


$1 VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OÙ 
DE RHUMATISME, et si vous ne 
pouvez ar vs de soulagement, écri- 
vez-mot A.-d. Bruyère, Boîte 329, 
Transcona, Man. Tr 


Calorifère électrique 
à vapeur, 
portatif 

Peut 


être inséré dans 


leur tout comme 
vapeur. Fini ivoire ou noyer. 


ET portatives électriq 


Pour fraîches soirées d'automne 


Chaufferette | 
de chambre 


Voici une chaufferette d'un fonc- 
tionnement sûr, 
ment 
Fini en émail vert attrayant. 
manche pour le porter peut servir 
aussi de séchoir pour le linge, 


$44.50 


n'imperte 
quelle prise de courant, sur le mur 
ou le plancher. Répand de la cha- 
un calorifère à 


ues 


.$15.50 


au moyen d'un élé- 
de 1250 watts. 
Le | 


avec corde 


M. René Dussault, 
dans le rôle du juge Togan 


+ + 


Billets: $1.00 — $0.75 — $0.25 
Adressez vos commandes par 
la poste, au 
R. P. René-M. Jacob, S.J. 
Au Collège, 


Saint-Boniface, Man. 


Téléphone: 204 400 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


“Copains” | 
Comédie en trois actes de 


Georges Berr 


Le samedi 26 octobre, 
à 8h. 30 du soir 


au théâtre 
“PLAYHOUSE" 


M. Alfred Monnin, 
dans le rôle de Chilton 


Au Sacré-Coeur 


Partie de cartes des enfants 
de l’école 

Nous remercions les religieuses | 
et les enfants de notre école pa- 
roissiale qui ont fait un succès | 
de leur partie de cartes dimanche | 
dernier. Ils ont agrémenté la soi- 
rée d'un morceau dé piano et d’un 
chant en choeur. 


Prix de cinq mains: Mme T.}| 
Gaudreau (42 points); M. Thibault 


(42) points; Mme X. Gorman (43 
points); 
Mlle Thibault (39 points); 
MacPherson (47 points). 
Prix de “pool”: Mme Hedstrom, 
Mme X. Gorman, M. MacPherson. 
Prix d'entrée: Mme Gorman, 


Grand tirage 


Notre grand tirage annuel aura 
lieu le 20 novembre prochain du- 
rant le grand bazar paroissial qui 
aura lieu les 18, 19 et 20 novem- 
bre, Nous demandons à tous les 
gens de langue française de Win- 
nipeg, qui tous sont nos parois- 
siens, de bien vouloir se charger 
de la vente de cinq carnets de 
billets comme par les années pas- 
sées. Nous comptons sur le dé- 
vouement de tous pour faire un 
succès de cette organisation au 
profit de notre école séparée. 


Au Club du Sacré-Coeur 


Les différentes ligues de quil- 
les sont commencées. L'entrain de 
la première semaine laisse pré- 
voir une saison des plus intéres- 
santes dans l’histoire du Club. 

Le chroniqueur a remarqué a- 
vec plaisir la présence de plu- 
sieurs anciens maintenant reve- 
nus dans nos parages. Nos jeunes 


M. 


DENTIERS 


Nettoyés et polis à peu de frais 
Remis le même jour que reçus 


DENTAL CLINIC 


612, édifice Time Winnipeg 


“Double action‘ 
SANITONE 


Idéal pour 
Nettoyage de man- 
teaux d'automne 


Aussi— 


Complets 
Recueillis à domicile 


Pour 
et livrés 


hommes, 
Téléphone 42 361 


8 pièces 


Robes 
Unies, 1 pce 


Mme A. Fifi (39) points: | 


gens des forces armées sont tous 
| revenus avec un enthousiasme dé- 
bordant , ,. à la grande satisfac- 
tion de ceux qui se sont dépensés 
à maintenir le Club pendant les 
années difficiles de la guerre. La 
venue de ces anciens combattants, 
jointe à celle des anciens parois- 
siens, doit être un encouragement 
salutaire aux membres du Comi- 
té. Encore une fois, bienvenue à 
tous ces jeunes et anciens jeunes; 
bienvenue aussi aux personnes 
nouvellement arrivées dans la pa- 
roisse qui s'intéressent au Club. 


Ligue de cinq quilles 
Equi 
Dersnd 
MecCaughan 
Bélair 
Malo 
Latourelle 
Courchaine 
Gendreau 
Bourbonnais 


Ligue de dix quilles 
Bourbonnais 
Canadian Publishers 
Banque Can. Nationale 
Western Paint 
Hôtel Roblin 
Provencher 
Matelots 
Club du Sacré-Coeur 


Records pour la semaine: 
H3P -- Equipe W. Paint 2489 
H1P — Equipe W. Paint 866 
H3P -— Hervé Sala (Can. P.) 584 
H1P — Jean Talbot (B.C.N.) 228 


PETITE NOTE 


M. et Mme J.-A. Potvin, App. 
8 Shipman Court, sont revenus à 
Winnipeg après un voyage de 
trois mois dans les provinces de 
Québec et d'Ontario, 


D bé bé bé DS DS DS 
9 IS 19 ND 1 be pet tt PS 


3 
2 1 
2 1 
2 1 
1 2 
1 2 
1 2 
° 3 


LA COMMISSION IG*ORE 
LES OBJECTIONS RULES 


PARIS -—— Après que le séna- 
teur Arthur Vandenberg eût de- 
mandé une clause garantissant la 
liberté de commerce sur l’impor- 
tant fleuve européen du Danube, 
une commission de la conférence 
de la paix a décidé, à l’encontre 
du point de vue russe, d'écrire u- 
ne déclaration sur la navigation 
sur le Danube dans les prochains 
traités de paix avec les ee des 
Balkans riverains du Danube. Le 
vote, à la commission des Bal- 
kans, a été de 9 à 5 suivant l'ha- 
bituelle division des pays occi- 
dentaux et des pays de l'est. 


TOILES, LAINAGES et COTONS 


. Spécialités pour institutions 
depuis 1892. 


C.-X. 
TRANCHEMONTAGNE 
et Cie Ltée 


IMPORTATEURS EN GROS 
459, rue St-Sulpice 
MONTREAL 
. 


136, avenue Provencher 
ST-BONIFACE 


Maison St-André 


WINNIPEG 


L'Ecole Normale de Winnipeg, ayant été transférée à 
Tuxedo, la Maison St-André s'en trouve trop éloignée 
pour que les Normaliennes puissent, comme par le passé, 


y prendre leur pension, 


Mais d'autres jeunes filles employées à Winnipeg et qui 
désirent une pension paisible, dans une atmosphère de 
cordialité et de bienveillance, y seront les bienvenues. 


Pour tous renseignements, s'adresser à la 
Révérende Soeur Supérieure 
629, avenue McDermot 
Téléphone: 87 635 


COMPLETS ELEGANTS! Un chic Chile que vous serez fiers de porter. 
Un achat que vous ne regretterez nullement. Complets faits sur mesure, 
en worsied rayé et en tweed de fanfaisie, dans différentes teintes. Mo- 
dèles qui conviennent à tous. $36.50 et plus. 


Chevaliers | 
de Colomb | 


Conseil Provencher 


Nous rercontrions tout derniè- 
rement un brave chevalier, qui 
| était de passage à la ville et en 
| route pour un long voyage dans 
|la province de Québec. Il se di- 
| sait très satisfait du rendement 
[e une belle terre qu'il cultive de- 
uis des années dans la vallée de 
a Rouge. 


rm 


Je n'aime pas le principe en ques- 
présent à l'assemblée où se dis- 


sure de lui expliquer cette mesu- 
re; ce que je fis de mon mieux. 
Tout d'abord, lui disais-je, le ter- 
me “taxe” est inexact, il s'agit 


des activités pour nos membres, 
il faut également trouver les 


tact notre fonds de réserve, 


Nous avons eu dans le passé des 
soirées très intéressantes, et nous 


nir. Ces organisations, outre un 


1 | cutif, requièrent l'argent néces- 
| saire pour les mener à bonne fin. 
Dans le passé, l'exécutif, et sur- 
tout notre dévoué Grand Cheva- 
lier, se sont dépensés sans comp- 
ter à cette fin. L'assemblée qui 
eut à discuter cette mesure éteit 
nombreuse et décida à l'unanimi- 
té qu'il n'était pas juste de débor- 


der d'ouvrage nos officiers qui en | 


ont assez par ailleurs. 

À tout près de 900 membres, le 
système de cotisation sembla en- 
core le plus juste et le plus profi- 
table pour tous les membres. 


Avez-vous commencé votre tra- 
vail de recrutement pour l'initia- 
tion de novembre? C'est le temps 
d'agir et de tenir notre Grand 
Chevalier au courant de vos dé- 
marches. Que vos formules de de- 
mande soient complétées et ex- 

édiées au Conseil au plus vite. 
ous désirent une initiation, mais 
que tous y mettent la main, 


Nos jeunes qui sont anxieux 
de faire du gouret sont priés de 
se mettre en contact avec notre 
secrétaire, le Frère René Le- 
doux, tél. 205 277, ou encore a- 
vec le Frère Langevin, tél. 
204 005. 


Nous nous demandions depuis 
| main temps ce qu'était advenu 

e notre “petit” Frère Laurent 
Desjardins. Or, nous venons d’ap- 
prendre qu'il est en exil à Cin- 
cinnati où il suivra un cours d’en- 
trepreneur de pompes funèbres. 
Ce cours est de deux ans, mais 
notre Laurent se fait fort de ter- 
miner cet exil en un an. Connais- 
sant son savoir-faire, nous n’en 
doutons pas, et lui souhaitons bon 
succès. 

Si le grand J.-A. peut se reti- 
rer bientôt, il pourra aiguiser 
sa maîtrise du bridge et du jeu 
des dames pour donner de nou-, 
velles lecons aux Frères 
Edouard B. et Léo M. si ces der- 
niers_ veulent bien apprendre. 
Même dans l'Est on peut tou- 
jours apprendre. 

BISTOURI. 


LES CHEVALIERS DE COLOMB 
OFFRENT: 


Assurance vie de $1,000, à 825,000, 
Contrats populaires, 
Conditions avantageuses, 
CONSULTEZ 
Le secrétaire-financier. 


M. AÀ.-J. Hébert élu 
secrétaire du Winnipeg 
Building Trades Council" 


A.-J. Hébert, secrétaire du 
“Plumbers and Steamfitters Local 
254’, a été nommé pour succéder 
à M. J. J. Scott comme secrétaire 
du “Winnipeg Building Trades 
Council”. 

M. Hébert qui a été depuis long- 
temps un membre du mouvement 
des unions commerciales, réside, 
avec sa femme et ses quatre en- 
fants à suite 4, 677, avenue Taché, 
St-Boniface. 

Le nouveau secréteire est aussi 
le délégué de son comité local 
au Conseil régional du Commer- 
ce et du Labeur à Winnipeg. 

À une réunion spéciale du 
“Winnipeg Building Trades Coun- 
cil”, tenue au Labor Temple, jeu- 
di, l'on observa quelques minutes 
de silence en mémoire du secré- 
taire défunt, M. J.J. Scott, et une 
résolution fut passée, demandant 
d'inscrire dans le livre des minu- 
tes, l'énorme perte du conseil, 

Le Conseil a décidé de tenir 
une réunion pour voir la compta- 
bilité afin de permettre au nou- 
veau secrétaire, M. A.-J. Hébert, 
d'assumer ses fonctions, 

Une autre réunion aura lieu le 
mois prochain quand les sugges- 
tions étudiées par les membres, re- 
lativement à toute la situation 
| dans le domaine de la construc- 
| tion seront publiées. 


Derniers résultats 
de l'élection de Pontiac 


OTTAWA — M. Jules Caston- 
guay, président d'élection, a an- 
noncé les derniers résultat: de la 
campagne électorale dans Fon- 
tiac. M. Caouette, candidat de l'U- 
rion des électeurs, 11,413 voix; M. 
Lucien Labelle, libéral, 10,350; M. 
Hector Bélec, progressiste-conser- 


C.C.F., 2,002, et M. Oscar Roy, ou- 

[CCE. 2,008 et M. 79, 65 pour-| 
cent des électeurs ont voté dans 
les 274 bureaux de votation et 
298 bulletins ont été rejetés. 


À. HUOT : 


200, avenue Provencher 


4 


ST-BONIFACE 


“Mais, dites-moi donc, | 

3 est cette taxe nouvelle pour | 

les Chevaliers que l'on nous an- 
it récemment, me disait-il? | 


tion, continuait-il. Comme j'étais | 


cufa cette question, j'étais en me- | 


bien plutôt d'une cotisation d’un | 
dollar par an qui paraîtra sur le | 
compte de nos membres et dont | 
le paiement sera laissé à la géné- | 
rosité de chacun des Chevaliers. | 
Si nous voulons des amusements, | 


fonds nécessaires et garder in-| 


en projetons d'autres pour l'ave- | 


À | grand travail de la part de l’exé- | 


| vateur, 7,497; M. Bernard Molloy, | 


Winnipeg, Mon. 4 oct, 1948 


Manteaux 
SRAG 
en laine 


Qui révèlent 


ea 


un air 
distingué 


539.50 


Le manteau qui sert à toutes 
circonstances, qui accentue 
vos charmes et tempère ces 
vents froids sur l'avenue du 
Portage est celui que vous 
placerez en premier lieu 
dans votre garde-robe. 


C'est pourquoi vous devez 
choisir un nouveau manteau 
d'automne en laine shag. Ses 
caractéristiques sont: em- 
manchure profonde, nouvel- 
les manches bouffantes et 
ceinture avec boucle. Tein- 


tes champagne, turquoise, 
cacao, jaune-or et gris. 
Grandeurs pour adolescen- 
tes, 11 à 17. 


Section manteaux pour adolescentes, jeunes filles et dames, Modes, 4e étage, 


| #T.EATON C2 


District No 5--Cutknife: R.P, 

Leclerc, président honoraire, 
Cutknife: RP, À. Kosolofski, O, 
MI, Carruthers; R.P, J.-A. De- 
mers, OM... Maidstone, 

District No 6—St- “Hippolyte: M. 
C. Mollier, Pos onoraire, | 
St-Hippolyte; M. l'abbé J.-A, 
Coursol, Jack Fish + M. l'ab- 
bé E, Labbé, Edam, 

District No 7—Battleford-Nord: |! 
R.P. L. Larose, OM, président ! 
honor&ire, Battleford-Nord; R,P, { 
E, Dénommée, O.M.I., Battleford; ! 
R.P, G, Michaud, O.M.I, Delmas: ! 
R.P, G. Crépeau, OM... Richards; ! 
R.P, E. Laçgombe, O.M.I, Cochin, 


Fe 


Prêtres et laïcs se rallient 
à l’appel de l’évêque 


En réponse à l'appel lancé dernièrement par S. Exe. Mgr R. 
Duprat, O.P., Evêque de Prince-Albert, les prêtres et les laïcs du 
diocèse de Prince-Albert ont uni leurs efforts pour mener à succès 
la Grande Campagne inaugurée par les Pères Oblats de la Province 
Ste-Marie en vue de prélever les fonds nécessaires à la construction 
d'un nouveau collège à Battleford-Nord. 

Des réunions-banquets et LES 


conférences réunissant des pré- ist s é 

tres et des laïcs éminents du dio- Eu ue À 7 M 8 pe 4 Pa 
cèse, ont marqué les étapes ini-|,,i.e Si Walbure RP P. Leibel, 
tiales dans le lancement de cette OM, Goodsoil: Mme L. Forget 
vaste campagne qui englobera 23 |S nai. RP. LM. Chartier, O! 


ar gts Pub historique siège de M.I., Makwa; R.P. P, Funke, O.M. 
L, Barthel, 


M. Joseph Piot, de la cité de 
À 4 : District No 2—Meadow Lake: 
pattieford-Nord, a été choisi com-| Kb, G, Gaudet, O.M.L, président 


me président diocésain de la cam- : : 

pagne pour le nouveau collège. RES RTE A D re RP, J.- 
Considérant À 4; Fasd besoin de ‘District N 38 rit id. RP 
ce collège et l'influence capitale NF éd OP Pod à hono: 
qu'il exercera dans le d. ocèse de Eng Dé PRG 2 pe pl 4 
Prince-Albert, M. J. Piot n’a pas Mildr » 4 M. L, Auclaire, Fair. 
hésité à accepter les responsabili- er Lo , A à ? 


tés de la haute position qui vient 
District No 4—Krydor: R.P. Pa- 
|de jui être contièe. nek, O.M.I. président honoraire, 


D'autres laïcs éminents ont ac- . , 1 
cepté de semblables agen de res- # es SP 9 l'abbé L. Belleeu, 


ponsabilité à titre de présidents 
de districts. 


Organisation des districts 


L'organisation fondamentale 
de la campagne exige la divi- 
sion du diocèse en sept districts 
différents. Chacun de ces dis- 
tricts possède son propre pré- 
sident — Un prêtre et un laïc 
—assistés l'un et l’autre d’un vi- 
ce-président. 

Les districts comprennent un 
certain nombre de paroisses, 
chacune possédant à son tour 
son propre comité, composé de 
six membres, dirigé par un pré- 
sident laïc; le Curé de chaque 
paroisse agissant respective- 
ment comme président hono- 
raire. 

Voici en tableau graphique la 
division actuelle de tout le terri- | 
toire de la campagne, en sept dis- 
tricts différents: 


rt 


Unis par la doctrine, unis par 
la charité, nous ferons oeuvre ef- 
ficace parce que nos efforts se- 
ront convergents et bénis de Dieu, 

Mgr PAYS, 


VOLCANO 
LIMITEE 
Montréal St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


gérant général 


Foyers mécaniques 
1 Bouilloires - Fournaises 
Réchauds Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 
LIMITÉE 


Représentants locaux 


| ACAR AÉDER AARÇIE ESUNSRSEN SPAS EME OR 
Pensionnés, 
tenez-vous occupés 
durant l'après-midi 
durent l'près midi 
GIBSON'S 
SARATOGA BOWLING 
RUE DONALD 


Pour Vos 
Troubles de pieds? 


Consultez te 


Dr J.-N. Rousseau, MT. 

Pédicure Spécialiste et 

Orthopédique Technicien 
Téléphone 203 926 


157A, AVENUE PROVENCHER 
S$t-Boniface, Man. 


Optométristes 
et 
Opticiens 


Examen de la vue 


23 étage | 
Edifice 
Kensington 
215, avenue du 
Portage 
WINNIPEG 


Télephones 
Pour examens 
942 


4 
Laboratoire 
#1 146 


RENCONTREZ VOS AMIS AU 


VERITABLES AUBAINES POUR 


PERMANENTES 
JOLIES ET ATTRAYANTES 


Ondulation Ondulation 
lustrée attrayante 


$4-95 $2-85 


cornes» gossneshe 
$2- 5 


GUARANTEED WAVE S! oP 
Ste 2, éditice Stobert ‘TÉL 96 090 


OUVERT 
TOUTE LA 

JOURNEE 
LE SAMEDI 


Comprend shampooing 
et ondulation 


SPECIALI! 


OHDULATION A L'HUILE 
Style pour chaque À amer as 
Rée 


"à 


Waldorf Lunch Bar 
344, rue Main 
Prix populaires - Service courtois 
Salle de banquet pour toutes 
occasions. 
Consultez-nous pour vos soupers 
| de famille, soirées, etc. 


L.-H. GAUTHIER, prop. | 
| Téléphone 91 076 | 


Près du Lyceum 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 
C'est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


que d’acheter chez HUOT 


